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i '.EMAGNE A REPUDIE LE 
TRAITE DE VERSAILLES «D’ELLE 

DIT VIOLE PAR U FRANCE
Elle se croira dispensée de l’observer tant que les troupes 

franco-belges occuperont la Ruhr. — Plus de paie­
ment au compte des réparations.

ABANDON DE LA RUHR ET DE LA RHENANIE

Le gouvernement impérial charge la Frange et la Belgique 
de relever les deux provinces ruinées par neuf mois 
de résistance passive. — Après le 25 novembre.

PASTEUR COUVERT DE 
GOUDRON ET DE PLUMES

(L>é|i£chtf Ut* la l*re>ftr «'aiuull.'iiii*’)
BelUvilU, Ontario, 14. — Le 

Rev. Murdock, qui doter! une pe> 
tite eecte à Stirling, a été couvert 
de goudron et de plu. et durant 
la nuit dernière par un groupe 
d’kommet qui n'aiment pat ta ma­
nière de vivre et qui l'avaient 
averti, au dire de la police, de 
quitter la ville.

LE BUDGET DE DESACCORD 
1923 EN FRANCE DU CABINET 

EST EQUILIBRE DE BALDWIN
Celui de 1924 le sera aussi On ne peut s'entendre sur la 

grâce au bon rendement déclaration que M. Bald-

(Cable <lo la l’resee Xsaoclée)
Londres, 14. — Au dire d’une dépê­

che de Berlin à la Central News,, on 
annonce semi-officielli ment que l’Al­
lemagne a cessé complètement tout 
paiement au compte des réparations.

Cette décision a été prise sous pré­
texte que le traité de Versailles a été 
viole par la France et que l'Allemagne 
ne peut par conséquent l’observer.

CONCLUSION LOGIQUE?
Londres, 14. — Une dépêche de Ber­

lin au "Daily Mail” mande que l’Alle­
magne a décidé de répudier le traité 
de Versai les et de ne se conformer 
pas plus à la clause concernant les ré­
parations qu'aux autres, tant que les 
Français et les Belges occuperont ia 
Ruhr.

Le gouvernement allemand, dit le 
“Daily Mail", croit que cette répudia­
tion suit logiquement sa théorie que 
l'occupation de la Ruhr enfreint le 
traité et que tant que les Français et 
les Belges persisteront à violer le trai­
té, l'Allemagne sera exemptée de l’ob­
server.

LA RHENANIE SE DEBATTRA 
SEULE

Berlin, 14. — Après le 25 no­
vembre, l'Allemagne ne pourra plus 
grever son trésor pour subvention­
ner les chômeurs de la Ruhr et de 
la Rhénanie et laissera se débattre 
seules ces deux provinces. La nou­
velle a été annoncée officiellement 
dans les milieux officiels, ce soir.

A moins que le chancelier ne chan­
ge d’idée, l’avenir de la Rhénanie et 
de la Ruhr sera entièrement déter­
miné par les accords que les têtes 
dirigeantes de la région pourront 
conclure avec les autorités françaises 
et belges.

Les octrois de chômage que le gou­
vernement impérial fera distribuer 
dans les deux provinces s’élèveront 
a deux cent millions de marks-or 
pour ces dix journées. A Berlin on 
considère qu’il n’est pas pratique 
lions les circonstances de faire un 
Etat indépendant de ces régions. 
Los milieux officiels préfèrent re­
jeter sur les autorités d’occupation 
la responsabilité de faire retourner 
les ouvriers à l’ouvrage et de rele­
ver le pays.

Au cas où cette dernière solution 
serait adoptée, le gouvernement de 
Berlin revêtira les autorités de ces

question, ma1:; il dit que seulement 
dix-huit clauses ont été acceptées et 
que ce sont .les clauses purement 
techniques. Les délégués allemands 
furent prié.» de rendre une réponse 
définitive concernant les trois autres 
clauses avant 0 heures HO ce soir. Ils 
en acceptèrent une. mais ils décla­
rèrent qu’ils devaient consulter leur 
gouvernement nu sujet de la seconde 
et ne firent pas allusion a la troisiè­
me.

Comme les négociations durent de­
puis quatre semaines, et que les délé­
gués allemands étaient au courant des 
articles controversés depuis le ô no­
vembre, ies autorités alliées considè­
rent qu’il osl inutile de continuer le 
débat, car le texte de l’accord est dé­
finitif. Elles ont par conséquent dé­
cidé de considérer les négociations 
comme closes.

Les deux points que les industriels 
ont hésité à accepter sont les sui­
vants; premièrement, livraison d’um 
quantité de charbon calculée sur la 
production de J 922. au lieu d’un sim­
ple pourcentage de la production; 
deux;èmem*r.t, droit des autorité» 
d'arrêter et de jeter en prison les in­
dustrie’:. qui ne se conformeront pas 
à l’accord.

D’après les Français, il est un au­
tre point en li’ige. Ils veulent un cer­
tain pourcentage des vaisseaux du 
.°.hin pour transporter du charbon en 
France. Les Allemands objectent que 
le traité de Versailles ne les oblige 
pas à fournir d? vaisseaux du Rhin.

Les Français démentissent les ru­
meurs qui disent que les récents ac­
cords avec Otto Wolff et les Krupps

UNE EPIDEMIE DE 
VOLS AVEC VIOLENCE 

ANEW-YORK
Depuis le premier de l’an, 

$250,000 ont été dérobés 
dans la métropole

CINQ MORTS

des impôts

PREVISIONS DEPASEES

win fera aujourd’hui---- -------
ELU DE LA MINORITE

La reconstruction des régions Inquiétude chez les minis- 
dévastées aura coûté 80 tériels.—Une alliance libé-

milliards raie-conservatrice

M. KING DEBARQUERA 
A HALIFAX
Je lu Presse Associée»

Londres, 14. — Le premier mi­
nistre King a change ses plans 
et partira de Liverpool à bord 
du "Montclare”, le 24 novem­
bre. Ce paquebot est supposé ar­
river à St-Jean, N B . mais d 
fera probablement escale a Ha­
lifax, afin de permettre au pre­
mier ministre d'y débarquer. 
S’il en est ainsi le premier mi­
nistre pourra probablement pro­
noncer son premier discours à 
son retour au Canada, durant 
la campagne pour l’élection 
partielle dans Halifax.

(Cftb'.v* de la PreN.sv Associée) (Cftb.*. .U* !;t Presse Associée)
Pari». 14. — Grâce au rendement Londres, 14 Des rumeur» cir- 

oxtraordinaire des impôts, l'équilibre culuient dans les corridors de la 
du budget farnçais est assuré pour Chambre, ee soir, que le gouvirne- 
1923, a déclaré le ministre des finan- ment éprouvait de la difficulté â 
ees, M. de Lesteyrie, à la commission dresser ses plans de campagne

Lancashire espèrent qu'il choisira 
quelque siège du Lancashire et livre­
ra »« campagne libre-échangistc dan» 
les districts où l'on fabrique le coton, 
où l’on croit que le gouvernement va 
perdre un certain nombre de sieges à

des finances de la Chambre, aujour- Les ministres ne peuvent oublier ti# »v ait i wtp
d’hui. Pour le même motif, il est le* attaques dont ils ont été l’objet de ' ULNt K. l ic a» aii.i.i. i .
persuadé que le budget de 1924 sera la part de lord Birkenhead depuis la 
également équilibré.

Londres. 14 Le "Daiiy Express’

Dix blessés. — Deux atten­
tats commis par un trio de 

bandits

La taxe sur le revenu a rapporté à 
elle seule, tetle année, plus de 
2.50 ),000,000 de francs de plus qu’on 
ne . révoyait. Ih* ministre a aussi 
rapporté que l'émission de bons du 
trésor qui venait de se clore avait 
encaissé jusqu'au 10 novembre près 
de (5.500,000,000 de francs, somme

(Dépêche de la Presse Associée)
New-York, 14. — Deux bandits 

ont tué deux messagers de banque <!«'. ajoutée à 1 émission de ce pnn- 
dans une station du métropolitain à ^ips, met a la disposition d- gou- 
I’anudn ri*» in RTia rno et rie l’avenuo verr?ement près d»* 10,500,000,000l’angle de la 55e rue et de l’avenue 'jenriemcnt Pr<‘a 
New Utrecht, à Brooklyn, aujour- de irancs.

pourquoi le cabinet ne sera pas renia 
nié avant les élections.

Une autre rumeur dit que lord Der­
by et les autres ministres libre-échan- 

1 gistes ont fait la mine à la réunion du
d’hui, et ont emporté $43,007 que A propos des avances de la Banque cabinet, aujourd’hui, et que le con- 
portuit l’une des victimes. Us se sont de France a l’Etat, le ministre n dé- soil n’a pu s’entendre sur la déclara-
enfuis au milieu d’une foule estoma- clan* que la somme de ce» prêts était tion que le premier ministre doit fai-
quée et sont montés dans un automo- actuellement de 23.200,000,000, en | rc demain.
bile conduit pur un complice. comparaison de 23,9' ,000,000 l’an j Lord Derby représente les intérêts

L’un des messagers, William Bar- dernier. ^ , du Lancashire, qui compte 415 unionia-
low, 05 ans, ancien lieutenant de La circulation ‘,'*» billets s’élève à 1 tes à la ( hamhre. I iès de la moitié de

disparition de la coalition. La rumeur annonce que le parti tiavaihiste vu 
veut que cela n’empêchera pas Ans- abandonner son piojet d impôt -ui .e 
ten Chamberlain de se joindre au capital. Le journal prédit que cette 
gouvernement, niais que Birkenhead décision aura une reaction immédiate 
ne prendra pas part à la campagne contre les conservateurs, 
électorale.

On affirme que sir Robert S. Hor- ) 
ne ne veut pas abandonner ses affai­
res pour un poste politique et c’est

NOTRE BLE EST 
SUPERIEUR A CELUI 

DESETATS-UNIS
Sa production coûte moins 

cher, de même que son 
transport

DROIT PLUS ELEVE

LES DEUX
avait demandé la position de mess a- nibles sur lu dernière emission pour libre-échangiste». 
ger parce qu’il voulait quelque chose les dépenses rccouvrab’es. 'rniMTRASTF dans
d’excitant, fut mortellement frappé En terminant, le ministre a fait | CAMPS
en échangeant des coups de feu avec ^.oir que la reconstruction des ré-
les deux bandits. gion'-* dévastées qui sera terminée1 Londres, 14 En attendant que

L’automobile qui -----A ------ ‘

La commission américaine 
du tarif commencera son 

enquête le 26

avait qui sera v^. ......v*-. . . . „ •
servi au dans trois ans, nécessitera une autre le premier ministre Ita.dwin ait expo-

(L,(-p4ch'* J* la Prci
Washington, 14.

SI»

La commission

tandis que celles auxquelles les 
Krupp ne sont que faiblement inté- 
res n’ont pas encore repris l’ouvrage. 

Dm-seldorf, 14. — La prison du

d’hui.
Plus de trente vols sur la per- I 

sonne de quelque importance ont 1
baron Krupp de Bowlcn est terminée, i f*c

bir/’T d'.urerd?“'-de: ^

vol fut retrouvé quelques minutes dépense de 4,000,00f 000 Cette P*us amplement su politique pro-■ (ju tarif a fixé au 2d novembre une
.,I.,„ éo-ri o.,- le. «1— -------- • .. tectionnistc au cours du débat sur la . cnqu£tc sur ]n production et la vente

mot'on de censure du parti travaillis-1
te à la Chambre des Commune», de-1 Avant de tenir des séances publi- 
main, 1 intérêt poli’ que se porte f,ur i ja commission chargera un co
les préparatifs d’elcetion. mité de ses experts agricole» et de re-

Lc cabinet a tenu une longue sean- présentants du département de l’Agri- 
ce, aujourd’hui. On croit qu il a arre-1 culturp (ii, m.UPiHjr toutes les infor- 
té les grande» lignes de son program- mations disponibles afin de savoir si 
me. On constate dos indices Je souci le tarif actuel ,jü trnitp C(;nt« ic boig. 
et d’énervement cher, les membres du , 8P1,., VAt poor protéger les
parti conservateur en généra Uidis t}rsi ’pv«,dhcte..rr. aux Etats-
que "enthousiasme débordé dans les 
rangs libéraux et travaillistes.

plus tard sur la plage. somme ajoutée à ce qui a déjà été
Hier, trois bandit» ont enleve $18,- dépensé forme ur total de près de 

. . , . . ,| 500 à un caissier de la compagnie 80,000,000,000 de francsnont pas obtenu les résultats qu on Ward Baking, à la porte du bureau, 
en attendait. „ à Brooklyn. Les trois banuits ont

Ils affirment que le» mines contro- ; |£UR8j a échapper aux recherches. La 
loes par les Krupp ont a.teint une p0jjce croit que ce sont ces bandits 
production de soixante pour cent. oui ont commis le crinic d*aujour. LE PEUPLE 

DOIT AVOIR LE 
DERNIER MOT

usines Krupp avaient été sentenciés ’çt
a j- i----------- --------j- — _iajg

été

$250,000. Cinq messagers ont été

ils ont été graciés. Ils avaient 
libérés sur parole le 25 octobre.
PRETENTION ANGLAISE NON : 

FONDEE
Paris, 14. — L’ambassadeur an-! 

glais, le marquis de Crewe, s’est pré ' 
régions de pouvoirs discrétionnaires chez M. Poincaré, ce soir, et,

à de longues années de prison, mais ont*perdu ^la^vde8^ ^ tr°*S ^ar,(^ts ^ur tout^ CC qui affecte son

et les autorisera à traiter avec les 
autorités françaises, belges et an­
glaises, ce qui rendra temporaire­
ment les zones oceupées totalement 
indépendantes de l’intervention offi­
cielle du gouvernement central ou 
prussien.

Le chancelier Stresemann et les au­
tres champions du projet croient que 
cette autonomie économique est l’uni­
que solution du problème. Pour éta­
blir un Etat absolument autonome il 
faudrait l’appui du tiers des voleurs 
d’abord puis les trois-cinquièmes afin 
d’obtenir une ratification finale. 11 
faudrait aussi consulter les Etats fé­
dérés 
I 8 de

conformément au paragraphe 
la constitution. Cette sanction

lui a remis une note contenant une 
longue argumentation légale appuy­
ant l’opinion anglaise à propos des ef­
fets du mouvement séparatiste en 
Rhénanie sur le traité de Versailles. 
Les Anglais prétendent que le traité 
a été signé par le Reich nu nom de 
tous les Etats qui le composent mais 
qu’il ne peut être imposé aux Etats 
qui se sont séparés du Reich. M. 
Poincaré tient cette prétention pour 
non fondée.

A son tour, le président du con­
seil a remis à l’am’ '.ssadeur une no­
te niant que les fonctionnaires fran­
çais eussent fait preuve de partia­
lité dans le mouvement séparatiste. 
Ceci répondait au mémoire que lord 
Crewe a présenté ù M. Poincaré

Deux jeunes bandits sont entrés 
dans une station du métropolitain, 
de bonne heure, ce matin, et ont 
volé $650. au caissier.

LES VILLES QUI 
AURONT DES PERMIS 

POUR TAVERNES
Il n’en sera plus accordé aux 
endroits se plaçant sous le 

nouveau régime

AUX VILLES SEULEMENT
(D#piVh«* dr la pniiise •'unadienne)

bien-être, déclare M. 
King

LE CHANT DU DEPART

IvO campagne actuelle diffère en 
plusieurs points importants de la 
campagne qui amena les libéraux au 
pouvoir en 1900. Lorsque Joseph 
Chamberlain lança son fameux mani-

Unis
Le travail se fera aussi rapidement 

que possible ; mais lu commission ne 
compte pas pouvoir terminer sa tâche I 
avant trois mois. L’ordre de tenir I 
cette enquête a été donné afin quel 
toutes les parties int'ressee» tieme nt !

feste protectionniste qui entraîna son um, rtninion préliminaire et permettent 
parti dans la défaite il n y avait alors d(i niir,, unp finait. aU
que deux grands par is au P^ejnent: , » tôt Mais on doute quand 
les conservateurs et les libéraux II y ^ bim<aux (le la commissio

(Cflbie d*> la Press'*» AssocK-e)
Londres, 14 — Les premiers mi­

nistres des Dominions qui ont assisté 
à la conférence impériale, ont pro­
nonce. hier soir, îi ur discours d’adieu.
("était à l’oo:as’or. d’un banquet don­
ne a In Galerie royale de ia Chambre 
des Lords par l’Association parlemen­
taire.

Le premier ministre Baldwin fit 
rire ses auditeurs en déclarant qu’il jjjV aux 
aimait à quitter les eaux troubles de 
la politique du pays pour respirer 
l’air frais pendant quelques minutes.
Il déclara que les représentants à la 
conférence impériale s’étaient réunis 
sur un pied le parfaite égalité. U p«r- 

^ ,, . ... grands progrès accomolis par
Quebec, 14. — D apres une doc a- 1,.* Dominion» depuis 25 ans et se de-

meme
. • . i a •*»• é . uiiA tiv j«» viMssslîïlRSÎOÎl <|UO

av‘?;1.t b.‘5!l uq_Ue lîU t,S. .tî'ava.1!!CS ri,™ l’on puisse faire quelque chose à temps
pour venir en aide aux producteurspetit nombre de nationalistes irlan­

dais. mais ils ne comptaient pas com­
me facteur politique. Mais aujour­
d’hui, le parti travailliste compte 144 

; membres à la Chambre îles Communes 
et forme l’opposition officielle.

Si le parti libéral et les travaillis­
tes pouvaient s’entendre, l’opinion gé­
nérale croit qu’ils auraient raison des 
protectionniste». Mais !** parti travail- 
iste refuse irréductiblement «le s’ul- 

librraux et il s’ensuit que

de la récolte d» cette année.
Le principal problème de la com­

mission consiste à savoir si le droit 
de trente et un contins imposé sur le 
blé importé est égal à la différence 
«lans les frai» Je production ici et au 
Canada.

On reconnaît en général que le cul­
tivateur canadien peut envoyer son 
blé sur le marché à moins de frais, mais

dans IM comté, où les libérai» font «'*»« «1UC ta <*ooimi«,ion étHblÎR.c la
difference exacte. Les fonctionnairesla lutte Aux travaillistes, les conserva­

teurs ont la chance d’être élus par le 
vote de la minorité.

Le dernier parlement était un ex­
emple de cette anomalie. Il avait été 
élu par le vote de la minorité. La

de la commission disent qu’ils vont re­
cueillir toutes les informations «iispo- 
nihles relativement au prix du blé dans 
le monde ent er, mais que la question 
actuelle semble se limiter en majeure

presse libérale supplie les chefs tra- Partie au bje du < unada.
vaillistos de consentir à une espèce , } * commission a pris cette decision
de concordat électoral afin de ne pas j1 ,a dune demande du reftrosen-

» ~ « •- - . — _ — — — - - uir rminnupr iiiH* occ&flion oxc^DtionnoMc* tflîit Sydney Andoisont du Minncsotü#bre de permis pour tavernes seront ac- George Wamington et de Benjamin dl donnerTcoun de moït au ïïïtec- président du conseil du blé des Etats-
I cordes a l’avenir par la commission et Franklin. éio i ^ P Unis, qui a suggéré ,ie tirer profit
I aucun de ces permis ne sera décerné Les premiers ministre» King, Bruce , J S^„Dacrnp :.iectoiale est déjà ‘1™ dispositions flexibles «le la loi ta-
aux municipalités ou la lo, «les h- et Warren rép.mdinmt. c«».nmen«ee l es ad ersaiïc, d, a nm- rifaire pour augmenter le droit jua-! queurs sera appliquée à l avenir. 1 ^ | commence». L,es amersaire.s ne m pr» , , • ■ —-----  —*

et les complications résultant du nié- ';rew« u présente a M. roincnre, le ration faite nujourd hui par le corn- manda quel effet aurait eu sur l’his- 
biscite convainquent le cabinet de l’i- 9 novembre accusant les autorités miasaire Drouin, de la Commission des toire la tenu * de conférence» impé- 
nutilité d’essayer à établir de force française» de s’être mêlées du m°n-j Loueurs Quebec, un Ues peut nom- riales au_ temps de lord North, 
un Etat indépendant à l’heure actuel-1 vonicn* séparatiste en Rhénanie, 
le.

Le gouvernement désire apparem-’ I n mpnrtripr Hf» 
ment se décharger de ses responsabili- iut,ui u iwi ut 
tés sur la France et la Belgique, lais­
ser la populace faire la paix avec les 
puissances d’occupation pendant une ! 
période indéfinie et lui-même se laver j 
les mains d’une situation produite par ; 
neuf mois de résistance passive. i

Si le gouvernement central adopte nas ixikoioit, -o ans, ue naiionanie i —; ' .’ '   -, — •* •  ........ • *•• - ......—............- trurtinn
cette solution, il est probable qu’il y bulgare, accusé d’avoir assassiné commiss:orî Mt'cordera peut-etre quel- de gouvernements responsables ^ à c<»nérale et le. fabrication «lu
aura un complet revirement dans la l'ambassadeur bulgare à Prague, M. qui>s j,,’rmi8 nl,x grands centres corn- leurs propres parlements. Us sen ..(,»on e. ;es 90 pour uni tl«*s chô- 
méthode de payer les reparations. Daskaloff. le 2(5 août, a été acquitté nic Montreal, Quebec et Trois-Rivie- vont dans leur Dominion avec cer- ..«nartlmnnn» U .-rs in<ius-

Les premiers ministres Smuts et ' tection> ,u.'pouvant critiquer en dé- qu’au maximum «le 50 pour i-ent au-l’ambassadeur
ruera presqu'exclu- 

anadien à cause des 
de ce blé. Les 

ignent et disent que 
suffisant.

L'‘‘American Farm Bureau Fede­
ration" a de nouveau supplié la com­
mission, aujourd’hui, d'agir vite. Elle

probablement de payer en or pour lu cio la Macédoine, parce que M. Das- liqueurs, 0 le ne pourra «>htenir 
raison qu’elle est privée de son orga- kaloff s'était opposé au mouvement taverne, ma s elle pour-
nisme économique complet et demun- séparatiste «le H Macédoine. Trois rn en ?Y°^’ PL’ur uiagas ns de sp.ri

monts et par les parlements, du peu­
ple.

"Ceci veut dire", «lit M. King, “que
di ra peut-être l'ajournement de ses outres ministres bulgares avaient été tuPUX* hôtels et restaurants, aux con- 1®* gouvernements »e trouvent dans
paiement» en argent comptant jusqu’à mis sur la liste noire. ditions ordinaires. ____ cette position-ci: Ls peuvent dire
ce «|Ue la situation financière «iu pays Nikoloff fera 48 heures de prison ! * ~ *. " >1S n ont jamais perdu de vue la
lui permette «l«* revenir à l’ancien bn- pour nv oir norté un revolver puis sera LC TCtOUr UC source dont ils tirent leur autorité etpour

envoyé en Bulgarie. Thon. Motherwell

conservatrice
dans Kent

rème de paiements.
On apprend aujourd’hui que les j 

industriels n’en sont pas encore ve- ^ 
nus à une entente avec M. Frantzen, C^OnVCntlOIl 
commissaire français.

Le» socialistes unifiés qui deman­
dent la convocation immédiate du 
Reichstag font «le la politique du gou­
vernement à l’endroit de la Ruhr et 
«le la Rhénanie la cible «le louis atta 
que». L’insurrection bavaroise est ré-

L’organe socialiste “Vorwaerts" dé- j c r.'d i .TeV 2V; o ove m lirechob I Augmentation de

sir un candidat pour l’élection né- l lVrCSSC à l'orOntO
rossitéo par la mort de M. Auguste- ___ ___
T. Léger. (Dlptche de la Presse* Canadienne)
________________________________ i Toronto, 14 — Le "Christian

(l>r*p<*che d** la Presap Canadienne)
Ottawa. 14 — L’hon. W. R. Mo­

therwell ministre de "agriculture, sera 
probablement de retour de l’ouest le 
20 novembre. Le Dr J. H. Grisdale,

T.èpè. I.o de 1., Presse »-at.ndl.*„ne) *°U*-"linistre <1® l’agriculture, doit 
, , 1 arriver de Grande-Bretagne, vers ieMoncton. 14. — Les conserva-. 2rt cour,n«

leurs du «’««mti* d«* Kent tiendront * - ---------

s’il s’agit de gouvernement démocrati­
que à notre époque il faut tenir comp­
te des droits du peuple d’avoir le der­
nier mot sur tout ce qui affecte son 
bien-être."

Asquith a dit que------ -------- , „ >aussi considerable lorsque le parle- le ( ongres majore le «iroit do lui- 
mont avait été élu, mais qu’aucun mi- ' même m la commission prend trop «b* 
nistre n’avait parlé de la protection temps. La loi exige un intervalle de 
comme remède et <|ue jusqu'au mois trente jours entre lu présentaUon de 
d’août le premier ministre Baldwin recommandations par 'a commission 
n'avait jamais dit mot de la protec­
tion.

Cette dissolution ", dit-il, "est le

et la mise en vigueur de chung* monts 
dan» lu loi et la Fédération croit que 
c’est perdre beaucoup de temps pen-

Machine infernale
qui fait son oeuvre . que* samedi, à Northampton.

plus détestable exemple de pusillani-; dant que les producteurs ac îamen 
mité et de cynisme politique que je j tent.
connaisse." I Le Canada a cette année une récolte

Dans un communiqué à la presse, ; sans précédent qui est éminemment 
Winston Spencer Chruchill lance pa-1 propre à la mouture. On bi trnns- 
reillement une attaque à fond «le ; porte aux Etats-Unis par piesque 

'train contre le gouvernement. M. toutes les route». «!e Minnéapol's à la 
Lloyd George n’ouvrira sa « amnagne côte «le l’Atlant'que. Elle fa;t uneElle fa:t

vive concurrence aux Etats-Unis sur 
Le premier ministre Baldwin pro-; 5;s marchés étrangers. Le prix du 
ncera le premier discours de sa bî * No *•. o Winnipeg c*“ | noncera le premier uiscours «n- sa m-* » Winnipeg est de 15 à 20

:is, 14. - Une c.nnipHgne, à Londres, lundi. Tant quo cents moindr.» que le prix de In metn0 
■oyée par m«*s-.ses partisans u’auront jius reçu ie( qualité de blé américain à Minmapo- 
ia a réduit en mo* d'ordre de sa politique, ils seront ; lis. On fait remarquer «jue le blé ra­

clure «tue ci l’on abandonne la Ruhr 
et la Rhcn a nie. Dieu sait quand on 
pourra le» reprendre. U dénonce les 
hommes qui aiment mieux chanter 
"Le Rhin Allemand’’ que de le gar­
der.

Le président Loebe a convoqué le 
Reichstag pour mardi prochain. Il 
n’a pas encore été décidé si le gou-1 
vornement fe-a une déclaration au su-' 
jet de son altitude.

NEGOCIATIONS ROMPUES
Dusseldorf, 14.-— Les négociations! 

entre les industriels de la Ruhr et la 
mission interalliée pour le contrôle 
des usines et des mines sont rompues. | 
les Allemands ru* voulant pas accepter 
trois des 21 clauses du contrat.

Le communinué annonçant la rup- 
tura des négjc'ntions ne fait pan 
msatlon de la nature des article» en

LA VALEUR DE LA
GOMME A MACHER

(Pfpfch* il»* lu Puise Associé'*>
Chicago. 14. — La compagnie 

William Wrlgley fils, fsbrieant» 
Je gomme, a été condamnée à 
«ayer pour $3,710,000 de domina- 
3-5 à la compagnie L. P. Laraen 
“hewing Gum pour avoir enfreint 
un copyright aur un empaquetage 
de gomme. Le procès durait de- 
oui* cinq ans.

7-1,.A...U.. —j

■ I Guardian" constate une augmenta­
tion remarquable dans le nombre de
Îersonne» en état d’ivresse sur la rue 

Toronto depuis quelques mois.

Feu James Robinson
laisse $1,165,150

(l>lq>«Vlic j*» in PrcMHe Associe*')
Corpus-Christi, Texas, 14. 

machine infernale env 
sagerie de San-Antonia
pièce, M. J. A. Barnes un agent d’im-j quelque peu au dépourvu. nad:on vaut cinq cent* d«* plu» le bois
meuble bien connu, blessé grièvement : ij€, cabinet a décidé aujourd’hui scan que le Mé américain à cause d« 
son fils. Jessc nge de 12 ans détruit d’npprouver les mesures propres à son aptitude à !a mouture, 
la maison et brisé les vitres de plu- donner satisfaction «ux agriculteurs, 
sieurs maison», Mme Bnrnes a été puisqu'il aVait résolu de n’ mposer 
blessée par les éclat» de verre. i aucun tarjf sur in viande ou le blé. 11

— —— —--- j offrira un octroi d’une livre sterling
I par acre de terre arable à la condi-

ï P rni Alnhnnse ! lion qu’un salaire minimum de 30LU IUI MipilUIIbC («hillings par semaine soit paye aux
CH VlSltC R Home cuvricr». On calcule que ces subside»

___  —- coûteront au gouvernement onze mil-
(cable ue la l’i'esee A!*»oc.êe) lions de livres par année, mais il e»t 

Madrid, 14. «— Le roi Alphonse, la probable que ce ne sera pas encore
pour apaiser les cultiva-

(Dépêche de lu Prenne Canadienne)
Toronto, 14. — Le manufacturier

de chaussures James Robinson, décédé reine Victoria et le général Primo de suffisant à Montréal, le 3 mai 1922, laisse une Rivera, président du directoire, par- teurs.
fortune de $1,165,150. tiront demain soir pour l’Italie où ils M. Churchill n'a pas encore choisi

La somme de $41,333 va à sa veuve rendront visite au roi Victor-Emma- le comté dan» lequel il posera sa cun- 
•t le reste à ses trois fille». nuel et au Souverain Pontife. didature. Les libre-échangistes du

LES DHIX (LINDintTS 
DANS HALIFAX

i ! »er ■•''-i»* ci'* ii l’r*' • *• «'m n. !te'«,i*
Halifax, 13. — M Willlam-A. 

Black a été choisi par le part 
conservateur, ra «oir, pour faire 
la lutte dans le comté d’Halifax, 
à la prochaine élection.

M. G.-A. Redmond a été choia* 
par la congrès électoral libéral.

POSSESSEUR DE 
TRESORS QUI MEURT

DANS U PAUVRETE
■■

L’ex-duc de Cumberland ne 
pouvait vendre ses chefa-

d’oeuvre
— -■

RUINE PAR LE MARK

11 fut dépouillé do son titre 
de duc par le gouvernement 

anglais en 1919
U’&b’.e de J.i l'rrssc AhMOClfi-)

Gmundcn, Autriche, 11. F.rnost- 
Augustc-Guilluumi*, duc «K* Bruns­
wick Luenenberg ot ancien duc Je 
(’umberlaml dans la noblesse anglaise, 
p;t mort, aujourd’hui, d’une attaque 
d’apt'.plfxit> dnt il a ét«‘ frappé hier 
*ur son domaine.

Ernest-Auguste-Guillaume est né 
au Hanovre. * n VUemugm , en 1845. 
U était le Ills «iu roi cl«' Hanovre et 
le cousin du roi Edouard \ II. 11 ex­
erçait un 'cmmandement hunuraiie 
dan» l’aimée unglai.se, mail* il -e ran­
ge.» du côt«* de l’Alleir.agn- durant ht 
guerre et f'it «Icpmiülé de son titre 
de duc en 19-9. pa»' arrêté ntiniHt»*- 
riel. L«* duc d’Albany perdit aon titre 
pour la même raison.

Le duc avait r« i«*ncé au «luchi* «b* 
Brunswi. k en faveur de son l ib; 11
était marié à la aoaui «la : ■ 1
mark.

Avant la guerre, i' était «'< n-iii«qé 
comme l’un de» prince» le» pms rit'hes 
de l’Europe, Son pal.ii- «le Gnuindca 
était rempli de trésors de t«iut«*s or- 
tes. Lu débâcle de 3<>s biens commen­
ça lorsqu’il Tcht'ta d’enorm" quanti­
tés «Je buns «h* guerre allemands «i 
autrichien». Joui la valeur dtvinfc 
presque nu le par suite «ie la débâcle 
financière de i Europe c**n:r;ile.

On annonçait récemment «pie le 
duc était obligé pour vivre de vendie 
une grande, partie de scs orfèvreries 
qui étaient ’oeuvre de maitres an­
glais, frança’i et allemands. Le gou­
vernement nuirichien s’y opposa en 
vertu d’une ! »* fédérale interdisant 
l’exportation *le» oeuvres d’art. Le 
«lue répondit ou i! n’avait l’intenJun 
de vendre rp* • 1* - obpet» possédant 
une valeur nintci telle, tels «pie vais 
telle, coutellerie, vases et chaises 
d’argent. On est m a i t ce» articles i* 
deux milliard', de couronnes.

SIR LOMER BT 
EN ROUTE POUR 

LECANADA
Il fait la traversée à bord du 

“Majestic” qui a quitté 
Cherbourg

EN BONNE SANTE
(Spécial au "CanndTi") 

Cherbourg, France, 14.- Sir Lo* 
mer Gouin, ministre de la Justice du 
Canada, qui est allé représenter son 
pays à l’a.rs iinbléc do lu Société des 
Nations et .« la conférenee impéri.ii * 
de Londres, *>’est embarqué, ici, au­
jourd’hui, i bftrc1 du paquebot "Ms- 
jectie" de !:i ligne White-Star Domi­
nion, à destiiiat:» n dr New-York, t» «’ 
Lomer Gouin est attendu :« Montreal 
le 21 co u ran-.. Sir Lomer éta.t en c 
cellentc santé.

CETTE RUMEUR 
On sait que depuis quelques jours, 

une rumeur « in-uiuit à Montréal «iue 
sir Lomer Gouin avait été très gra­
vement malade au cours «ie non voya­
ge en Europe et qu’il songeait ii quit­
ter la politique active. Les rumeurs 
vont vite dan* le domaine politique 
M. Paul Gouin, avocat, fils «le sir 
Lomer, a bien voulu faire la déclara 
tion suivant * au sujet de cette pré­
tendue grav-* maladie de sir Lomer:

‘ Nous veu >ns de recevoir un câble 
de Londres qui nous antionce que sir 
Lomer s’embarque aujourd’hui même 
à bord du ' Majestic" et «iu’il sera à 
Montréal vers le 21 courant. Il nous 
«lit être très bien et n’a jamais cessé 
de nous dire qu’il éta.t très bien. 
Nous croyons qu’il a fait une indi­
gestion assez explicable à la suite des 
nombreux ban picts <|u’il a dû subir 
à Londres, « t c'eM tout."

Sir Wm. MacKenzie 
encore en danger

(DApOcli'' fie la I*i «•».-•* C'atiatllciine) 
Toronto, 14. - S«»n médecin dit

que l’état de sir William MncKon/.ic 
est eticoie critiijue. 11 ne pourra :*e 
prononcer sur •o,i état que dan.- 
quatre- ou cin«i jours.

On ne rend pas les 
gens bons avec des lois 

déclare M. Bureau
( 1 >*qwV!'i- il*- la i’rf*:«.-«’ canadienne)
Regina, 1 t. ’nterrogé au sujet 

du résultat d't ■ !éb:s*':t«- sur la ques- 
t.on «ie; smr • ceux au Manitoba, et 
en Albfuti. l’h.o . Jacques Bureau, 
ministre «i *< d >unt:e». •> déclaré qu’il 
ne croyait pas que l’on put rendre 
les gens bon* ou ; i'br<\s nu moyen d** 
!i)is. !. croit pic i« malaise au Cnna- 
«la à l’heur.- actuille est dû au fait 
qu’1 v t*. >n de r-i'dhihîtionniate».

La situation commermale s’amélio­
re ffraduellement, ajouta-t-il.

Remorqueur en danger
(Dépêche «to la Prcbsc Associée) 

Vineyard-llavcn, Ma»»., !4. — On 
i craint ce soir pour le remorqueui- 
1 International", d«'-emparé près du 

!'ra» d*» Pollock Rip et portant ]8 
hommes Le garde-côtes ‘Aeushnet’’ 
je tient près du navire, mais sans 
mouvoir l’aborder û cause de la tem- 
p’te.
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Churchill Downs n’a pas vu de match impor­
tant, depuis la rencontre memorable entre 
Ten Broeck et Mollie McCarthy, en 1878. 
— Une fortune pour le “Belmont” de 1926.

t.ouUville, Ky., 1‘J. Avoc !’»!!•- 
rivée <l*“ Ziv. <!«• I’i'* uiio Kam-orn^, 
et les bons fxorcices <1** la Mrino. 
rinni ilfpiiis 1** oomnirnrt'miii df i 
semaine, le nmtih de xamedi ont re 
ces ileux champions fait l** ujet do 
toutes les conversations dan les cer­
cles du turf.

Toutes les précautions possibles 
ont été prise- pur la dir«.t: >u du 
Jockey Club pour la protci’ m de; 
di u.\ coursiers. l)i constables v|>c 
ciaux ont été enjfajfés pour faire la 
garde des écuries ou les pur .>ang 
sont logés, afin de tenir au loin les 
“loups du turf”.

Au nombre de- veiéran- du turf 
qui assisteront a la coiir-e de sa­
medi après-midi il y en a qui >e rap­
pelleront le duel mémorable qui eut 
lieu le 1 juillet 1S7S. entre Ten 
Broeck et Moilie McCarthy. Ce fut 
le dernier match important disputé 
à Churchill 1 >o\vns.

Sous certains rapports, le match 
Zev-In Memoriam sera un peu sem­
blable à la rencontre Ten Broeek- 
Mollie McCarthy, vu qu'il s’agit 
d’une affaire sportive entre deux 
sections des Ktat -l'nis. Zcv repré­
sentera l’est alors que In Memoriam 
défendra l’honneur du vieux Ken­
tucky.

Les experts du Kentucky sont d’o­
pinion que Zov ne devrait pas être 
gros favori contre In Memoriam. La 
seule excuse qu’on pourrait offrir à 
ci sujet, c’est que Zcv favorise mieux 
le mille et un quart au mille et trois 
quarts. D’un autre côte cette déduc­
tion peut être renversée par le fait 
que lors de la dernière rencontre 
des deux pur sang, dans le Cham­
pionnat de Latonia, In Memoriam 
aurait pu dépasser Zcv en aucun 
temps, même avant que le mille et 
un qua t fut couvert.

On a aussi offert des excuses pour 
Zcv. avançant que Sande a manqué 
de jugement lorsqu’il a permis que 
-a monture aille lentement au début, 
dans le but d'en avoir en réserve au 
dernier quart. On dit que samedi 
prochain, .Sande aura instruction de 
mener avec toute la rapidité possi­
ble. afin d'épuiser In Memoriam dès 
le début.

D’un autre côté les partisans de 
In Memoriam prétendent qu’il peut 
aiis-i ; mettre beaucoup de rapidité. 
In Memoriam est maintenant à son 
meilleur et s’il faut que Sande es­
saie de le faire céder au début, ce 
sera un duel enlevant tout le long 
du parcours, car In Memoriam ne 
cédera pas.

UNE RICHE CLASSIQUE
New-York. 14. — Le Major Au­

gust Belmont, président de la “West- 
ihestor Racing Association” vient

d’annoncer qu’à partir de ll'lifi, la 
hou’si* «lu Belmont Stakes sera do­
te» d'une bourse de $d.».0U0 ajoutes.

Avec un montant pareil, le "Bel­
mont Stakes” pourra rivaliser avec 
1«> Derby d’Hpsoni et le (îrnnd Prix 
<1 Paris. D’habitude le “Belmont” 
est d’une distance d’un mille trois 
furlongs, mais en li»2d, elle sera 
d’un mille et demi.

L’AMBITION DE DEMPSEY
Chicago, l.'L Jack Dempsey a 

une ambition a satisfaire.
Après avoir remporte le cham- 

' pionnat poids-lourd, le boeuf de PU- 
tab care se l'espoir de décrocher, en 
Ib-iî. le Kentuekey Derby. Dempsey 
vaqit, en effet, de faire l’achat de 
>ix pur-sang d»* première valeur.

Albert Lugader, le surintendant 
de la poulinière de l’écurie Kenton, 
dans le Kentucky, est chargé des 
chevaux qui porteront les couleurs 
du champion poids-lourd mondial.

Au nombre des bêtes en question 
se trouve Gretçhon R., une jument 
de prix qui porte en ses flancs un 
poulain dont le père est le fameux 

: Damrosch, cet étalon est lui-même 
■ issu de Rock Sand, fameux cheval 
t anglais.
l Damrosch porta huit ans la selle 
1 et gagna, pendant ce laps de temps, 

le Preaknoss, le Woodstock Plate, 
le-; Garden Vity Selling Stakes, par­
courant le mille en une minute et 
37 secondes et deux cinquièmes, ce 

i qui constitue un record de vitesse 
'■ pour Cette épreuve.
1 11 semble donc que Jack Dempsey
ait un peu raison de former des pro- 

j jets et de rêver rose car, après tout. 
| pourquoi la fortune serait-elle plus 
; ingrate sur le turf qu'elle l’a été 
. dans l'arène? Le vainqueur de Luis 
| Angelo Firpo peut d'autant plus 
I construire des châteaux et préparer 

h.n plan de campagne pour le derby 
de 1 D2(j qu’il a été de tout temps 

; prouvé que le turf est 1a chose la 
plus étrange et la plus sujette aux 
surprises que l'on ait vue, il suffit 
pour se convaincre de se rappeler la 
défaite de Papyrus par Zov, ]a vic­
toire de In Memoriam sur le porte- 
couleur de l’ecurie Rancocas les ex­
ploits d’un cheval aux parents obs­
curs qui cette année a tout balayé 
sur son passage: Sarazen.

Lugader, qui s’y connaît en fait 
de pur-sang, prétend que lu progéni­
ture de Gretchuu R. et de Damroch 
saura faire parler d’elle. D’ici à ce 
que les événements .-«• développent 
et que l’embryon prenne forme, 
Dempsey devra pour se distraire dé­
fendre son trône contre les aspi­
rants dont non le moins sérieux est 
un certain Jack Renault, champion 
poids-lourd du Canada.

A MARLBORO
Baltimore, d il., il - R«*sultats 

des courses d»* c*t après-midi à la jus 
te de Marlboro:

PREMIERE COURSE, fi furlongs: 
1, Kirk Dies*, ! 02, Nicholson, $14.50, 
7.ho, 5.10; 2, Nurah, 102, Woo istock, 
$ 12.00, 5.50 ; 3, Belle Me, !04, O’Mu 
honey, $2.HO. Temp*, 1.05 1-5. Zama. 
Lady Abbott, Vanity Bug, lehrah, 
Durtaway ont aussi couru. Kihrah el 
Dartaway sont tombés

DEUXIEME JOURSE. é 1-2 fur- 
longs: 1. inu Kay, 10X, Milner, $4.70, 
3.50, 2.011; 2, Feodor. 112, Dennison, 
$4.30, 3.00; 3, T. J. IVndergast, 108. 
Smallwood $2.70. Tempi. 1.30. Legal 
lender. Sir Adsum, Kingling 11. 
H »H)il Thrush et Doyle ont aussi cou­
ru.

I TROISIEME COURSE, 5 12 fur­
longs: 1, Busy Boh, 111, Holmes, $X.. 
xo, 5.10, 3.f>0; 2, TThe Sheik, lo8, 
Jackson, 17.70, 7.30; 3, San Diego, 
110, Jenkins, $3.60. Temp*. 1.13. Kit­
ty Johnson, Salome, Mythology, Wi!- 
ton Susan et Keenan ont a U-si couru.

QUATRIEME COURSE, à 12 fur- 
long*: 1, Ira Wilson, 107, Woodstock, 
$0.40, 4.00, 3.20; 2, Pepper Tea, 115. 
Atkinson, 3.00, 3.30; 3, Black Baby, 
llo, Primrose 3.70. Temps. 1.12 2-5. 
Primitive, Bill Simmons, Occupation, 
Captain Bob, Wuac et Sinckneer ont 
aussi couru.

CINQUIEME COURSE, sept fur- 
I longs: 1. Carefree, 110; O'Mahoney, 
3.60, 2.70; 2, Tribune, 103, Corey, 

,4.»>i; 3, Buddie Kean, 104, Holmes, 
i Temps, 1.33. Old Timber a aussi cou- 
! ru.

SIXIEME COURSE, 1 mille 20 
verges : 1. Sling, 111. O’Muhoney, 
3.60, 3.00. 2.70 ; 2. Hickory, ink, 
Ilileman, 5.70, 4.00 ; 3. Katherine 
Ramkin, 100, Brown, 4.50. Temps 
1.54. Mock Orange, Ailsie Vernor, 
Stoekpin ont aussi couru.

| SEPTIEME COURSE, 1 mille 20 
verges : 1. Kl Jesmai, 111,O’Maho­
ney, 6.20, 3.10, 2.40 ; 2. Miracle
Man, 106, Holmes, 4.60, 2.00 ; 3. 
May Roberts, 103, Brown, 3.20. 
Temp* 1.50 2-5. Lively, Evelyn 
Sawyer ont aussi couru.

Voici la liste des inscrits aux cour­
ses de jeudi après-midi:

PREMIERE COURSE, $600, tous 
| les âges. 5 1-2 furlongs: Climb lOô.
| Bonn 112, Sand Queen 112, Rita P>., 

112, Lady Patricia 112, x-Poedie 07, 
North Breeze 105, x-Bashdon 100, 
My Dudcasa 112, Spindale 102, Kit­
ty M.. 112. Jealous Woman 112.

DEUXIEME COURSE, à réclamer.
! $600, trois ans et plus, f» 1-2 furlongs: 
! T. .1. Pemlergast 108, Mumbo Jumbo 

112, Sid C. Keener 10S, In Doubt 106. 
Feodor 112, I.egal Tender 108, Zovian
108, Waac 109.

TROISIEME COURSE, $800, trois 
ans et plus, •'> 1-2 furlongs': x-King 
ling 11, 103, xElizabeth Jewell 98, 
(lus Scheer 115, San Diego 115, Fluff
109. Rosie H., 110, Bogart 108, Hard 

i Guess 106, Roundsman 115.
QUATRIEME COURSE, $600, qua­

tre ans et plus, 6 1-2 furlongs: Üncle 
Sand 113, Florence Deen 115, Ira 
Wilson 115, The Enquirer 115, Fina- 

• lity 118, Alf Vezina 113, xAshlin 105. 
i CINQUIEME COURSE, à récla­
mer. $600, trois ans et plus, environ 7 
furlongs: x-Tricks 104. Widow Be- 

j dotte 112, Utah 109, Sans Peur II
109. Stoekpin 1 12, Prince Welles 112. 
Miss Filley 109. xOliva May 98.

SIXIEME COURSE, a réclamer, 
$600, trois ans et plus, environ sept 
furlongs: Mr Brummel 109, x-Aissie 
Vernor 104, Armistice 112, Straight 
Shot 112, Bill Simmons 109, x-Ray L. 
104, Sir Adsum 112, Jetsam 109.

SEPTIEME COURSE, à réclamer, 
$600. trois ans et plus, 1 1-8 mille : 
On High 103, Explosive 105, Dalrose
110, Zouave ICO. Neapolitan 113, x- 
Hickory 111.

Beau. Piste bonne.

LA «LE CAPITALE AURA
Le comité exécutif du carnaval veut faire re­

vivre une vieille tradition. — Le dernier pa­
lais de glace à Québec avait été érigé sur 
l'Esplanade en 1899.

< I notre «-oit» •pnitit tiu )
Québec 14. Li-s Quebceoi* ont 

appris avec i^u* que la vieille tradi­
tion des Carnavals va revivre en notre 
V4ife après une interruption de près 
de 25 ans! Quebec aura cet hiver son 
Pain s de Giun*. Telle est la nouvel­
le qu’un des membre* du comité exé­
cutif du Carnaval a annoncée hier. Ce 
palais sera immense. On n'en a pas 
encore choisi !i* *ite; mais il est pro­
bable que cette question sera décidée 
bientôt.

Le It.-eol. I . E. Geiulron, président 
île l’exécutif du Carnaval, a convo- 

j que pour vendredi de cette semaine 
une a semblée du comité. Log mem- 

i bres de ce comité sont MM. Norman 
1 Brown, Frank-W. Clarke. Geo. Gar- 
iceuu, Jos. Bastion et Jack Price. Ceux 
i qui coiiiiaisiont eos jeunes québécois 
• savent qu'ils sont à la fois des hom- 

m s d'affaire- d’expérience et des 
sportsmen . et.fs. 11 est donc sûr que 

.les fêtes du Carnaval sou* leur di- 
rection obtiendront un succès sans 
piecédi nt.

La population de Québec et «lu »iis- 
trict a accueilli ette nouvelle d’uu 
Carnaval avec un enthousiasme extra- 

: ordinaire. Des la première journée, il 
est arrivé des souscriptions s'élevant 
à plusieurs mi'liers de dollars. On en 
attend encore une avalanche d'autres.

, L’idée du Palais de Glace avait été 
abandonnée i! y a près d'un quart de 

| siècle. Le Canada était alors moins 
1 connu qu'il no l’es» aujourd’hui. On 
avait peur de faire passer notre pays 
pour une contrée excessivement froi-I

de et presque inhabitable. l.«s compa­
gnies de chemin-, de fer prétendaient 
que les Américains et autres étran­
gers, en voyant le* photographies do 
ce» Palais le G lai e, *c laissaient al­
ler au préjugé que les Canadiens- 
Français les habitaient en hiver!

Heureussrnviit, depuis ce temps les 
relations entic* le Canada et les Etats- 
Unis se sont resserrée*. Le mouve­
ment du tourisme a fait connaître 
mieux notre pays. Aujourd’hui, aucun 
Américain ne pourrait avancer sem­
blable sottise sans s« faire rire au 
nez. 11 n’y a donc plus aucun danger 
a ériger de.i Palais de Glace.

Le dernier de ces Palais a été éri­
ge en 1399 sur l’Esplanade l’année 
que le pont ;lc glace entre Québec et 
Lévis prit pour la dernière fois. Dan* 
les familles québécoises on parle en­
core de cet*. * année du Grand Carna­
val, de la même façon que les vieux 
parlent du "Grand Feu de St-Roch 
de (il!”. H y eut en 1899 des fêtes 
inoubliut*|es. Les gens d’un certain 
âge ne rappellent le splendide feu 
d artifice qui illumina le Palais de 
Glace et le fit appuraitre sous mille 
couleurs, ("était féérique. Les mil­
liers de patineurs qui évoluaient alors 
sur le St-Laurem en face de Québec 
poussaient les exclamations d’admira­
tion. Eh bien, ce Carnaval apothéo- 
-e <le l’hiver canadien vu se répéter 
en février prochain. Québec aura de 
nouveau son Palais de Glace. Nous 
sommes sûrs, connaissant les organi­
sateurs du Comité Exécutif, que c’est 
!à une promerse dont la réalisation 
dépassera les espérances.

NE FERONT PAS D'ECHANGE
Les New-York Yankees auront, Tan prochain, 

le même alignement qui leur a donné le 
championnat cette année. — La retraite de 
Erazee met fin aux grosses transactions 
entre New-York et Boston.

Le Canadien a obtenu la victoire dans un as­
saut intéressant, au Saint-Denis. — Sylvio 
Mirault a défait Harris et Britt a triomphé 
de Couture.

Leo Kid Roy a obtenu la décision | la septième. Cette fois il fonça colli­
des juges contre Curley Wilkshur, me un déchaîné, ce qui lui arrive ra- 
dans le combat principal de la séance ; renient, et il força son adversaire à 
du Club Athlétique Olympique, hier reculer dans toutes les directions de
soir au théâtre Saint-Denis. Envi­
ron 4.000 n v-onnes assistaient à cet­
te soirée pugilistique.

L’assaut fut l’un des plus intéres­
sants vus à Montréal depuis long­
temps. Ce fut une bataille en règle, 
où Roy eut li chance d’affirmer sa 
supériorité, mais le Torontonien était 
en grande conohion et quoique battu 
aux points, il a fait excellente figu­
re.

Le Canadien a pris des chances dé

A LOUISVILLE
Louisville Ky., 14. — Résultats des 

courses de cet après-midi u Chur­
chill Downs :

PREMIERE COURSE — 7 fur- 
long. 1er Annie Lyle, 115, Connollv, 
11.90, 0.20, 3.20; 2e Waukulla. 115, 
Carroll, 12.00 4.10; 3e xNell M - 
Chord, 115, Pevic, 2.40. Temps 1.27 
xRoyai Purple, Our Option. The Rea­
per, Miss Murdock, Kit., xMarkiluna. 
aussi couru, xEntrées de In ferme 
Lexington, Maid et Troutwiek ont 
Audley.

DEUXIEME COURSE I mille 
1er Nulli Secondus, 107 lancet 55.40 
21.10, 11.50; 2e Romping Mary, 112, 
Pevic 13.10, 7.20; 3e Cash 110. Pool,
6.50. Temps, 1.39 1-5. Paul G. Brown, 
Sunburst IL, Tempting, Sunny Du- 
crow, Guiseppe, Glcn Conoko, Kin­
dred et Larchniont ont aussi couru.

TROISIEME COURSE — I MO 
mille. 1er Child’s Play, 105; Blind,
0. 50. 3.20, 3.00; 2e Great Luck, 100, 
Pool 2.60, 2,20; 3e Plus Ultra 105, 
Harvey, 4.00. Temps 1.40 4-5. Tip- 
po Sahib, Sea Court, ont aussi couru.

QUATRIEME COURSE. 1 mil e: l. 
—Make-Up 1 üO Pevic 15,80, 5.00, V 
20; 2. •— Heremon 106 Pool 3.10, 2.- 
60; 3. — Beizoui 97 Wa’lace 3.3 ». 
Temps 1.37 3-6. On-Tim» , Dustabout, 
Lord Granite Modd Fox II, Alice 
Blue Gown, Jimmie Daw ont aus.-i 
couru.

CINQUIEME COURSE 0 fui nés
1. — Princess Don en 111 Pool 12.30, j 
4.70, 2.60; 2. Chilohee 112 Harvev
3.50, 2.40; 3. Battle Creek 115. 
Mooney 2.4'». Temos 1.12 l’est. » l i­
cence. Deronda, Glide ont au ­
ra.

SIXIEME COURSE. 0 f ir nrs !.' 
-Glyn 105 llarvi-v 5 (U) : 10, Mil ;|

2. John-Q. Ke'ly 107 Smith 13.10,
4.40: 8. Aui til M a v ! : l P ml 2 - 
10 T( ■ , . •
Harry B., i • ont au i couru.

SEPTIEME COURSE !
1 The 1 • '
5.R0. 3.701 .: - Runsaf ICI I
!7 50, ! 1.0 ; 1
vey 3.20. T-m: ; 1.47 15. Will >w
Tree, Locu-* Li ive P» m-v < S* 
Way, Simp! '•■n, A" .'ta f; P», 
ont aus-u couiu.

Voici la 1 -te d< ’ • > ,
re.» de jeudi aprè m li:

PREMIERE COURSE. l.lOn. a 
réclamer, 4 ar et nîu-. 7 furluri'r . 
—. Modestv 102. ('■•medii* ! \t ■ r 
107, Tody 107, Gold B»nl 
110, xFinc astle 110 kB L 
The Leopn» 1 MO. Year ■ d 11 »i B> <■ 
Pardon 110, C aveu.re M2. S • r 
KIo 112, Arctic Kin/ MO. Ben Va 
iet 115, Bri.s»"\A 115, Chatu- Ii<-’ 1 
110, Golden Flo 110, T«--i ( an 110. 
Ferguson 115. l’o-ter En.'.•■y 107,
xBilly Brush 105.

DEUXIEME COt ' 1
réclamer, 2 ans, 0 furlonr-. vlîiu • 
Bunt.' t 1 i
Nogales 1 10. Atlr: ' ve 112 \ i
Mary 112, Z H» h 112. Xi m ML 
Menage 112, PeppernnM •1 M2, f h;- 
dias 115, Isaman 116, R t 11 », I». 
voy 115, Rockwork 115, *11 Boy
115, La Planche de Briante 107, 
3k«echoebeü 115, Bessie Hope 112,

London Smoke 115, Elusive 112. 
Silvergrift 115.

TROISIEME COURSE. $1.100. a 
réclamer. 3 ans et plu-, 1 1-10 mille.

Ten Sixty 100, xMiss Mcisc i()3, 
xlsosceles 109, Huonec 109, Elias ü 
109.

QUATRIEME COURSE, SI.200. 
3 ans /t plus. 0 furlongs. — Miss 
Muffins 110. NYwmarket 110, Bet­
ty Bcall 114, Heremon 117, Great 
Jaz 117. Pegasus 120.

CINQUIEME COURSE, $1.500, 
tou- âges, "< akdale Handicap", 1 
mille. - Defiant 91, Lady Astor 
!'H. Lady Madcap 100, u-Dr Clark 
DM, a-('herry Tree 112, Ten Lee 
113. Whiskawny 118. — a-Entrées 
Goldblatt.

SIXIEME COURSE, $1,200, “The 
Eastern Parkway", 2 ans, l Mille.— 
Eior.umtst •'t 1, (jiblon 101, a-Du«I- 

loi. u-Greame 97, Valley Light 
107. h-Now Gold 107. h-Lonl Mar­
tin J07, Baffling 110, c-King Go- 
r:n H 110, c-S’tage Coach loi, — 
a-Entre. Camt.en; h-Entrtes hernie 
Audley; c-Entrees J.-E. Madden et 
< oyne.

SEPTIEME COURSE, $1,200. a
rec.anicr, 3 ans iq plus, 1 î-a mille.

>: I u.atip 99. Who Know- Me 101 
Su. Lu t t il 101, Bosh 103, xBoh- 
h.e Mua H.»., Rundd lo7. Attorney 
!"■. Pete l'oy 107. xOo La La ion, 

* r'/- DiU, Kimpalong Mu, Lord Wrai k 
M»», St. i’aul 11»9, Futurotte 108, 

l,U^' I:‘n •Son 107, Simpleton 
10 ». Romping Mary 98.

Beau. Pi.-tu rapide.

QUE FERA JONES 
CONTRE JOHNSON ?

Qui bec, 1 1. — Le combat entre le 
• u'Ia Jone-i et ^oung Jack Johnson, 

qui aura üeu vendredi so:r au mane­
ge militaire, iwite un très» vif inté* 
(••t. Le sensationnel combat livré par 

Haï G en a
fait un lu ru.-. Un sait en effet qu • 
Join- cou lié Greh deux foin ur le 
«a rrcau.

Le club Sia iaconu, promoteur d» la 
•■ ai ■e, a coi ciu un match t/ttre- l'hri* 
.. *v.: ,1, .!*• 'lor.nto. et Kid Mitchell. 
L y aura «n outre deux autres com­
bat s.

LE HOCKEY A
SAIN'I-EUSTACHE

Saint Mustache. 14. Le club de 
• n >ti y Sa.nt Mu-*tüche a fait <■«•« jours

•< n, ■ i . '....... ;e • iiff.cn rs. Elle
a lionne •• r* u tnt uivant : P. E. Vu- 
quin, gii-ant général ; l»r J. E. Mo- 
l'-au, j r .dent ; J. A. Lamarche, se- 
détail»*. Un grand banquet sera don* 
n • pr; ! M. Jn . Lauz *, propriétaire* de 
i’hôt • I» i \ ie, il mardi oir, 29 no- 
v mbre. « n 1 mneur des organisa­
teurs «t des joueur*.

Tu i- • j. e,.r- qui «nt fait partie 
du y n» - Eu tache, l’an dernier, ainsi 
«!U' eeux qui jou* root cette annee, c- 
ront gratuitement invites a ce ban­
quet.

DANS LA LIGUE 
DU CANADIEN

NATIONAL
M. t H Houllune «»e l'^nulne «lu 

Mo!-, ,i icreiiorté leu tionneurs
pour tes trois plus hautes parties ainsi 
que lu meilleure partie simple, obte- 
n tnt un grand tni;il de .111 < t une par­
tie «impte de 125 

.Score détaillé :
Iturenii Oénf-riil

hora de combat mais Wilkshur est fort 
habile sur Li défensive et le protégé 
de Raoul Godbout «lui si1 contenter 
d'une victoire aux points. Wilkshur 
fut trop prad-M t pour se laisser pren

l’arène.
Aux poinu il n’y eut pas grand cho­

se â choisir, mais Mirault l’emporta 
surtout dans Ms sixième, septième et 
huitième rondos. Dans la neuvième il 
n’y eut pas beaucoup de différence 
et la dixième fut â l’avantage de l'An­
glais, qui a môme couché son adver­
saire. Mais Mirault ne fut qu’étour­
di et il était remis sur pieds à la sixiè­
me seconde.

Encore une fois Mirault a fait
sespérées pour mettre son adve rsaire I preuve d’un jugement remarquable

au début du combat. Il laissa l’atta­
que â l’Anglais, se contentant de le 
tenir au loin avec sa gauche allongée 
en avant de lui. Harris prit de gros­
ses chance*, .nais il ne pouvait ja-

New-York. 14. —Pour la premiè- 
re fois depuis que le Colonel Jacob 
Kuppert et son associé, le colonel T. 
Houston achetèrent le club Yankee, 
dans l’hiver de 1914-1915, il n’y aura 
pas d'échanges cette année.

A tou* le* ans, c’est-à-dire en hi­
ver, le colonel Kuppert avait rhal»i-i 
tude de lain venir les rédacti-u: s 
sportifs des grands journaux u ses 
bureaux et il leur pariuu ainsi: 
“Messieurs, j’-.i le plaisir de vous an­
noncer que nous avoua conciu une
Ïrusse transaction avec M. h razee, 

u club Boston, où hour aven* obte­
nu Schultz, Schmaiilz et Si oin berge r 
pour Hagen, O'Hara et O'Fluherty”.

A tous les hivers, l'a! taire se répé­
tait mai» coUe aimée, tout porte a 
croire que M. Kuppert n’annoncera 
fias d'échange. D’abord la retraite de 
Frazee qui ternira impossible le re- 
nouvallemeiu des transaction* élevue» 
qui ont marque les saisons 1920, 
1921 et 1922.

Il en a fallu du travail el des 
échange» pour amener le New-York 
Yankee où il un esl, mais maintenant, 
Miller Huggins et le colonel Kuppert 
sont satisfait*.

Naturellement il y aura plusieurs 
jeunes qui accompagneront le Yan­
kee dans le sud le printemps prochain, 
mai* ce* joueur* y seront que pour 
être formés, car on ne parle pas de 
faire des changements dans le per­
sonnel «le l’equipe régulière. On avait 
parlé que Boley soit acheté du club 
Baltimore, pour supplanter le vété­
ran Scott, mais le travail d’Everett 
fut si bon dans les séries mondiales 
que la direction a décidé de conser­
ver “son vieux Scotty” jusqu’à ce 
qu’elle puisse trouver un joueur à 
meilleur marché que celui de la Ligue 
internationale.

Depuis quelques années, Kuppert 
a fat de fameux changement* dan» 
l'alignement.* des Yankees. D'abord 
Pi P p et High furent achetés des 
Tigers; Pete Delaney des Athletics et 
Paddy Baumann, de* Providence.

L’hiver suivant, soit en 1916, les 
directeur* du New-York Yankee dé­
pensèrent plus d’un quart de million 
pour acheter des joueurs nouveaux. 
L’étiripe fut pratiquement reconstrui­
te. Baker fut acheté de» Athletics et 
Lee Magee, Nick (’ullop et “Germa­
ny” Scheaffe:*, de lu Ligue Fédérale.

Des joueu»* comme Mogridge, 
Murkle, Gilhooley, Russell, Walters. 
Miller, Hendryx. Love et Tripple fu­
rent recrutés chez les ligues mineu­
res. Cet argent fut bien placé et pen­
dant quelque tvmps on aurait cru que 
les Yankees décrocheraient le cham­
pionnat, car en août 1916, ils étaient 
cinq partie* en avant de leur plu* pro­
che adversaire, mais un nombre de 
malchance saita précédent mit fin aux 
espoir*. A un certain temps, il y

avait onze régulier» sur la liste d’hu- 
pital et finalement le Yankee dut se 
contenter de la quatrième position de 
la Ligue.

Dans l’hiver suivant en fit l’acqui­
sition d’Urban Schocker et lu trans­
action avec St-Louis, où le r.Ynkee ob­
tint Marsan-» et Lee Mageo. Le Cu­
bain se brisa la jambe un peu après 
aon arrivée à New-York.

L’aimée de lu guerre, en 1918, 
marqua l’arrivée de Miller Huggins 
et celui-là de"ait sc rendre fameux 
par scs échanges de joueurs. 11 vou­
lait avoir Del Pratt, des St-Louis, et 
un retour, il donna Schocker, Uullop, 
Mattel, Nunamaker, Cédéou et un 
chèque de $.5,000. St-Louis devait 
aussi donner Eddie Plank, mais celui- 
ci ne s’est jamais rapporté aux Yan­
kees.

Durant cette saison, les Yankees 
achetèrent George Burns, de Détroit; 
et ils l’échangèrent pour Pink Bodie, 
Fewster, Lamar et Thormahlem fu­
rent acheté* du Baltimore, de la Li- 
que Internationale. Aron Ward fut 
aussi amené de l’Ouest ainsi que 
Truch Hanuan alors qu’on alla cher­
cher Muddy Rue!, dan* le Sud. Sub­
séquemment, Ward et Ruol durent 
rejoindre l’année.

Le premier chapitre des transac­
tions entre les Yankee* et les Red 
Sox se produisit pendant l’hiver de 
1918-19, alors que les Yankees échan­
gèrent Caldwell, Gilhooley, Love et 
Walters pour Shore, Leonard et Duf­
fy Lewis. Leonard ne se rapporta pas 
à New-York et fut vendu au Détroit.

Carl Mays vint ici en 1919 en 
échange de $40,000 et des lanceurs 
Russell et McGraw. Dans la transac­
tion suivant#' in 1920, Frazee vendit 
Babe Ruth, pour un montant de 
$127,600. Ce fut la transaction la 
plus populaire de 1920. Dans le même 
hiver, le Yankee obtint aussi Bob 
Meusel, de Vernon, en échange de 
plusieurs joueur» de deuxième ordre.

Kuppert et Frazee firent encore 
une fameuse transaction après avoir 
perdu le championnat en 1921. Ils ob­
tinrent Schaug, Hoyt, Harper et Mc­
Nally en échange de Pratt, Ruel, 
Thormahlem et Vick. Le même hiver, 
Lewis et George Mogridge allèrent à 
Washington en échange pour Bobbie 
Roth, l’un dvs quelques mauvais ges­
tes depuis que Huggins dirigeait le 
New-York.

Le championnat de la Ligue améri­
caine en 1921 n’a pas interrompu la 
série de transactions entre New-York 
et Boston car en 1922, Peck, Quinn, 
Collins et Piercy furent échange t 
pour Bush, Jones et Scott.

Durant la raison 1922, Johnny Mit­
chell, Fewster, Miller et O’Doul allè­
rent à Boston en échange pour Dugan 
et Elmer .Smith et l’hiver dernier 
New-York obtint Pennock pour Mur­
ray, McMillan et Skinner.
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Ire. Il f:t une bataille bien calculée. 1 mais pénétrer la défense du Cana- 
II fit en sort ' de ne pas être déclas-j dien.

Vers la quatrième ronde, les cal­
culs de Mirault furent un peu renver­
sés. Au lieu de se porter à l’attaque, 
comme il l’avait fait au début, Har­
ris resta eui la défensive. Mirault fut 
donc alors f r- e de prendre le “lead” 
traditionnel. 11 semblait dans un rô­
le nouveau, mais il fit tout de même 
belle figure.

Avant le combat, Arthur Prière 
protesta à l’arbitre parce que Har­
ris avait un dentier protecteur. La

e. mais d’un autre côté il n'a pas pris 
grand chan v.

1 La première •■onde sembla indiquer
I que le eombal serait acharné. Wilk- 
, shur débuta j loin de vie et il mêla
avec son adversaire. Mai* un dur 
bombardement dans le corps k* força 

! a rester sur ’a défensive et ensuite 
j il attaqua r. -ement. Et à chaque 
: fois qu’il y avait un corps-à-corp* 
Wilkshur ne manquait pas d’essayer 

■ de lutter un ; «‘U. premièrement dans
IIe but de tuer !•• temps et ensuite pour j discussion fut ccurte et Georges Ri- 
tutiguer le ( nadien, vet ordonna à l’Anglais de l'enlever.

C est surt .ut d.'.iis les côtes que le Les règlements de la boxe défendent 
( unad:cn a dirigé sa punition. \V ilk- de porter des morceaux ue caoutchouc 
shiir se couvrait fort bien la figure ! et les seconds de Harris ne protesté- 
et Roy réalisa qu’tl aurait de la dif- rent pas longtemps. 
rTcuite de le rejoindre à la mâchoire, i uditt ,
I! se battit donc en conséquence. Il) uki i i LtMrOKIL
déclancha i punition dans les côtes i Jimmy Britt a remporté un knock- 
de Will, hur, qui « n moins uc trois ont technique contre Jimmy Couture, 
rondes uval'. !«•■« deux cotés rougis, au premier combat, lorsque les »e-

Wilkahur nVut qu’une bonne run-‘ <’o:ul« du dernier lancèrent l’éponge 
de. lu cinqu ème. Cette fois on aurait ‘dans l’arène à la cinquième ronde,
dit que le Canadien voulait lui faire après 1 minute lü secondes de com-
reprendre confiance. Roy resta sur1 bat.
la défensive et < ontrairi ment a Fat Britt fut île beaucoup supérieur à 
tente générai'; Wilkshur prit l’offen- son adversaire, mais d’un autre côté 
sive. 11 fonça h:en, porta de bon* Couture a fait prouvée d’un beau
coup» et il u ébranlé Roy une fuis vers courage. Il fut couché cinq foi» avant
la fin île rengagement. Ce fut su que ses seconds lancent l'cpongc, nn- 
meilleuro rende. Dam. le* autres il nonçant par le fait, qu’il abandon*

4.Cl ;,|3 411 l»J«

LA STE-CATHER1NE 
AU STE-BRIGIDE

La - ance de boxe de l’Associut'on 
.Su nie Br gi je a été remise au .: dé- 
« e libre, af n «le donni ' au.v organisa 
tear le temps lu ce uin pour com­
pléter leur programme. L»* public 
aura la satisfaction d'a-srster a des 

| combats * ntre «U bons boxeurs, repré- 
j '-entant «lignement le sport de la boxe. 
• D u Heurs, le directeur athlétique, L.- 
! F. Métivier, et l’entraîneur, l’au! Rn- 
cbeliau, -ont «le- promoteur» comjié- 

[ tents.
, La Sainte ( athi i ine w ra fêtée nu 

Sa nte Br gidc sous le pntronag.* d< u 
et i«»n de la raquette. A. Büodoiu, 

direc teur artistique de l’a - .m ,at on, 
e t a préparer un programme dont les 

i invité» a cette noirée •i ront enthou- 
j slasmés. Donc, samedi, le 24 novem­
bre, U* membn s et «*s amis <'e F.ru 

j c i'tion. necompagné» de leur-, limits, 
seront i's henverus au ’«>ral.

L* pr. sident de l'a- ociat on lu-

n’eut jamais de chance.
Lorsque k combat fut terminé, 

Wilkshur savait «îu'il était battu et 
lorsqu’on annonça la décision, il se 
dirigea vers R .y pour lui serrer la 
main, il fit signe aux spectateurs que 
Roy avait gagné. Son bel esprit spor­
tif lui valut, le» appaiuilissements de 
plusieurs pii quelques minute» au­
paravant. u’.raient souhaité qu’il se 
fasse cassar li mâchoire.

11 f ait au-vii avouer que Wilkshur 
e t courag. ux ! a accepté de venir 
se battre iei, a -haut que la foule se­
ntit contre lui. 1! est vrai qu’il s’ugis- 
.tit d'une qui-tion d’affaires, mais 
i fallait tout de même du courage 

; pour venir fa.re face a un favori lu- 
vai.

Gràec a sa v itoire ô’h.er soir, le 
'Canadien a fait un pas vers la ren- 
'eonire .ai championnat pool* plume 
qu’ 1 a per lu a WLkihur à Toronto, 

• «jui l’a • iib* «picmment perdu a 
Benny Go i. I. La semaine deniiere 

• .( -que le tu'.moteur Moore a con­
clu le combat Wiik hur K iy, d a 

i .‘ait des offri ^ à Gould pour qu'il 
i rencontre le 
i tient sa paru

nuit la partie.
Dans la première ronde, il n’y eut 

pas beaucoup de différence. Les box­
eurs s’étudièrent. A la deuxième Britt 
eut l’avantage mai* Couture boxait 
bien de sorte que les coups de son ad­
versaire ne semblaient pas beaucoup 
l'affecter.

Dans lu troisième ronde, Couture 
fit la folk de vouloir mêler et sou* cc 
rapport il n’était pus de taille. Dans 
un échange i! fut attrapé à la mâchoi­
re et tomba. Il «e releva a la neuviè­
me .seconde. Il fut envoyé au plan­
cher une deuxième fois et il se releva 
encore à la neuvième seconde. Un so­
lide direct de la droite l’envoya enco­
re a terre. Cette fois il fut sauvé par 
lu cloche.

Au début <■ lu cinquième ronde, 
Couture fut encore couche et il se re­
leva a la troisième seconde. Dans un 
autre échange il atteignit Britt à la 
tete et i) se fit mal a la main droite. 
Ses seconds vou'urent lui faire aban­
donner la partie, man il refusa et 
continua «le se battre. Il tenta un rul 
lie meut mais «lans la mêlée il fut en- 

tinqueur. Si («ou •! core atteint à la mâchoire «*1 c'est à 
un combat pour le],-,, moment que se» seconds lancèrent

•hanipionnat aura probablement lieu | l'eponge.
pr .ci.i.ineni n:. | j.^ victoire de Britt fut loin d’être

A rintermè'je, on a • :roduit Jack > populaire. Lorsqu’il sortit de l’arène 
Renault a !«i louli la ( ai.adieu, qui j il fut longuement hué alors que Cou­
vent «F hiit .e Moy l Johnson, à j ture fut beaucoup applaudi.
New-York, n e.- h.« n uccueilli. On an* i -»• • •
nonça qu’il rencont rcra:t Jow Dow y-1. _ „ , .. .............. ................^
ney. lie ( nu bu . le 29 (lu mois cou-j LES ‘ SONS AURON I

UNE FORTE EQUIPE

nnult et de Gaudroault sur l’équipe 
fera de* Sons of Ireland l’un de» 
plus forts clubs de la Eastern Cana­
da Hockey League. Il est possible

Sue Gnudreault joue sur une aile tan- 
is que son compagnon sera placé au 

centre. Pedenaull était le premier 
compteur de lu ligue provinciale.

On nous apprend que les Sons of 
Ireland font actuellement de* dé­
marches pour s’assurer le* service* 
d’une autre étoile, un joueur de dé­
fense, Quenneville, un autre ex-équi­
pier du club Chicoutimi, jouera peut- 
être sur l’aile gauche.

Comme on peut le voir, l'organisa­
tion «leo Sons sera la plu* parfaite que 
ce club ait encore eue depuis son 
existence. Los Québécois auront 
tout ce «ju’il faut pour porter bien 
haut les couleur» locale* et décrocher 
selon leur habitude un autre cham­
pionnat.

Le major F. E. Goudron, l’un des 
directeur* du club, a annoncé, hier, 
qu’on était actuellement n faire des 
rémarchc* «‘n vue d'organiser, l’hiver 
prochain, «les joutes d’exhibition avec 
le* équipes de hockey des universités 
Yale et Harvard. Il se peut que ces 
joutes soient disputée» les 21 et 22 
février prochain, nu cour* du car­
naval sportif.

jeu dTcrapaud
Dimanche, J 8 novembre, a 2 heures, 

assemblée du club de Crapaud Cana­
dien, u son local, 78r Delisle. Les ga­
gnants du tirage sont: 1er prix. No 
1018, ( . La violet te, 181 rue Beaulieu; 
No 1402, 2e prix, Jos. Aubin, 271 Ma­
nufactures ; No 382, 3e prix, A. Thi­
bault, 1144 Saint-Jacques ; No 029, 4e 
prix, R. Meloche, 304 Chaml>ord ; No 
792, 5e prix. A. A libertin, membre du 
club.

combat'remis
A PLUS TARD

Maçon, Géorgie, 14. Le combat 
annoncé entre le jeune .Striking, de 
citto ville, et Joe Egan, de Boston, an­
noncé pour le 21 novembre, à Boston, 
a été riqnis, a annoncé le pere du jeune 
boxeur. Stribling a commencé a s’en­
traîner cette semaine, mais une un- 
«•irnne blessure au «ios !e forer a pren­
dre un peu de repos.
i

C’est de TT heures p.m. jus­
qu'à minuit que se passent 
tous ies grands événements 
de la vie sociale, politique et 
sportive et, de cette période, 
le journal du matin est le 
premier à vous en donner le 
détail.

L’ASSEMBLEE
DUNATIONAL

Nos lecteurs trouveront en 
dernière page le compte 
rendu de rassemblée an­
nuelle de l’Association Athlé­
tique d’Amateurs du Natio­
nal.

» ■ .
oi(iMir:i >i—t'o>n:iiiK i<'kaki'aisi>:
(Vtie Hemuitip matinée, jcintl et sa­

in imM
i.» se ri<:inii: m.; hihiik-ui.ki'k

SoniAlrie iirot’hal u*
-l.'ICCOLK UMM t'OCOTTK!»'*

TM-.i-a

2ème
GRANDE
SEMAINE

/.«: ftluH grand chef-d’oeuvre 
de tou« les tempe

NORMA

TALMADGE
dan*

“Ashssof Vengeance”

THEATRE PRINCESS 
VAUDEVILLE v;*

«l.fcAH — MAII) U'MINT”
l,c p i u» gruiiil iny*ter« du «ilècl*

Autre* uuiurrua
tr"- 1 ^ tiÏhgX"

U>nul flDauoc
Aaeai «le de* l’nui'iaad»
THCAtre* ri (.'nnrerl* de Mt.iiirfal 

— S'rwKrNMimr» et Kvvuua — 
Théâtre Oryhcuui 

Direction: J -A. tiauvln. 
Théâtre Chnnteelere 

Tklâtre 4 Mpllol Théâtre Kt-lleul* 
— KT —

Tou* le* Coueert», Opéra* et *ttrne* 
Ili.u* Joiiuul duruHt la «alNun IDZa>X4 

ICerlre OA Aherbroohe Our*t nu té­
léphoner Ir mutflu *t*ut 9 h. OO. 
l'iuirnU IN.14.

n o

Gagné, d'• i;c a r* '.e’ «‘X ni 
i vaP *p<i t'f t‘n «.rguri nt !• 

• uchn 'nt m«. •! au n be I*
! * re. I! y aura «le nnmbi
j (Tip ions ics niéinbre* et 1<

rant.
I.A DECISION A MIRAULT

I.a rencontre -cnii finale alignait «i»*» nntri»
î-'yl»-... .Ma a ., i ,ntre Bert llarri<.j Québec, 14. 
d'Au • t«*rr et li iugi ont «b viennent d« faire l’acqui'ition «li 

• M • ! de u juin m procieit'C dan-, la per

iirrertiunilunt t
I,e*. Son» <»f Ireland

î> e ru- 
. -ncha n 
novini- 

ix prix, 
ami* 1«

l'BaHue!ation secondent le valeureux
président par leur présence

Le cumba 
le «lébtil» 
Mai* 

j xeui’4
j partir
I citant

La

•• e: !• v . imilgn- n .e -onne «le l’edennult et «le (iaudrenult,
; n: i .e un ,ii>ii I- d. le* brillant- équipier* «lu «lut» Chi­

li, < ineu vint* ronde le« bo-j coutimi.
in !..,'ii réchauffé» et uj Ce» iletia joueur» nont employiG n

«I» moment, î’assnut fut ex J la banque Nationale cl viennent 
a plusietiri raprisa* |ir«tre trun.fwrii* * Quûbec où il* sont

meilleure ronde de Mirault fut ' arrivés hier. L’addition du Pad«

jim m a
DIM IM HIC

.11.1 DI A
DIM A\t m:

Mr-t atl.rrlnr et •-. «H-hIh 
l.n inelDrure <'ome.Hr «Ir lu

POTASH et PERLMUTTER
avec BARNEY BERNARD. ALEXANDRE CARR. VERA GORDON

C’est A mut: mut: mut:
Il x « une % ICMITAIII.IC K b l’OAl’l ID V DK MODK». Ir* plu* rérrutr* de 

»*%*-V«rt» rf«N* r-t.r *«••.
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‘‘L’Ecole des Cocottes” à 
l'Orpheum, la semaine 

prochaine
En dépit de «on t Ire, l'oeuvre est de 

haute dette
“L’Kcole dos Cocotte»", l’exquise 

contédid de MM. Armont et Ci or bi­
don, que la troupe Calmettes nous 
servira la semaine prochaine, après 
le ki'os succès <lo “La Huitième 
Ko nu- de Barbe-Hleue", au re>te, a 
une histoire. Colle qui l’inspira, et 
qui o>t morte prématurément, il y a 
quelques années, à l'apogée de sa 
triomphale carrière, fut une de or** 
près |ue reine qui remplit de son nom 
éphémère les echos d<. deux mondes. 
M. Uerbidou s’ttait trouvé la con­
naître. à ses humbles débuts dans un 
music-hall de province. Comme d 
rêvait de consacrer une pièce de 
théâtre à sa prestigieuse ascension, 
il s’ uvrit de sou projet à sou colla­
borateur habituel, M. -\rnion . l*ar 
une curieuse rencontre, celui-ci mé­
ditait, d»* son côté, une comédie en 
tuns ameublements, plutôt qu’en 
trois actes : un cinquième a Mont­
martre ; un apparu ment cossu, fau­
bourg St-llonoré ; un petit hôtel, 
avenue du Bois de Boulogne. Le liai­
son nage central «‘t le cadre étaient 
déjà trouvés : il n’y avait plus qu’a 
relier entre elle' les trois images. 
D’une conversation naquit le profes­
seur de belles manières, gentilhomme 
décavé et quelque peu méphistophé­
lique, qui se venge de la société en 
lui façonnant, amoureu: ement et cy­
niquement, un dominatrice. Mais 
les auteur» ont eu le bon goût de ne 
point écrire un pièce à clef. Ils ont 
généralisé l’anecdote. Ils l'ont agré- 
mentée de toute leur cxpérieuce pa­
risienne. A l'origim, ils croyaient 
peut-être divertir seu'ement par une 
ingénieuse et piquante peinture : 
leur talent a dépassé leur dessein, et 
“L’Keclc des Cocottes” nérito de fi­
gurer parmi les meilleures comédies 
où s’attestent les moeurs d’une épo­
que.

Sous une forme plaisante, “L’E­
cole des Cocottes” est une très jolie 
comédie de moeurs, dont certaines 
scènes rappellent le» plus grands au­
teurs. Sa qualité excellente s’élève 
d’acte en acte. Sous de*- dehors amu­
sants et légers, elle cache, suivant la 
bonne tradition française, beaucoup 
de bon sens, d’élégance discrète, de 
jolis sentiments et une moralité dont 
l’indulgence n’exclut pas la satire.

Les Soirées de famille
A propos de “Service secret’’ qu’on 

nous sert au Monument National, 
ce soir même.
II y a une différence énorme entre 

l’ancien mélodrame avec scènes al­
ternées de rire et de violence et la 
pièce moderne susceptible do provo­
quer de l’émotion chez les assistants, 
par des moyens naturels bien plus 
conformes à la vie telle que nous la 
voyons.

C’est pourquoi la pièce “Service 
secret” que nous servira ce soir le 
Cercle académique Lafontaine, au 
Monument National, sous les auspi­
ces des Soirées de famille de la St- 
Jean-Baptiste. n’a rien du mélodra­
me et tout de la pièce essentielle­
ment moderne.

On y verra des scènes étonnantes 
et réellement captivantes, mais bien 
dans la note moderne. De plu', com­
me la pièce exigeait des effets d’é­
clairage spéciaux, le Cercle Lafon­
taine a vu à ce que “Service secret” 
nous soit présenté avec tous les a- 
vantages possibles.

Les véritables amateurs de fortes 
émotions au théâtre, presque genre 
Grand Guignol, seront servis à sou­
hait ce soir. La distribution est des 
plus consciencieuse.

Et, comme la pièce est de toute 
actualité, la soirée est sous la prési­
dence de M. Bélanger, directeur de la 
Sûreté a Montréal.

Les billets s’enlèvent rapidement, 
mais il en reste quelques-uns à la 
chambre N.» -1 du Monument Natio­
nal, Tél. Plateau 985. (Ju’on se hâte 
s; l’on désire de bonnes places.

Théâtre Passe-Temps
Allona voir “Potanh and Prrlmuttrr’’, 

aujourd'hui, demain et samedi
“ Potash and Perlmutter ” r*«t U* ti­

tre d’un film célèbre que lu direction 
du théâtre Passe-Temps a déddé de 
mettre à l'affiche pour aujourd'hui, 
demain et samedi. On no saurait faire 
trop d'éloges de cette oeuvre que ley 
plus grands critiques ont -la re parmi 
ics plus ( élèbres du cinéma moderne 
et dont 11:.> succès remportes aux 
Etats-Unis et dans le- autre s prar.de- 
villes canadiennes ne se comptent 
plus.

“ Potash and Perlmutte; ” est cr 
effet un véritable chef-d’oeuvre dans 
son genre, et nul doute que tou* le:, 
amateurs montréalais qui se rendront 
au Passe-Temps d’ici samedi sauront 
l’apprécier hautement. < Y film rela­
te d’ailicurs une histoire <ii plus amu­
santes et la direction du P : - a Tempr 
va même jus |u’à defier tous ceux qir. 
verront ce film, de ne pas se tordn 
de lire en as istant aux vèms dé.*o 
pilantes au possible, qui sr (i* roule­
ront devant eux, et qui n’est pna pc i 
dire.

L Y.* i donc un sjk •tm io de ' • t*. pre­
mier choix que musvurron* au Pa *e 
Temps à part.r d’aajou'-l’hwi et jus­
qu'à .-nmedi .-oir. La uirci tion de *e 
étabü'.sement s'est aiipliqucc, jus- 
qu'ici, à n’offrir à habitués, que 
des programme.- de premier ordre, et 
en décidant de montrer pour t< * trois 
jours, la fameux film “Po a.-h and 
Perlmutter", elle s’es: maintenue «Inns 
h .i bonnes d! positions. Il e-t «!’; d- 
lout. evident que les liiaud^ eniiqu'*! 
nniri'icHiiis n’ao’aienl «ertis pas fai 
d'au- i gcuiuls «loges de ce film, iM 
n’avait pas mérité de capter à ce 
poL.t loin mtei* t.

I lu.-dur- au'M s Imn- nu uéros 8«>nt 
; us i l’at ' ii ir . u Pu-so I’cmp-. 
pour nujoi:ril’hvi, detuain <i satned!. 
Que « ainafoui- * 'y i end« nt iloiv 
nombreux, et i"« .t • regr« tti ront pas 
la matiina* ou la Miine qu'ils auront 
paire à ce populaire thetre.

n ’’éâtre Capitol
Une adaptation de “Za/V’ à Pccran 

«vrc Gloiit» Sw.tnton dan* lo rôle- 
titre. — Un film «l’une haute en­
vergure.
Quand on annonce qu'AUun Dwan 

oit design»- comme le producteur 
d’un m unique, !«• public prend ge- 
nernicment pour n uuis que ect.tu 
production vaudra la peine qu'on 
aille la voir, pure»1 que l'homme qui 

’est «Fâtiré une réputation mondiale 
en livrant au public “Robin Hood” 
est «le ceux sur qui l’on peut compter 
pana coup férir. Les clients «lu Ca­
pitol peuvent «*n conséquence atitici- 
ptr avec plaisir la mise à l'affiche de

“Zaza”, avec Gloria Swanson dans le 
principal rôle, rôle très émouvant 
parce «ju'il raconte la vie d’une ac­
trice médiocre de music-hall qui se 
prend d’amour pour un nommé Ber­
nard Dufresne qui est lui-même atta­
che à une autre actrice, Klorianne. 
Dufresne est enthousiasmé par la 
beauté de Y.uzr. «ju’il considère c«>mme 
une perle. Un accident les réunit 
mais quelque temps après survient 
l'épou-o et son enfant. Zaxa est 
prise du désir de vengeance, mais 
elle «\st désarmée par la petite fille 
de Dufresne, 
vorce, mais l’actrice ne veut pas. 
Tous les deux ?«• «iirigent vers des 
buts opposés de la vie. ”aza gravit 
rapi lenient les degrés de l’échelle et 
devient une grande étoile. Elle ren­
contre un jour son ancien amoureux; 
et comme aucun obstacle ne s’oppose 
plus à leur union, le film se termine 
de la façon qu’apprécient les ama­
teurs du cinéma. La conclusion du 
film diffère de celle du drame, mais 
elle y gagne. Mlle Swanson se ré­
vèle une artiste d’un caractère nou­
veau et elle fait preuve de beaucoup 
de talent. Elle -st entourée d’une 
troupe d’étoiles qui la seconde bien, 
t'ette production f«*ra époque dans 
l’histoire du cinéma à Montréal.

meilleures attraction* de la scène du 
vaudeville. L’orcheatra impérial russe 
Baliuika a été engagé par Keith pour 
une tournee des théâtres de ce cir­
cuit et ce sera la principale attraction 
du programme de la semaine prochai­
ne.

L’orchestre sera accompagné de l.eo 
Singer, Mlle Betsy He;ss et Ivan Ar- 
buckle, danseurs en plus de solistes

Le Quatuor Dubois

Sa quatorzième saison est inaugura* 
par un beau succès artistique, hier
•oir.
Sous le direction de notre sympa- 

, . , . th.que impresario M. Louis-H. üour-•pociaux. Le programme qui sera in-, don‘ , , uutUor nuboia inaugurait 
terprété est «Us plus intéressant et il ^jt,r 
comprend plusieurs ......oeuvre» r usais 
très caractéristiques ainsi que des sc-

Cc dernier veut un di-, lections classiques. Le jeu de l’oreh. s- 
tre Ballaika piait toujours au publie.

J. Francis Dooley, u* grand. 1« gé- 
nial comédien, et la jolie t’orinne*
Sales, nous reviendront la semaine 
prochaine avec un acte tout nouveau 1.H ,,

aractéristi- i ^ir M- J- Uimais qui conserve la note

soir, la quatorzième saison de ses 
concerts par un très intéressant réci­
tal donne dans la coquette et intime 
salle “Ladies Oïdinary" de l’Hôtel 
Windsor.

Nous y retrouvions parmi le nom­
breux public, les fidèles auditeurs de 
la musique «b* chambre venu» applau- 

Dubois et ses artistes
que de ce» deux acteurs: le grand co* 1 Musiciens accomplis nous.............. • 'vous toutes nos félicitations pour U*

leur de-
mique. Will Mahoney, dans son nou­
veau monologue: "Why be serious ? 
s’étend à tout le domaine «ics diffi­
cultés et de la comédie huinaiiu-. 1! 
a partout remporté un succès. Jean 
Adair, la jeun» actrice qui personni­
fie si bien les vieilles personnes, do-1 
inaine où elle fait preuve d* tint d*1 
qualités comiques, sera au program­
me et donnera un numéro en compa-

’ travail qu’ils ont accompli, depuis 
; quatorze uns. dans le même but. vers 
le même ide.il: celui d«‘ conserver sa 

1 reputation acquise d’etre le meilleur 
quatuor à cordes au v'atiada.

Le quatuor, composé de M. J. B. 
Dubois, violoncelliste, M. Braidi pr«*-

gnio de Tom Barry. Mlle Coleman, 
qui est une autre personnificatrice «le 

i *.1."**. »* . i gg i multitudes de caractère», nous revien-
L.e theatre d art de Moscou | ,]ra nv,,0 ur, numéro tout nouveau 

à Montréal dans lequel elle excelle une fois «le
plus.‘Harry et Denis Du For, un cou­
ple de jeunes Beaux Brummeî», nous 
présenteront une nouvelle revue do 
danse. Sherwin Kelly, cycliste, don­
nera une exhibition de son adresse. 
Les trois Armins, dans des tours «le 
force, compléteront le programme.

Une* semaine d* représentations sera 
donnée au théâtre “Sa Majesté", 
dans le cours de décembre pro­
chain.— Historique de cette troupe 
russe excellente.
Les montréalais auront l’occasion 

de voir lo “Ihéàtre d’Art de Mos­
cou”, des arrangements ayant été 
pris pour qu’il v.cnne donner des re-1 
présentation.» <»u théâtre "ÎSa Majes- 
te” durant la semaine «lu 17 décem­
bre.

("est là, annoncer un événement 
théâtral d’un.1 importance exception­
nelle. Jusqu’à présent, très peu de 
troupes ont pu jouir de la grande fa­
veur «lu publie comme ie “Théâtre 
d’Art de M »scou”. La réputation «le 
cette troupe d’etre la source même du 
théâtre russe moderne est indiscuta­
ble.

Sauf une tournée précédente à l’é­
tranger et une . ai son annuelle à St- 
Retersbourg, avant la guerre, jamais 
la troupe du “Théâtre d’Art de .Mos­
cou” n’a quitté en bloc sa s ène de la 
cité du Kremlin. La seule occasion où 
ces artistes «juittèrent en masse la 
Russie fui iors «le lu révolution «le 
11»05 <|U:ir I ils se réfugièrent <*n Al­
lemagne. en Autriche et en Bologne, 
Mais aujourd'hui, les conditions sont 
pis encore, • *. cette fois, le centre 
d’activité des artistes russes n’est 
plus l’Europe centrale ou l'Europe oc­
cidentale, mais l’Amérique. La trou­
pe a joué dan.-- l’Eu-ope centrale et 
l’Europe oe uiortaie, mais seulement 
après <iue la tournéc américaine fut 
devenue un.» certitude.

La richesse «i«* leurs décors et de 
leurs costume i eit telle que jaina's 
on n'aura rien vu «le tembiabie en 
Amérique.

Barnd le> inemhri1.- «1* la troupe du 
“Théâtre d’Art de Mos ou ', on re­
marque deux figures pauicul èri nient 
émenentes: ('..nUantin S tan 'Ir.vsky 
et Vladimir NemiroviUh-Dantchenko, 
fondateur» e >n join ta «iu théâte et 
organisateur; de -a survivance u tra­
vers ](>.; m lie difficultés qui ont sui­
vi la révolution iu> e. t"e?t g nue à 
lour dé.n. dans le «•«•'• aetue!, et 
nix efforts de F.-Ray Comstock et 
Morris Ge t que la tournée aniôiicui-

Les concerts du Windsor
Le cinquième concert du Windsor, 

qui aura lieu la semaine prochaine, 
provoque un trè- vif intérêt parmi 
les amateurs de belle musique à 
Montréal. Comme nous l’îtvons déjà 
annoncé, ht direction «lu Windsor a 
décidé de faire venir deux artistes 
fort «*n vedette aux Etats-Unis; 
Mme Suzanne Keener, soprano, et le 
Dr A.-J. Harpin. basse chantante.

(Y> deux artistes jouYsent d’une 
grande réputation aux Etats-Unis, 
comme on pourrait le constat»»!1 par 
!« s nombreux et très élogieux com­
mentaires qu1* leur a t on-acre» _la 
presse de l’autre côté de la ligne î.»*». 
î.e Dr Harpin, un franco-américain, 
possède une voix de basse magnifi­
que, prenante, d’un volume très ri­
che et sympathique. Il l’a manie avec 
élégance et sûreté, (“est i!«* r»lus un 
interprète autorisé «tui nous donnera 
avec u i tnl-.nt particulier d«‘s chan­
son' française» «tui plaisent par la | 
diet on impeccable et la musique ; 
charmante.

Quant à Mme Keener, voix «ie ' 
soprano a déjà conquis maints: au- I 
ditoire.» aux Etat'-Unis «ût elle est] 
en grande vedette depuis quelque» : 
anné'»». Elle fait également parti» 
du Metropolitan Opera où conver­
gent nutureilement tous les grana.» j 
talent» l>rique».

La direction du Windsor a eu la 
main heureuse en s’assurant un con­
cert par «es «leux artistes uni atti­
reront sans nul dente une -aile con­
sidérable la semaine prochaine.

mter violon, J. Mastrocola. viola et E. 
Zimmerman, second violon, nous a 
servi un programme d’un heureux 
choix, à la satisfaction des plus exi­
geants, qui, joint a la technique aver­
tie des mumctens, formait un déli­
cieux recital «ligne des auditions pas­
sées.

On a débuté par le Quatuor No 12 
de "Mozart",—Allegro, vivace assi, 
—Minuetto, allegretto, - Andante 
eantabile, Molto allegro, - -écrit 
pour instruments à cordes. L’execu­
tion en a «:..» toute nuancée et bien 
phrasce, av<»e beaucoup de souci des 
détails.

En deuxième lieu venaient deux 
exquises pièce», “Tableaux de voya- 
ge", de Vincent d’Indy, pièce fort 
goûtée «le l’auditoire et “Légende 
Bourguignonne” de L«>uis Viorne, pe­
tite oeuvre toute courte et d’une in­
téressante composition, pour laquelle 

i l’auditoire i requis un rappel.
Pour terminer on avait inscrit au 

■ programme un quatuor en Ré majeur, 
d’Ottorino Respighi, une oeuvre qui 
fut fort goûtée «iu public. D’une fac- 

: tare moderne mais où quelques pas­
sages sont in.-pires des Romantiques, 
nous y apprécions tantôt le charme 

; enveloppant de la musique vibrante, 
| tantôt la ftnes-e descriptive des pas- 
S sages dialogu La final»1 "Allegro 
Vivace” fut rendu avec un ensemble 
très marqué.

M. Brtfwer, notre pianiste dont la 
renommée n’ert plus à faire, était au 
piano, pour un numéro seulement, et 

1 a comme toujours su nous taire ad­
mirer sa technique et son doigte pré­
cis.

IL AVAIT 
FAIT DEFAUT 

DE PLAIDER
La Cour condamne le défen­

deur à payer aux deman­
deurs $530.81

po : 
05 é

ihle. Il y 
concevoir

a dix
une

ne a etc rçmtue 
ans, on n’aurait 
telle entreprise.

On dit que jamais troupe n’a eu 
plus parfaite homogénéité et cY.-t une 
qualité maintenue dan» la tournée 
américaine toute comme elle fut leur 
facteur de triomphes depuis un quart 
de siècle en Russie. Sans le talent, 
sans égal <lc Mme Olga Knipper-T.ho- 
kova. Vassily Ka'chaloff, Ivan Mo»k- 
vin, Vassily I.uzhsky, Leonid I.eoni- 
doff, Alexander Vi.*hncv.»ky, Vladimir 
Gribunine et tous les autre.» qui font 
partie d » cvt udmirable ensemble, ja­
mais cette tio’ipo «lu "Théâtre «l’Art 
de Moscou" n’aurait subsisté.

Voici le programme annoncé pour 
la semaine «L* <éjour à Montréal; 
Lundi soir. 17 tli .•embre et matinée 
de mercredi, 19 décembre. ‘Tsar 
Féodir": mardi soil- et matinée de 
jeudi, “Low«*• Depths"; mercredi et 
samedi soir., "Le Fr-'i' s Karama- 
zo\v”; jeudi .-.oir et matinée de Fil­
med], "La ei rtro"; v«»ndrcdi soir. 
"La maître-,-j d’Hôtcllcric”.

Théâtre Loew’s
Le film "Skin Deep”, et plusieurs 

numéros de vaudi-villr pour la se- 
mnine prochaire.
Les habitué» du théâtre Loew’s *e- 

.ont servi.' à souhait, la «emaine pro­
chaine, alors «iue Bon mettra à l'af­
fiche, une Production nouvelle mais 
d'un caractère hautement artistique, 
intitulée: "Skin Deep”. Le drame 
uuc relate ce film est en effet l’un 
<’ plu.» beaux qui aient encore été 
i.produii.» sur l’écran et les ama­
teurs du cinéma auront beaucoup de

Erwin Nyiregyhazi
Le prodigieux pianirte hongrois don­

nera son conceit au théâtre Orph«»um, 
le 2 décembre prochain. Son retour, 
comme son premier coueert «iu 11 oc­
tobre. sera l’un des grands événe­
ment' de la saison. Bon répertoire 
sera excessivement intéressant.

La Cour a condamné lii«-r le defen­
deur B. Antoine IL nhomm» à payer 
aux dimandiurs. Napoléon Bergeron ,
«■t Charles Berg.-ron, la somme de | u ''
$030.81 avec intérêt et dépens, en re m- ' . ;n- ;........
ln.Ur.»ement do la »omme qu’ils lui ont ^nresen Mton . Tl «ht. '....../. 1 nrnnnt. son intention de conti

ASSERMENTATION 
DU NOUVEAU JUCE 

J. 0. LACROIX
L’hon. juge WiUon présidait 
la cérémonie.—Allocutions 
du juge Décarie, de MM. 

Champoux et Calder
L'assermentation <ic M. le juge J. - 

O. Lacroix, «i1 a t our des scsiton» 
et président de la Four juvenile, a 
eu fieu h.i'c, au cours d’une imjioaante 
cérémonie «lue présidait i’hon. jui^c 
Wilson, président «ie i.t Four du banc 
du Roi. M. ie juge J. IL carie, pré­
sident de l*. Four des sessions vie .a 
paix, avait pi > place aux côtes des 
«leux jugi>, dans l’enceinte vies Asm- 
ses.

La sa. «» d'audience était complète­
ment remplie d'avocats, «i amis du 
nouveau juge et de spectateurs. La 
cérémonie se fit avec toute la solen­
nité d'usage et fut l’une des plus 
belles du genre qu’il y ait eue cette 
année. On ertnarquait Mes E.-A.-B. 
Ladoueeur. greffier «L» la Fouronne ; 
Orner Lupierre, greffier de .a Baix ; 
Ju!i’-> Godin, grcffiv-r de i.t Four du 
banc du Roi ; le grand connétable 
Achille Sair.t-M irs, Y député-shérif 
Gouin, R.-L. «'aider, procureur de la 
Couronne ; Charles Champoux, syn­
dic du Barreau ; J.-F Lamothe. Gus­
tave Monet te, John Su.iivan, A ban 
Germain, Charles Ho’.d-tcd, Emery 
Phaneuf. Ernest Bertrand. J. Crank- 
shaw, H.-S.-M. Caron, J.-N. Ma­
rion, J.-Yale Fortier, Char cs-Edouard 
(îuérin, J.-L. S'.-J:u-<iuv s, Maréchal
N an tel, hib uîlu-are du Barreau, N. 
Pouliot, Edouard Masson, J. Sauva­
ge, etc.

Aprc’s que M » Ladoueeur eut lu 
l’arrêté ministériel qui élève M. I-a- 
croix à la magistrature, i’hon. juge 
Wi ermt t le neuves

Me Charles Champoux offrit ensui­
te à M. Lacroix le» félicitations du 
Barreau el M. R.-L. Calder prit la 
parole au nom de scs confri'res de 
largue anglaise. Lo juge en chef Dé­
carie rappela les mérites «lu nouveau 
juge et dit «ju’i: était digne du poste 
de haute confiance qu’on lui avait 
confié, ayant à administrer une jus- 
t;v«* préventive et ayant à prendre les 
responsabilités d’orienter «les vie? ma! 
commencées.

L’hon. juge Wilson dit que la no­
mination de M. Lacroix était la pre­
mière de Son Honneur L.-P. Brodeur 
et que c'était un beau début, fort bien 
accueilli par le BaTcau cl 'a popula­
tion, pour le nouveau lieutenant-gou­
verneur. Il rappela mie M. Lacroix 
avait été» son compagnon de jeunesse, 
au ro’lège, alors que tou» deux ne 
pensaient pas se rencontrer un jou- 
«■ur h* banc de la magistrature. En 
terminan*. il fit un bel éloge de . é- 
nergie et il° lu sae teiié du juge F.-X. 
Choqurt. qui a indiqué au nouveau ju­
ge la voie à suivre.

M. L»“ri>ix remercia en terme» 
«‘PiiiA tous les confi('r*s venus pour le 
saluer, et dit qu’il n’oublierait pn.«. 
dan» ses rapports, avec les avocats, 
qu’il n é'é Un-imune avocat. Dans ses 
considération» fin;ilts, il demanda 
pourquoi Y Barreau d • Montréal n’a 
nue cinq examinateurs -i nr.» qu’il dé­
fraie U-. qintre ('inquiém v» de» dép«*n- 
^es gérér.-i'cs «t n les deux-tiers de» 

du Barreau provincial. 
“Nous a Von s droit, dit-il. à une meil-

pn ter- 
hvier n

faire soi d voir comme par le parsé 
et son «i.’siv d-» rendre Justice à tous 
cptix à qui justice est due.
TROUVES COUPABLES EN COUR 

DE BANC DU ROI

CONTRE L’ANNEXION 
D’OUTREMONT

lUNE CONFERENCE
DE M. JEAN DES Y

proRécemment, une reunion «le» 
prieluires de lu cite d Outremont » 
tenue dans la salh1 de l’école Sainte- 
Madeleine dans ie but vie protéger 
leurs intérêt» dans U* cas où on vou­
drait forcer l’annexion d’Outremont u 
Montréal. Une autre réunion du (

Demain .soir, vendrt-d . à 8 heures 
I dû, M. Jean Désy fera, dans la s«ll« 

; • des conférences de l’Université, 1*5.
l‘l° rue Saint-Denir, un*' conference pu­

blique avec projection.'*, mt.tu.ej. 
“Maures « t clirétieiu ..'Espagne.’ 
L'entrée « t libre.

Al ont r«»ai. tue autre reunion ! I(r Tl.;^ll. „ <hAt ,,, |inv^. ,.h#v ,Mv*r 
meme genre sera tenue a huit neuies, |()r()rit j,^0p„iu n, meu.cm i.opiiauc 
c»* soir, au menu* endroit, tin profi-, militaire». Kranc* . . sj).*,t _ . . : _ -  4’  mAil.ft.tl II'» \ ft*!Hr! t* mit4» • v L« « f .ter» «le cette occasion pour former une 
organisation spéciale et «'ti dira les 
nouveaux officier» « t on ii«*«lig* ra I*1» 
règlements. ^

LA SAINT JOHN 
AMBULANCE AU CA­

NADIEN NATIONAL (
SIR HENRY THORNTON DISTRI­

BUE DES MEDAILLONS. INSI­
GNES A ON/E DEMOISELLES
Une intér.‘milite céiéinon1 » u’c.st 

déroulée réi eminent, «lans lu sal­
le de» directeurs du chemin de t«r 
natioi4)l du v’nnada, lorsqui- sir 
Henry Thornton, président «le r»1- 
seau, distribua .« onze jeune» filles 
employees aux bureaux-chef» le» 
nied-'iilon.» in igues «;ue la St. John 
Ambulance Association accorde après 
l’examen de dème année pour les 
"premiers soin» aux blesse ’. Les 
infirmière» volontaires ayant droit 
au médaillon étaient Mil Helen 
Garri»h, Y. M. Noate, Isabel Pari- 
ton. Doris Ix usson, Louise Shepherd, 
Rubina Moody, Sar. 1 Jane, olive 
Doody, N’*1’. 1 wyer, Mnrgtrc*. Hea
ly et Irène McCarthy

La représentation finie, sir Henry 
Thornton félicita les juinos filles de 
leur succès et dit toute -.wi sympathie 
pour l’oeuv-3 «le ««scours qu’elles 
poursuivaient. 11 ajouta qu’il était 
: cr de constater le résultat obtenu 
par les employés «1 chemin de for na­
tional «lu Fanudu dans cette oeuvre 
humanitaire. Il termina en ..ouhuitant 
aux jeunes fille* un mari «jui pour­
rait i rofiter de leurs ooniiaissunces 
d’infirmières à l’occasion.

M W. I>. Robb, vice-president «lit 
le succès remporté dès le debut par 
la section du chemin de fer nativ .ial 
du Canada de la St. John Ambulance 
Association et son espoir que cette 
section gagnera prochainement le 
trophée offert par lady Drummond. 
11 déclara que 15,000 employés du 
ré-seau étaient aujourd’hui qualifiés 
pour donner les premier» soins aux 
blessés et que c’était l’ambition de 
la compagnie d’avoir bientôt d’un 
bout à l’autre du pays assez «l’infir­
mière» et d’infirmiers volontaires 
pour e« courir tou.» ceux qui pour­
raient avoir bcsoi.i de soin» le long du 
réseau.

Le Dr Hutchison, médecin rn chef 
«u réseau, dit ■ g si ({uelqu*1» mots et 
illustra |>:.r des < xcmples 1 h impor­
tants ervices ren lus par les mem 
bre «le l’a sociaiijn de» ‘premiers 
soins aux blessés".

Outre les personnes déjà nom­
mées l’on rem rquait dms l’assis­
tance MM. Hungerford, vice-presi­
dent, M. \V. S. Hairison. auditeur «’n 
chef de s revenus, F. Bourne, secre­
taire «le la section du chemin de fer 
national du Canada, de la St. John 
Ambulance Association, F. W. Free­
man, instructeur, «q Mlle Gnudion, 
surintend::nie d:» l’oeuvre des pre­
miers joins aux bleat es.

Iites: i u ni ait K* m v énei liiiue» ; m<l« idiioi v«*»sl* l>rii;r« ilat>e«« > Mui'>..t-(o.mr. iiévru.g.e ai.lta tie* iiiltino -it. tu f*iiiiii«.. T'r«»u«u>.-i*. •tey plu.» uicxler- n..» ru-il». I’l•«llll*'rl» codsuUmCIouKrMtl» »:'.s I(mv‘Iu'I. .ma « a.mi t». ii;»
ht Eouin RtCT n o

Î MV.V,! '.i, Dr J.M.E.PB3V0ST
«le,. ItOiiliaiis île I'urU l.omlrea. X.-Y.
Tr:nt«-io« ii. *Ic»' M.«l.iil* «oi.-H un- 

•ali. ■(. |< llli.. ichbIu et l.luluduj 
véii6rieaiu*M
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DU GOUVERNEMENT
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1*0111 swANM'ft \i \ « \nnirr
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lui l.r* eiirit.iiMoiiH iiviur l u * r'i.ll. M(,nt tireepiéeN u II » inentru II,lit oitlirl' irId'i:*.|>i*Kue i*l Hiiu-l-'rriiiiuil •.
roi u si.ii: \ X. T'.-X.

Or >l«n»lrê»l•Jl Xu\ |...................“t un. Sapiirr'*
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nuoniKer» «lr l•lll*lllc."J riiu»|*«rir i|r> |t:ienui;rrs de ICre 
«•nione eiiilrmrnl.ti'rolslèrrs d*- «orame» |l.l«* et 
HUrr*.

S’il dresse r uu llépnrlrmrul d'e*. 
p„i Ifitluii «O* frrl. -.‘t<* rue S(-.|ni-r|ii»Bl 
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•»'V

bre», MM. Albert Chamberïand. 
plaisir en assistant et en ressentant Km.ul Duquette, Eugène ( hartier i1' 
toutes les sensation.» qu'il provoque Norman Herschorn, interpréteront de

grandes pièces d’Eîgar, Beethoven et 
Lazzari. M. F.-H. Blair «eri i«» piu-

( IK z 
sc«in

tous 
s qui

témoins «|«»s diver»es 
succèdent, toutes filus

G'.tEB CONTRE
GENE TUNNHY

(irum.iti'iue les unes «|U«» les Huttes, niste invite spécialement pour la cir- 
“Skiii De« p” l«•iJit'.‘ en effet l’his-j constance. 

te:v<* d'un escroc endurci qui, à la ; -- —
àuite «l'une opération merveilleuse 
opérée sur lui. rersent une veritable 
honeui «i».» «Times qu’il >■«• plaisait 
pourtant u commettre ju.-quo-là. Il 
on est tout ébahi lui-métne, et .»a 
«• • iuite donne nlur» heu à de- sur- 
! 'ises générales dans -on entourage.
S.i venue dans un monde nouveau 
lui procure aussi l'occasion de se 
fain vaioir, de faire oublier ses sot- 
tis«»s. et la fin «lu drame réserve 
nour les auditeurs, un intérêt très 
intense.

La partie vaudeville du program­
me du Loc'v's, pour la semaine pro- 
eliHine, n'a pas été négligée et com- 
. .» idra til1 eurs bons numéros <|iii 
-•.■r.»nt .os aucun doute fort npplau- 
di'. Ii faut tout particulièrement 
mention'«t une revue devenue célè­
bre. intiuiiée: “A Game of H «an ”,

» .’inti roi'-teront «h s artistes locaux 
tn*» bien connu» qui se Mirpasseront.
Le* populnires chanteurs «q auteurs 
k’ox « t Burns «'xéculeront aussi plu- 
sicurs morceaux de leur répertoire, 
pendant que Philbrirk cl Devenu 
présenteront une comédie très amu­
sa n to. intitulée: “Snmplea’’. H en 
sera ainsi pour tous le» autres numé­
ros uu programme, pour la semai­
ne prochaine.

Théâtre Prince»*
L.* fameux orchestra russe impérial 

Balleika avec une sérié de solistes 
au programme. — Plusieurs autres 
numéros intéressants.
Quand l’orchefttre Ballaikn n été prochain 

pour la première fois entendu sur le 
continent américain, ce fut une véri­
table sensation. Depuis cette époque, 
l’orchestru est demeuré l’une dea

avancée
Le.» d» inandeurs alléguaient au sou- ; 

tien de !i'ur demande ce qui suit: Ils I 
: sont marchands d’automobiles et se] 
ront spécialisés dan» la vente .les j 

i Ford. Le défendeur était vendeur) 
d’automobiles et .»’était «gaiement 1 

1 spécialisé dans la vente des Ford. Or, 
l’automne dernier, le défendeur était.)

] venu solliciter les demandeur» 
l’enin’oytT comme vendeur.

A la suite de ces sollicitation», un , 
arrangement était intervenu entre le.»! 
demandeurs et ie défendeur, ce dernier j 
s’engageant vis-à-vis d«*s demandeur.»! 
à être vendeur d’autos pour eux pen-;

{dant un an à compter du 21 octobre)
1922. H devait recevoir pour se» ser-1 
vices une commission de six pour cent 
'Ui chaque vente.

Les demandeurs s’engageaient de 
leur côtv à lui faire une avance d«
$r*0.00 par semaine. Durant la sai­
son morte, l’an dernier, le défendeur 
avait retire des demandeurs préten­
daient c«*ux-«‘i, une somme <i $50.00 
par semaine. Plusieurs ;»-rsonnrs 
av«*c qui il avait été en rela, ons d’af­
faires étamt prêtes à acheter de» au­
to.» par son entremise, ma;» le défen­
deur n’était pas retourné les voir pour 
compléter les transactions commen­
cée».

Quelque temps avant le 24 février.
Notre populaire quatuor à corde», i seion leg demandeurs, le défendeur 

donnera son premier concert d«* musi- , (.ur avilit répété qu’il avait en vue 
nue d» chambre, sous la direction de j environ 1^0 acheteurs. Or, le 24 fé- 
M. I.aberge, le 2i* novembre courant. vrj(,rt pans eau»»1 ni raison, i! avait
à la salle du R.t/.-C arlton. Se» mem- soudainement c«*»»é de travailler pour . ... . . .• .

,„i I!» sV-taicnt Irmlvo» vin- » ('IhhIi non hur d.-v.nt :i
(leur il nvaiont prr.li, ''avant»Kc de j «•■•w»,!- Son «n,non n no uxo
tout (rivai! fait pnr 11 défondnur pour ' '' f',n''St '
eux durant 1 hiver.

Les demandeurs alléguaient encore’ 
avoir mis entre les mains du tléfen-i

La Chorala Brassard
| C’est au commorcement du mois 
prochain que ,u chorale Brassard don­
nera son grand concert de choeurs 
russes, avec le concours de notre dis- 

I tinguée pianiste, Mlle \ ictorin Car­
tier. Les plus belles oeuvres connues 

des maîtres russes seront dirigées par 
M. A.-J. Brassard. Les choriste» por­
teront des costume.- spéciaux.

Edouard Rialer
Le pianist** que ivs plus grands criti­

que» ont unanimement surnommé le 
successeur de Rubinstein et l’interprè­
te idéal de Beethoven donnera >on 
premier grand concert américain au 
commeniement de décembre, sou.» la 
direction de M. Bernard I.aberge. On 
nous promet la plus belle audition de 
piano qui ait jamais été dennée à 
Montréal.

Le quatuor Chamberïand

Après avoir dcl'béré pendant une 
dizaine «le minutes. B s luré» sont 

. revenu.» avec un verdict de culpnbi- 
(l’jlité dans la cause de la cité contre 

deux ex-contreinHitrc- à son -ervice, 
du nom de Charron et Paquette On 
accusait ces derniers d'escroquerie.

La séance de ta journée d’hier fut 
employée à faire entendre de.» té­
moins «tui ont prétendu ne pa ron- 
: aitn1 les deux p.- udo ou\Ti«‘rs. Vnl- 
liêros et Dubord. quand un autre té­
moin prétend lui les connaître tou, 
deux mais ne pas >o souvenir • des 
transaction.» qui »c sont faites et qui 
ont donné naissance à la poursuite.

A la fin de la cause, l'accusé Char­
roi' témoigna lui-même, mais cela ne 
pu,: avancer la cau.»«.1 d** la défense, 
un verdict de culpabilité étant ren­
du quand meme. La couronne était 
représentée par Me Folder et l’ho­
norable juge Wilson présidait la 
cause.

Avant la reprise de cette cause, 
on avait fixé à demain la cause de 
Hassa Ca.»*um, accusé* de meurtre.

ILS SE DISENT INNOCENTS
W ilfrid Hébert, accusé «Bavoir volé 

un colri postal alors qu'il était à 
l’emploi du départ*ment de» postes

Ua*mi iiiir* i-inii- i«. m.».iir* aiwi * » \ ax • i rt-* .
(leur in somme de $710.00, mais qu'ils. ‘ ‘
nvnii droit mi remboursement d«* ‘ ' 10

Dominieo Mastromonieo. 
d’avoir bles-é son beau-frèn1 

sur lui une urine

accuse 
, en dé- 
à feu a

comparu «levant !«* juge Gus- 
son et a plaidé non coupable. L’en* 
quèip volontaire est fixé à huitaine.

avait nt droit nu remboursement d 
tous le» montants qu'ils lui avaient 1 

i avancés, soit lu somme de $530.81. (
somme que le défendeur refusait oc j — -----

(leur payer.
L> dffmdeur ayant fait défaut «iejECOLL DLS 

i plaider, la Four I a condamné à payer, SCIENCES SOCIALES
aux demandeurs la somme 
avec inténUs et «lépen».

de .SéiîO.Kl

LE BANQUET DU
JEUNE BARREAU

« I »«'•:> Vh*1 ,!• i:i l’rcSSC Associé!1)
New-York, 14. - Le promoteur

Tex Rickard vient de conclure un 
combat entre Gene Tunnry et Harry j 
Greb. Il aura lieu à Madison Square 
Gardon et il sera de 15 ronde». Seul 
le titre de Tunncy, le championnat 

j poids demi-lourd d’Amérique, sera en 
jeu.

Le match a été fait pour rempla- A l’occasion du vingt-cinqu'ènu* 
cer h1 combat entre Gene Tunncy et [ anniversaire de sa fondation. i’A - 
Mikc McTigue, champion de la classe socintion du Jeune Barreau donne- 
demi-lourd. j rn un grand banquet le 19 novem-

McTigue, qui vient de rompre avec bre. Le* orateurs «eront Thon. 1 .-A 
son gérant, u est pa» encore remis, Taschereau, l’hon. juge Surveyor, 
d’une blessure à la mam gauche. j M M. Bicrre Lepaulîe. du Barr«.;u de

: Ibiris, Pierre Beullac. Jo». Laverty,
■ Walter Merr 11 et Gustave Mouette.

LES ANGLAIS AUX ’ ------—
SPORTS D HI VER’Galli-Curci ne chantera

plus à Chicago

LE NOUVEAU 
TEMPLE DES SYRIENS 

CATHOLIQUES
Le R. P. Narre, le dévout* curé de.»

1 syrien» catholique» de Montréal nous 
j transmet un communiqué annonçant 
l’inauguration, de la nouvelle église 
«les Syriens, à l’angle «le» rues St- 
Denis et Viger. t’ette cérémonie aura 
lieu le dimanche, 9 décembre pro- 
«bain. La nouvelle église port*1 le 
vocable de Samt-Sauveur.

Le» Syriens catholique», après avoir 
fait l’achat de cette égliae étaient 
heureux de pouvoir enfin posséder 
un lieu «le cul*e où il» seraient chez 
eux. Malheureusement un incendie 
est venu dévaster et dét *uire l'édifice 
qu’ils venaient d'.'n qu*r, *. et qu’il, 
travaillaient à restaurer. Dan» les cir- 
constances, c’était un désastre com­
plet. vu qu’on avait dépensé pour l’a- 

! chat et les travaux déjà exécut«;.s, tout 
! l’argent alors disponible.

Mais grâce au concours* et à la gé- 
! nérosité des cntholh.uc.s de Montréal 
J et (ie la banlieue, et de la province 
j tout entière, le tvmple a été recons- 
1 truit et c’est celui-ci qui sera inauguré 
I avec grandes pompe».

La cérémonie d*1 l’inauguration se­
ra présidée par monseigneur Gauthier 

i miminisirau-ur apostolique du diocé- 
! ce. 1 e chant sera exéi’uté «m grei. 
par 1< •hoeur de la Boailique de Mont 
trénl, sous la direction de monsieur 
Laurendeau, on nuiitro de chapelle.

D< a prêtre» de.» Ktats-Unis «lu rit*1 
nricmai, doivent prendre part à l’of­
fice religieux qui sera célébré après 
la bénédiction de l’églé-e.

Tous les fidèles «iui désirent as- 
i sister à cette fete sont invité» à le 
: luire. Vu la pauvreté de la parois- 

s(-, le comité qui s’occupe de la cé- 
! rein.»nie, «ie voit obligé de mettre en 
] vente lis billets nécensaires pour l’ad- 
i m;.»sior,. On peut . procurer ces bil-, 
liits chez le l’ère Naare, 454 ru»* L*«-I 
! gain hetière List.ou ch* z Archambault, 
Ml2 'Me Ste-C’ath(jrine est. Ge» billet» 
soror.t prêts dès ondredi, K seiz* 
courant.
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(CADie de 1& Presse Associée) 
Paris, 14. -- L’équipe de la Gran­

de-Bretagne aux jeux olympiques, se 
composera de 50 athlètes, y compris 
un club de hockey. Les soigneur», 
les entraîneur», etc., porteront uu 
nombre de 60 hommes, la délégation 
de l’Angleterre

Le sénateur Pontes, le président du 
comité olympique au Portugal, a 
écrit qu’il acceptait d’envoyer des 
athlète» aux jeux olympique» de l’an 

L; Portugal enverra 30 
athlètes, «jui prendront part aux 
joute» de football, aux course.» à la 
rame et dans les courses de longue 
distancé*

(l»fpêche «ie la Prcnse Associée) 
New-York, 14 — Madame Gnlli- 

Curci annonce qu’elle ne chantera pas 
à l’Opéra du Chicago, l’an prochain. 
Elle accuse la direction de cet opéra 
«le s’être laissée envahir par l'e»prit 
de mercantilisme. Elle ne chantera 
qu'au Metropolitan Opera

ECONOMIQUES ET 
POLITIQUES

La troisième leçon du cours do M 
Arthur Saint-Pierre aura lieu ce »oir 
à K heure» et quart, à IVniversito. 
Nous rappc'oni» qin l'admission «-t 
absolument gratuite et que le» per­
sonne» qui s'occupent d'oeuvre- -o- 
ciales sont tout particulièrement invi­
tée».

Le professeur expliquera en quel­
que» mots l’organisation de I i charité 
au Ganada avant !a fondation de la 
Saint-Vincent-de-Paul. Puis, .1 p.irh 
ra de l'origine, de rorgnni.-uition. du 
fonctionnenuMit «ics résultats de la 
Saint-Vinoont-de-PauJ, de la Société 
Catholique de protection et de rensei­
gnement, etc.

RETRAITE FERMEE
POUR LES EPICIERS

La retraite de» épici.'r» à la Villa 
St-Martin commencera d manche pro­
chain, à 8 heures du soir, et se ter­
minera jeudi muti... le 22 novembre.

CHRONIQUE MONDAINE

III. MO X TR PU.
\ Hcl fa»tl-(.lnn»iow

15 Xov;.............................Marloch
L’2 Nov;...........................Mctiigamu

A 1.1* oritool
......................Montcalm
......................Montrose

.................. .Montlaùricr*

A rhirbouru, Xoullumipion, »i*\«t.

lli NoV
S(,\ .

LS Nov .

Nov Minnc'i a
•De «t«s(-lir«

Madame Galli-Curei a pris cette dé- Ceux (jui désirent s inscrire pour
s’adresser

Zotique
quel elle obtient son premier 
New-York. La direction lui a
mandé de chanter dans “Lakmé.”

de- 991 Ontario-Est, ou 
Blain, 49B Couvent.

Vent*» de charité
Madame de Lamothe Girard, prési­

dente ’t1 IVrganisatior p -ur la vente 
de charité, nu bcmfiie des oeuvres 
sociales des revére nd»? iciigieu.scs de 
Marie Réparai l ie», qui commencera e 
I.t novembre, au couvent même, 1025 
ouest, i.venue Mont-Royal, «'«t heu- 
r, u»,* de pro>ci.t(ir aux personnes qui 
'’intéressent à o tte fête, une liste de 
noms de dames qui prêtent l« ur con­
cours, si gracieusement, pour assister 
Mme Albert Hébert, au comptoir de.» 
beaux-arts. Ceiui-ci sera, pour les 
amateurs d’objets rares, attrayant et 
varié, d’un intérêt qui éveillera l’admi­
ration dcr visiteurs.

Les nom» suivants ne manqueront 
pas d’attirer toute» le» âmes sympa­
thique* à cette oeuvre: Mesdames Zé* 
rhirin Hébert. L.-N. Panneton, Panet-, 
Raymond, John Macdonald, J.-T. Os- 
tc!t, Girard Maasue. J. Saxton, A. Rol­
land, Paul Yailiancourt, Henri Mas­
son, Arthur Letondal, Hector Bisaü- 
lon, J. Beauchamp Mlle M. Laroc­
que, Miles Gravel. Mlle Young, Mlles 
Monk, Mlle» Vaiiîancourt, Miles 
Beauchamp, Françoise Bisuillon, J. 
Lafontaine, Gadbois, Vaiuy Davcluy, 
Mlles Germaine et Marguerite Robert.

CINQ MAGNIFIQUES 
CftOISlEMCS t’AH PROCHAIN

AUTOUR OU MONO* 
AUTOUR DE L*AMERIQUE
r*.n« ta mi nm i> kani r
I. «deux .ux ANTILLES
adresser au» Afrnf» I.ocau-
T.-K. PAWN ! P. A cent Crnrrsl 

(Servltr d. -t l,»«-sZ‘,r«/
Tel. Main ’700 

1(1 Hue St-Jftrques 
Mon tirai

WWW 'KV!
Srr'Mre régulier rie St-Jean Ouest N.-U.
S.S. “(’«clirnne” .... 15 déc.
(r %ati«-ur offre nut Xfiyii^eMii* nue ex relie nie urrnuunoii.illoii.

Peur prix et nuire* iiifurniiitlona 
■’udresner a

ELDEK-DEMPSTER & C?E
MMiritK

l.ia CiHflre Hoard of Trade. Monirêui

43-uuv -J-sr
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dans laquelle il se trouvait. Il voulait gouverner |M 
pour sauver son pays.

Il a tenu parole : il a gouverné avec une maî­
trise, un doigté, une clairvoyance qui ont décou ­
ragé la critique, muselé l'ironie, enterré Popposi-

INJUSTE ET
NUISIBLE

tort de la mnrint), la France Kcrait ! 
peut-être enr rc an pua.st'stiuri de ce I 

jjiïiol. Moutcaim avait les défaula des j
»• uru|,<-cii« ; ji ne .s«> conrui*-: y’

sait pas d'ê„M! et ne reconnuirai? pas

CARTES PROFESSIONNELLES
a vueaia

Un point de vue vraiment libéral
Nous avons .sigiialé les nombreux éloges dont 

on a couvert Phon. M. King, durant son séjour it 
Londres.

On a admiré son éloquence, la suprême distinc­
tion de son esprit et Pétendue de sa culture.

Mais ce qui nous intéresse plus encore, c’est 
que ces éloges ont été mérités par l’expression 
de sentiments véritablement canadiens, confor­
mes à notre conception de l’autonomie et du libre 
gouvernement.

Sur la question tarifaire comme sur la ques­
tion défense, notre premier ministre a pris l’at­
titude que chaque dominion devait conserver tou­
te son initiative et il s’est fait le défenseur des

m, i t j , |!* '■‘éeur d**ü nabitant*. Lévis lui était Ition, désarmé la rancune, lous les oiseaux de nuit > *•» ««n.i qu« l Evénamtnt qu*hfi« supérieur ! - leçon qu; se déjouce d
!.. I. "D.voir" C.«„. I. vfct#ir; S.ime-Koy »# ,« un.

claire, calme et forte, qui a trouvé un écho pro- * preuve indéniable, l.a défaite de
fond dans la conscience nationale, parce que ce

se sont successivement tus devant cette paroi»
indéniable

Nou., liaon* dan-* ('"Evénement" de ne doit puurtant pua lui
pays rongé déjà par la gangrène démagogique, ^u‘4|,*“ un "«sellent article concer-i ^t,<‘ i.,nput®<‘; P**rdun-

• i i • i» 1 nant !u façon dont !e irouverneinent. nüns'^u* î,-'i précipitation irréfléchie.venait, avec son instinct sur, de deviner 1 aurore ' KUU'p,nFine,‘l*

QEOFfHlONi UEOFFKIüR k 
PRUD'HOMME

f
MEDE <I N 5

Aaeeeu.
<*>ocurrura. #lo. 

Viotor Ueourioi.. CH-.Aime Oa')((l loi,. C.H J -AU-a Ciuu iiOiiiin«. ( K.
«U, MLtb eAIM-JACUta».M il* !• J

DR QâBRIEL LAMBERT
aprrlullat* poar OlaMfe 
I raliaMaaia ai-laallftqvea

{ “JNSl’LtNE”
^ l «fl* Kat l»ee. — ft#*) aulai-OeeU

., i-i c • «j, ai, 1 ià.i i ^inS a traiti* !ca Canadivna-Françaù, ■ *au*s‘' ^trat^gie dont il a fait mon-1<1 une libération inesperee et «J une pr.mpenté cer-1H fritil|„0 ..inju>t... t.t j tr, ... mi. .ireoMunc. « qui. d'.i!-1
taine.

D’aucuns ont pensé que Mussolini ne serait en; 
somme qu’un “phénomène passager” qui sombre­
rait aussi rapidement qu’il avait surgi. Mais on 
ignorait le caractère, les ressources, la prépara­
tion formidable de cet homme à la fois séduisant 
et terrifiant.

Au premier abord, bien des concours lui fu­
rent refusés qui se sont offerts d’eux-mêmes par

du ‘‘Ucvoir" a ce sujet: icuri. lui h etc- funeste. 1a Fran-
U critique est un stimulant pour-1;*/ »'‘;’!h,?ur‘ua* France- ou-

vu qu’elle soit juste et honnête. i.e i b‘‘a,U son dovoir’ ^ pasaé,
parti pris outrancier cat nuiaible. uonjce qu'al,e se deva|t a ede-même, pré- 
seulement « ux homme» publics mais 1 t t*“,ra:n û ia révolution 
aussi aux causes les plus importantes.
I.a province de Québec et la nutiona-

de

Biauliiu, 6iuin, Marin itMirciir
avocuIw. a, liuat. i: eiaevU lél. Muin Mal.

i»«auitvu. O.it.i
(I. Mm lo. y*.U., U-A*. -J o u m.

1*. Mersilai. C.Jt. M l*, 
l'au; Goulu, nui».; feu. T«iii»r, ll-M 

Hou. Kwiioipii* uonuruA. 
AtiH-al-Cwasall,

lite canadienne-fram;aise ont été par­
fois négligées ou maitraitéos, dans la 
distribution des charge» publiques.

prérogatives du parlement qui «ans chaque Etat la suite, reconnaissant que* Mussolini se main-: un *aiî *‘t nous n avon* ja»n*‘8
• a • a . • > _ - ^ . I f L Aa U I • aa W y-v B a aa a. .. 4 ^ _ .. 5. _ _ 1» • _ _ I

17H‘J et sa-rifiait dan» un siècle j 
d’égarement un pays qu’elle doit re-j 
gretter aujourd’hui.

(.’honorable L.-O. David a bien i 
traité ce suj«t. Son drame ne con- j 
tient que de légères faiblesses, des I

a seul le droit de prendre des décisions à ce sujet, j tenait à la tete de l’Italie, poursuivant un pro- * d’aujourd’hui, nar exemoie crnls*^
Son rôle à la conference devenait ainsi un sim- j gramme de rénovation admirable. 

p!e contact établi entre la pensée de la métro- Mussolini n’a négligé aucun élément nécessai 
pole, des autres dominions et la nôtre.

Il lui reste maintenant à nous faire connaître
ces sentiments et à soumettre au parlement les 
résultats de la conférence.

Au point de vue du Canada, l'hon. M. King a 
présenté une peinture des plus vives de la situa­
tion que nous crée la présence sur notre sol de 
deux races qui doivent chercher à vivre dans la 
meilleure entente possible.

Dans son grand discours au Canada Club, il a 
dit avec autant d’éloquence que de raison :

porter tour fi tour In responsubilité 
mux politiciens coupables. Mai» au­
jourd'hui, comme nous le signalons ù 

re au travail cyclopéen qu’il poursuit : la refonte i iVvasion, un gouvernement mieux 
de l’Italie politique, sociale, économique. Il a disposé à i’egird de nos compatriotes 
pris dans cette jeunesse italienne tout ce qu’il y :redreSi* partHlement ce grief, ("est
avait <le sain, d'énergique, de capable, de fé. ; <*e'oir de la reçonn.itre, m>n p» 
..... . . 'tant pour flatter les ministres aux-

cond; Il a donne une ossature nouvelle et solide fl quels nous somme» redevables de ce»
l’édifice constitutionnel qui s’écroulait. réparation», mai? pour le» encoura-

II a imposé la discipline et exigé le travail. Il £‘,r à rétablir un équilibre convenable 
a en quelque sorte harmonisé les efforts indivi-!dans l’sdminiitraiion ft Ip fonction- 
duels, il a été aussi sévère envers le capital im- ‘narisme entro les ^P^tant» des
productif et despote qu’envers la main-d’oeuvre deux nationalités canadiennes.

d’aujourd’hui, par exemple ce passa­
ge où le capitaine do Sérigny (p. 
106) parle au drapeau de la France 
qui flotte sur ‘‘no» citadelles” (il n’y 
en avait qu’une, celle de Québec), de j 
‘TAtlantique au Pacifique.” à une | 
époque (1760) où l’on ne connaissait J 
rien encore du delà des Montagnes- 
Rocheuses. Ce n’est que longtemps 
plus tard que les explorateurs anglais 
découvrirent la Colombie Anglaise et 
touchèrent au Pacifique.

12 novembre, 1923.
Gé-krd MALCHELOSSE.

ELLIOTT & DAVID
llrary-J. Union. C.H.

Uoa. H.-A, Mail». c.N. 
Htrrfialro oo la â*ro%lu«-i» a* iluéfcoe. 
Maarlwe Uaaaa. J.-P. Caliashaa 

Mnur.co t eroallivo, 
tréarau, C.H,. Caaaoll 

Avoraia #1 oolllfltours 
CuinmloKatrui, pour tout?* lo* provîn­
tes. T«n«-Neuve et les Ktatfi-Uiiis. 

i: Ut Kit C < ANAUA I.IUB. 
âloatreal. Caaada.
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Lorsqu’un gouvernement, dan» i’es-
nonchalante et exigeante. Son programme n’était pace de quelque» mois, a remplacé un 

'Nous avons eu nos divergences au Canada, point en discours, mais en actes, En moins de;juge MacDoagali par un juge Caron, 
nous avons eu des luttes entre races; nous avons douze mois, il a transformé l’Italie, il lui a rendu un sous-ministre Coulter au dépar- 
eu des révolutions politiques, mais nous avons ap- la confiance en elle-même, dans sa jeune puissan-1 t<!m<;nt 1,69 p08tes i,ar u» «ous-mini»- 
pris à tirer de ces divergences une unité qui fait ce, dans sa merveilleuse vitalité. Il s’est révélé !rc (,^*bou^y• un sectaire Griffith du

i conducteur de peuple», un chel. par un 1.udtn r.cau(l. ,orl1U(.
( est pour tout cela que Mussolini jouit, au-'lc ministre de la Justice a nommé un

ressortir ce que nous avons en commun plutôt 
que ce qui nous divise. Voilà, il me semble, le 
grand exemple que le Canada a donné aux au­
tres parties du monde. Les antipathies des gé- 
nérations passées sont enterrées. Nous y avons 
côte à côte, des peuples qui ont lutté et qui ont 
montré au monde qu’après avoir lutté, ils sont ca­
llable de travailler ensemble et de construire une 
nation. Nous avons appris à vivre et à laisser vi 
vre, à oublier et à pardonner. Fasse le ciel que, 
quoique fasse pour l’Empire la conférence que 
nous tenons en ce moment, elle serve à ilustrer la 
grande vérité que j’ai voulu mettre de l’avant; 
c'est-à-dire qu’entre différents pays et difle- 
jents continents les choses que nous avons en 
commun sont beaucoup plus grandes que celles 
qui nous divisent”.

jourd’hui, dans toute l’Italie, de la confiance du 
peuple entier; et tout fait prévoir qu’il restera au 
pouvoir, car son oeuvre de redressement écono­
mique et social n’est pas encore terminée.

Tous à la même heure

nouveau juge d’origine française, le 
juge Gravel, en Saskatchewan, a in­
vité le colonel J. Roy à siéger à la 
commission des Appels en Pension», 
Joseph Picard à présider la commis­
sion royale sur la situation forestiè­
re, le juge Turgeon à la commission 
du grain; lorsque des promotion» im- 

Le conseil municipal est divisé sur la question portante» ont été accordée* à plu- 
de l’avance de l’heure, que l’on discute déjà en sieurs canadions-français et qu’on 
vue de lu saison prochaine. ‘ compte aujiu,vi’hui huit fonctionnai-

I.ÆS uns prônent les avantages d’un soleil ma- re> ,ie 'ran?a>sc ayant rang et
tinal et la valeur économique de la lumière. I.ee s*'a‘r“ ^ •"u-'7;str« '■"w'-lln

1 " n en avait pas quatre il y a quinze
f autres au contraire tiennent pour 1 ordre éubli et mois: enfin, lorsqu’une situation sa­

ne voient aucune raison de déranger les horloges méliore ainsi par l'effort sensible 
de leurs séculaires habitudes. d’hommes public» soucieux de rendre

Mais, quoi que l’on pense des deux systèmes, — I jU9tice. à est Cjige de la reconnaître

POUR LA BONNE ENTENTE
Un projet patriotique à Sherbrooke

AVIS

Le rapatriement des nôtres
L’honorable M. Perrault, qui assiste à la con­

férence des provinces au sujet de l’immigration, 
suggérera que l’on prenne tous les moyens pos­
sibles pour empêcher tout nouvel exode dans la 
province de Québec et qu’on avise aux mesures à 
prendre pour induire à nous revenir les nôtres qui 
nous ont quittés.

La question n’est pas nouvelle et nous avons 
eu, ici même plusieurs occasions d’en parler.

Nous nous sommes déjà expliqués sur ce point.
Le fait qu’il y a exode suffit pour éveiller l’at­

tention des pouvoirs publics, comme de nos gran­
des institutions financières, industrielles, com­
merciales ou autres, car le concours de tous est 
nécessaire dans une crise comme celle que nous 
avons traversée.

Nul doute qu’une action concertée de toutes 
les provinces du dominion et l’aide du gouver­
nement fédéral auraient l’heureux effet d’acti­
ver le mouvement actuel du retour parmi nous, 
car il ne faut pas simplement parler d’exode, mais 
aussi de ceux qui nous reviennent, et il y en a.

La question de l’exode reste avant tout une 
question économique; sa solution ne peut dépen­
dre entièrement des gouvernements. Mais ils doi­
vent apporter leur concours dans une campagne 
collective de toutes les provinces qui ne pourrait 
qu’obtenir le meilleur succès.

Dans la province de Québec, nous avons déjà 
fait beaucoup pour garder nos jeunes gens sur la 
terre, — excursion de colons, construction de 
voies ferrées, politique vigoureuse .de colonisa­
tion qui a fondé l’Abitibi et développe actuelle­
ment d’autres régions fertiles.

Le gouvernement a construit des routes, aidé 
les colons en défrichant les premiers arpents de 
terre et en élevant les maisons nécessaires, etc.

Malgré cela, nous avons été frappés d’un exode, 
qu’il était matériellement impossible d’éviter par 
suite des conditions existantes.

Il faut songer aujourd’hui à rapatrier et une 
vigoureuse campagne de propagande de la part de 
toutes les provinces réussira a nous ramener nos 
gens.

et plus l’on discutera, moins on se mettra d’ac- et-Ic partl D’ia critiquer qua.id 
cord, — il est un point dont tou» doivent con- j D.,m,ttrSi e.,t bion entendu que 
'en,r * 1 l’appréciation dej progrès réalisés

C ’est qu’il importe, — avancée OU non, — ; n’est jamais un engourdissement du
que tous aient la même heure. droit de critique d’une opposition vi-

II importe que, pour rien au monde, on ne Rllante ou dp journaliste» indépen-
recommence la stupide aventure de l’été dernier d*n.t,',Au. c’‘,trfire’ ''ur 

. , .. ^ ... . . rend toujours leurs revendications
ou chacun a\ait 1 heure qu il voulait. futures plus influentes auprès du pu-

Que l’on prenne un moyen de bien connaître le blic et de» politicien» eux-mêmes.
sentiment de la majorité. | ___ . ____

Et une fois connu, tous devront l’été prochain 
y conformer leurs aiguilles.

C’est là la sagesse.
Et il faut à tout prix que l’on évite cette Dabel 

de l’heure dont nous venons d’être affligés.

Il est connu que dans les Cantons 
de l’Est et à Sherbrooke en particu­
lier, la meilleure entente règne entre 
les deux grandes races anglaise et 
française qui travaillent à l’unisson 
pour le progrès du Canada.

Un grand nombre de nos conci­
toyens anglais, nés et élevés dans no* 
Cantons .possèdent une bonne con­
naissance des deux langues officielle» 
du pays. Malheureusement, plusieur» 
autres, établis depuis peu parmi nous, 
n’ont pu avoir les mêmes avantages 
et ils souffrent réellement d’une infé­
riorité dommageable dans le commer­
ce de chaque jour en n’étant pas ca­
pable» de comprendre et de parler la 
langue de la majorité de la province 
de Québec, du ‘‘doux parler de Fran­
ce.”

Nous sommes heureux d'applaudir 
aujourd'hui au geste patriotique d’un 
groupe influent de no.» compatriote» 
anglais de Sherbrooke qui ont décidé 
d’organiser en cette ville un ‘‘Cercle 
Français”, afin de répandre la con­
naissance du français dans la popula­
tion anglais; de Sherbrooke qui ne 
connaît pas suffisamment notre lan­
gue.

La première assemblée d’organisa

AI X KSBHU ANTS KT I0MPI.OYKriM 
U’KXPLOMP» KT At’THKM INTH- 

HKSftKS
I.ta détenteur!* du brevet canadien Xo 

Ü16.73K accordé le H inar.s 1922 à Han» 
HutliMburK <l.» Number*. Allemasne 
pour amélioration!* aux explottifs ou 
préparation!* aux amorces Mint prêts a 
accorder des permis pour remploi de la 
dite In volition brevetée ou A vendre 
une partie ou tous leurs Intérêts dans 

| le brevet.
j Les demandes devront étro adres­
sées A

OWEN X. EVANS 
Solliciteur de brevets etc 

12» rue Bleury, Montréal.
191-3

W. PATTERSON, 0. R.
Arocat et Mollleltoar

7U RUE ST-JACQUES
Jf/û 3960 AUfc*"# wUp°»MAIN Western Union Code

TS-TÜ.-J-n-o'

PROVINCE DE QUEBEC. District de 
* Montréal -rXiUlt HUPKRIEUKB.-- 
Xo 3068 — KOBT. HAMI'HON and SOV 
LIMITED, corporation légalement cons­
tituée, ayant sa principale place d'af­
faires en la ville de Montréal, comme 
susdit, demanderesse contre C. J. Mr- 
DONAT.I», des cité et dlstriot de Mont, 
réal, défendeur-

Il est ordonné au défendeur de con*. 
araltre dans le mole.pa

Montréal, 5 novembre 1923.
T. DEPATIE 

Député-protonotaire 
190.2

DEMANDE A LA LEGISLA­
TURE

Avi» est par les présente» donné que 
ill * -les curé et margulillers de l'oeuvre et 

fabrique de la paroisse de Sainte-Made­
leine d'Outremont. s'adresseront A U 
Législature de la province de Québec, 
A «a prochaine session, pour l'obten­
tion d'une loi spAclale. constituant le 
curé et le» trois margulillers en office 
de !» dite paroisse en corporation de 
syndics; les autorisant de construire 
une église paroissiale, A pourvoir A 
son ameublement et A dépenser pour 

fin» une somme ne dépassant pas 
3200.000.00; leur permettant d'emprun­
ter les homme» nécessaires pour de­
frayer le coat Je '

compositeur furieux. Est-ce que je 
vous appelle Balanzier, moi !

Et il fut offrir sa partition au 
Théâtre de la Monnaie, à Bruxelles, 
où elle fut accueillie avec enthousi­
asme.

Les successeurs du fameux Halan- 
zier réclamèrent alors “Sigurd” pour 
l’Opéra, mais il lui firent subir tant 
de coupures que Royer refusa d’assis­
ter à la première. Ce soir-là, il ar­
penta en fumant sa pipe la place de J riéb «ur^s ? °o b I Aa t i ên i' ° S u‘r»SÎ r« m «Pn U 
l’Opéra. ! **ur pcimettant également d'impos. r

Le succès fut tel que MM. Gailhardi basée sur'^V VÀV^dré?^irû»tn"n‘‘mume!- 
et Ritt demandèrent au thiomphateur j Fal'rè. “clti'o" q[1Tr'romxinsde"e 
de leur donner “Salammbô”. Mais' parois».', en vue d’acquitter la detio u encourue pour la construction d« réall-Reyer reconnaissant aux directeurs de j se; obligeant u fabrique de la dite
la Monnaie, tint h ce que son oeuvren . I !;} 1 . dette et accordant auxdlts eyn-
nouvelle fut d abord representee aif,lcs toUH droit» «t pouvoim néceu- 
Bruxcllcv ealres ou utile!* pour l’accompllBsenuentBruxelles. j de leur mlnslon,

Le» procureur» des requérent» 
Lachapelle et Lalonde 

Montréal, ce 6 novembre 1923
186-1.IB-.?2-:3

Jusqu’au dernier jour de sa vie, 
Reyer vécut dans un très modeste ap­
partement, rue de la Tour-d’Auver- 
gne, au dernier étage d’une maison 
habitée par des ménages de petits 
employés et d’ouvrier».

Il eut quelque temps pour voisin, 
dans l’immeuble d’en fat2, un jeune
homme q ;i avait l’habitude de chanter 

tion de ce cercle aura keu demain soir! tous les soirs devant sa fenêtre ou-

NOS LIVRES CANADIENS
LE DRAPEAU DE CARILLON

Par L.-O. David
■cf

Chaque parlement
Le parlement de chaque dominion restera maî­

tre de prendre des décisions en ce qui concerne 
les différentes questions, — défense ou tarif, — 
traitées à la conférence de Londres.

Cela est conforme au principe d’autonomie et 
de libre gouvernement.

Ce drame historique en trois ac- 
! tes et deux tableaux que l’on a ré­
cemment interprété avec succès au 
Monument National et dont la pre­
mière édition (1902) était depuis 
longtemps épuisée, vient d’être réédi-| nous depuis Je nombreuses année»

à l’Hôtel de 7ill«.
On essaiera alors de former tout un 

programme qui devra surtout bénéfi- 
j cier aux jeunes gens qui veulent pro­
fiter des avantages qu’offrira la Rei- 

; ne des Cantons de l’Est.
Pour réussir aujourd’hui dans la 

: vie commerciale, financière ou sociale 
i de l’est du Canada, il faut posséder 
j une connaissance au moins passable 
de la langue française.

C’est aus.-i par lu pratique des 
deux langues que se maintiendra vi­
vace la bonne **ntente qui règne chez

verte, et de chanter faux.

AVIS
DEMANDE a été fait» A la CITE DE 

MONTREAL par I’. H. Hold A Company.
Le compositeur, agacé, lui jeta un N’0 ,'1* Htrathern. (Montréal oue»t) pou'

. , t « j • f permission do malnton<r un garago pu-jour des sous, la* lendemain l ama-ibiic une boutique do réparations «u;-
teur ayant recommencé, Rcycr rc-1 ^ rtu ^uart'*-.

Un autre cas

té par la maison Bcauchemin. L’ho­
norable L.-O. David, soucieux de la 
forme de t^ut ce qu’il écrit, a soi­
gneusement révise et augmenté cette 
nouvelle édition.

Les dernières luttes pour eonser-

commença de mèm?.
Et pendant quelque temps, il en; 

fut tou» les soir» ainsi.
Une fois, le chanteur ne reçut rien. 

Il s’en formalisa. Reyer fumait sur 
son balcon.

—Monsieur, lui criu-t-il, jetez enco­
re des sous, je vous en prie ! ,

—Mille regrets, répondit le maitre 
en retournant ses poches. Aujour­
d’hui, je n’en ai plus. Autrement c'eût 
été avec plaisir.

Tout le monde sait que Reyer dé-

; Jq-Joseph. No». 92-92a de» Inspecteur», 
i Toute oppoHltlon A cette demand* doit 
' être communiquée^ dans les dix Jour» 4J Jo

«EXE BAUSET
Greffier de la Cité 

i Montréal, 14 novembre 1923.
191-1

AVIS
a <lté A la ^ITK DK

MoNTKEAÏ. par Franco!» Kthler. N** 
.*> .Nancy, pour pertniesion d'établir un«

Plusieurs Canadiens-français de
cette ville ont promis leur appui sin- ! ]e piano. Et certains avancent ^°,,r a ,,°1^ corde ,.t charbon «ur* le
rire, i, ce nv.mcnt; non enscignon» ] (lu'j| np ,oucha j„muis ,lc oet inrtru-l Mont-nom N^im ÆnllVS.V-d""
i no, enfant, le, deux langue,; nou.j mrnt. C’.,t une légende : Reyer hni,.: „ppo.ltlon .
serons heureux que les jeunes anglo-i »uit seulement les mauvais pianistes communiqué*, dan» i*a dix jour» A

" ---------ET

. . ,_ p • vpr » 1« F™-'1'* le Canada prêtent ad-! mèmes avantage».
L6 premiei ministlP 'tn^litis \u-t-il u Sun tour mirablement bien aux scènes du théà

canadiens d<. nos Cantons aient les

faire l’expérience de cette vieille maxime qui dit 
‘‘qu’on ne doit pas faire d’éducation en temps 
d’élection”.

Nous voyons avec plaisir que le Ro- 
tre, comme te démontre l’honorable , tary Club accorde aussi son appui au 
L.-O. David. Aussi, nous nous deman- projet.
don» pourquoi eetje époque de notre I| ne resteia donc plus qu'à faire

Quelle mine va avoir sa doctrine protection-1 hl!,1t°ir,! " dra!"atisé« ?ar j aPP«l « l« ^\onté générale.
à 'lo-tr i-1 t P u* ” un Devid, d un Guyon, d un | Nous somme.; convaincus que les jeu-niste dans la réalité électorale

(à vrai dire, cela revient à peu près 
au même.)

Pour composer “Sigurd”, il s’était 
retiré dans les Vosges, où il logeait 
chez un bûcheron, curieusement nom­
mé Bacchus, qui avait hissé jusqu’à 
su cabane le pian., du maitre. Ce bra­
ve homme n’ayant jamais vu une ai 
curieuse machine interrog*ait tou-

KENK BAUSBl 
w 4 „ , Greffier «le la Cité
Montréal. 14 novembre 1923.

191-1

Un arrangement
Le gouvernement a conclu un arrangement 

avec la Grèce pour le paiement des intérêts et .lu
capital par versements des fameux crédits tant!Ia st"UiP rii<on 3ar)8 (,oute nui cxpli 
discutés à la dernière élection générale.

Un autre bon point à son crédit.

Ce qu’a donné le
nouveau régime italien

Les fascistes italiens viennent de célébrer le 
premier anniversaire de leur légendaire marche 
sur Rome et de leur ascension au pouvoir, sous 
la direction de leur chef: Benvenuto Mussolini.

Cette marche sur Rome marque une époque 
mémorable dans l’histoire de l’Italie; elle s’est 
produite a un moment de crise économique très 
grave et a libéré en quelque sorte l’îtalie, le roi 
lui-même, d’un contrôle d’hommes incapables dont 
l’administration soulevait partout le méconten­
tement.

Et dans la manifestation qui a eu lieu, pour cé­
lébrer ce premier anniversaire du fascisme, la po­
pulation entière de l’Italie a exprime son allégres­
se et sa joie.

Mussolini s’est imposé en dictateur, mais en 
dictateur averti qui voyait la misère de son pays 

jet Voulait ren?é',î—

Des paroles de paix
En ces temps de menaces et de conflits tou­

jours possibles, il est bon eue viennent d’en haut 
des appels à la paix, à !n conciliation.

I Hardy et d ua ( harbonneau? Le fai-j nos anglo-cruiadiens de Sherbrooke et 
ble encourag.ment de notre public des Cantons .1»* l’Est ne voudront pa» jours le musicien pour «avoir com- 
aux représentations purement cana- ! manquer de profiter d’une si belle | mPn>t' taire marcher la mécanique”, 
diennes paralyse le» ouvriers du théà-i occasion d? s armer “doublement”! Un matin, Reyer, apercevant dan» 
tré qui se ■h ntiraient attire» par de» 1 pour la lotie économique du présent1 un co‘n d*’ la un tuyau d’arrosu- 
aptitude» vers ce genre litéraire. C'est Pt de dema.n *,OSP sur le ,neuI>le* *PP*He Bac-

une belle leçon que la p<Jchu* Pt ,ui f • “«ouffle dedans et
I tu x’n.s entendre 1a musique”. L’autre 
souffle et... il entend, en effet, le 
compositeur qui, riant aux éclats,

mqunns pas de talent ni de avantages énormes du bilinguisme ^ 1 * *’‘ffur,l
t-f.-nposition, encore moins! (d*. la “Tribune”.)

C’est une b',’,c 1* 
que notre pauvreté dans un domaine ! pulation anglaise de 
tant et si bion cultivé en France, en J n(î au Cana J 
Angleterre cl ailleurs, 
noui ne man 
sujets fie

>n
•h*

la
nous i!on-

m- .m « .*iif»u!• en genora; en recon- 
Cependant, I naissant d’u’u manière pratique les

d’artistes: c, qu’il nous faudrait ce! 
sont des spectateurs!

t, Dr.P..iu a. c.riMon" «t (j? CENTENAIRE DE REYER
Et que le plus haut tribunal qui soit, celui d 

Vatican, lasse entendre des paroles de bonne 
entente.

| d'une réelle valeur. Les situation» y

Reyer avait quelque peu l'allure 
d’un officier de cavalerie. Ses amis 
l’appelaient le colonel ou le général, 
et lui-même se faisait souvent an­
noncer chez eux sou» le non du co-

La fréquentation scolaire
Les statistiques scolaires indiquent une forte 

augmentation dans le nombre d’enfants fréquen­
tant les écoles de Montréal.

Nous devons nous en réjouir et songer aux me­
sures a prendre pour satisfaire une si grande 
aff.uence d’enlants dans nos écoles.

Kn Allemagne
L’ancienne monarchie allemande qui s’est ef- 

frondée avec la défaite teutonne de MtlH fait 
preuve d’un regain de vie que les nations regar­
dent avec effroi.

Quels peuvent être '<■ • plbiis de ces hommes qui 
ont déchaîné la guerre et qui veulent mainte­
nant reprendre la diiectiou de Itniv pays que leur 
folie a plongé dans la banqueroute la plus com- 

? plète 7

•*00*. amenée» adroitement et le dialo­
gue est emporté et dan« l’esprit de 
1760. L'intérêt est soutenu d’un bout

Un grand compositeur français

| lon**l Picquoisenu.
Un jour à in gHiv de Luchon, où

il venait passer l’été avant de s’être 
fait construire sa petite villa du La- 
vandou, un de se* amis lui dit :

—Par ici mon général.
Aussitôt, deux gendarmes, trompés 

par la rosette rouge du compositeur, 
d’écarter la foule en criant : “Laissez 
passer le général !”

Reyer aimait à raconter cette anec­
dote.

C'est de 3 heures p.m. jus­
qu'à minuit que se passent 
tous les grands événements 
* h‘ U; vd - Oiîiaie, politique t ; 
sportive et, de cette période, 
le journal du matin est le 
premier à vous en donner !o 
détail.

«tr»«r.‘ trttn

Marseille célébrera sous peu lo ; 
à l’autre d » It pièce. En somme, ce | centenair,> d*Ernest Reyer, de son I 
drame fait bonne figure dans nos i vrnj nom finest Roy. 
oeuvres thoaDales. Il est loin d’être , ,... , „
un coup d'pv-i’, d’amateur, car ama­
teurs nous s >mmt’s dans le théâtre 
puisque nou.; n’en faisons pas une 
profession.

“Le Drapeau de Carillon” met en
lumière d'uii’.' façon intéressante les

compositeur de ‘Xal-L’illustn
lammbô” de “Sugurd”, de “Sukoun- j 
tain”, de la “Statue” et d,“Erostra-l 
te”, qui mourut très âgé, avait cessé ‘ 
de composer, jeune encore, dégoûté,! 
dit-on, par lu stupidité île certainsI 
directeurs. Il gardait une particulière 

sentiments d s doux grandes nations ; rancum. a U<1 certain Halai.zier, qui 
qui se disputaient le * anada, ainsi quelque temps n in tête de l’Opéra, 
que le typ? de l’ancien Canadien, ce j et (jui |uj ÜVajt rofu?é “Sigurd”, 
colonial qui savait si bien se battre j Un jour, Halanzier fait venir Reyer ! 
et ru* recevait en récompense d*- ses f>( 5e ^ examiner hargneusement |
service» que .e mépris des adminis­
trateur» ét* angers qui commandaient 
au nom de •.* France.

le manuscrit «lu compositeur, en coin-1 
mençant par la liste doj personnages. ; 

—Pourquoi avez-vous appelé vo-!
»«•/> fliintViol* ^ f ''éiHt ne»Si Montci’m n’eût pa» précipité «a j tre héro Gunther? C’est un nom ridi-i 

rlu* de Québer le matin du 11 sep ruje * Vous ne pourriez pa» le cbanso
tembre 17'P. r ! * u. suivi les -on-••il» Et Hilda !... Vous avez un1 

pour les iioiih «|ui n*- signi-,
ger :

des officier» canadien experiment*» raibi*
qui le conju-aient d’attendre les ren- fient rien. Tenez, je vous proptise 
forts qui descendaient «le Montreal. | d’appeler votre bonn* femme Blida. 
■i, anfin, il e it daigné compter avec Hlida, tout le monde connaît culu. 
no» tr. » colonie (appelées à —laiiascz-moi tranquille, riposta le

“Il y avait Plusieurs Aliments 
que je ne Pouvais pas Manger’*

Mme H. Robert Wells, KnglUh Ha/bour, Trinity Bay, 
Terreneuvc, écrit:

“Je Bouffraia do dyipcpsio ntr- 
t cuse - et cela tellement qu’il y 
avait un grand nombre d’ah- 
inenls que ;«• ne pouvant mangt-r 
à cause (ic la ^nsation dépri-

*i mante uriïn l*:*s avoir mangés.
I .remployai pi moeurs mrèdes
r L jiiférents, mais ils nie firent.

; • ;i d** bien. Venait ment j’es- 
rayut :a Nournlurc du Lr Chase 
i»our b'S Nerfs et r? :» pilules pour 
le foie et les reins, et je fus sur- 

i riso dn Roulagernent (ju«* ce 
conr.n en ri peu detraïUn.u». umibit’*' w.*

NOURRITURE DU Dr CHASE FOUR LES NERFS
50c la boite, chez tous les marchand», ou d'Kdmanrou. 

Bates A Co., I.td., Toronto.
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ntulr truwillir à Irui 
ou »i't lu>«' lu 

>%»* pour nv nrllu)rr lr« rai l'Milla-lr qui rulftp In kiilrté ilr ncinlfrr nipltlr p| pprlplir.

SNAP 116

d'ure nature telle que eela devienne 
de iu certitude. 11 n‘r*t pus permi» 
d'accutfcr. sous serment, sur un iim- 
p!e ouï-dire, preuve me démon­
tré que Pterri s'en est rapporte à des
racontArs, pour dénoncer de» fans *Robetve. 
qui ne se sont jamais passes'*.

Après i;ue le jutfe eût declare qu’ü 1 
trou\Hit l’uc. use coupable, et qu’il 
lui eut demandé s’il avait quelque I 
chose à dire avant que sentence ne I 
•»»it prononcée, l'ierri répondit qu'il 
a avait rien a dire.

<' ***t alors que le juiti* condamna 
l'accuse à six mois de prison, tel que 
nous le lappjrtons plus haut.

rantee and Accident Co. of Canada.
•Norwich Union Fire 1ns. Co., 

La f rance.
• l.rjfHult et Johnson.
Railway Passengers' Ass. Co.. et

PAS D’ACTION EN 
VERTU DE LA LOI

I factures et ateliers etc., et en outre 
'dans toute exploitation industrielle, 
i ou on fabrique ou met en oeuvre des 
j matières expl >sives, ou dans laquelle 
; on fait u-tage de machines mues par 
1 une force autre que celle de l’hom- j 

nro Ar'PinisMTC n,e uU a!’dn,*lix. donnent droit au ^ 
IITmI /itLIUEm J profit <le la victime à une indemnité.

__ i Kn interprétant et comparant ces j
! deux textes, !h cour a établi une dif- l 

Mais le demandeur peut in- férence entre la rubrique de la loi
. . .. . I française: "toute exploitation ou par*tenter son action en vertu jtie d'euploitation'* et le texte de la! 

du droit commun *ul ‘P* Wuébec: “exploitation indus*
. ’ trielle”. La cour a considéré que la
AAim loi français* vsit un champ d'appli*LA COUH i cation plus vaste et comprenait tout

j aussi bien les exploitations' commer*
‘ ciales que Ie3 exploitations

•Champoux «’ Raymontl 
Urouin, •Lefebvre et Label!*. 
Connelly »t •Bernier.

Autres Districts
Kdwards et Royal Bank of Canada 
Rice et Bernier.
Ottawa Klectric Railway Co. ci Le- 

tang.
l’an. Pac. Ry. Co.. et Ouellette. 

iL-r.ault (irain Co.. et lilobe Tra- 
ling Co'rp. Co,

LE DEFENDEUR 
DEVRA PAYER 

CETTE SOMME
Vingt-cinq causes ont été' —♦

inscrites pour le j Les allégations des demaiv

LE TERME DE 
U COUR DU 

BANC DU ROI

terme

Une “exploitation industriel­
le” n’implique pas “exploi­

tation d’enseignement.

trielles, tandis que la loi de Québec 
se limitait aux “exploitations indus­
trielles.”

Lorsque le législateur, selon la cour

Le terme de novembre en Cour du 
Banc du Roi s'ouvre aujourd'hui à 
l<> hrs a.m., nous la présidence de 
l’hon. juge Kugène Lafoutaitr .
.La session se fera devant cinq ju- 

indus* ! jrea, i,08 causes inscrit: t un nom bri­
de 2Ô, sont les suivante*:

District de Montréal
Aluminum Co. of Canada; La M. 

a édifié notre loi de compensation, F., H. and Power Consolidated et 
T'hon iu'-e Mercier a rendu juge-|il n’a pas voulu, lui qui avait sous ses f eô*i's Rapids Manufacturing nul 

ment hier dans la cause de Joseph ; yeux la loi française, aller aussi loin !‘‘ower Co , ■ , . .
Bonin, demandeur, versus Hemphill que le législateur français, il n enten-1 de Montréal et v om u. s ures
Schools Ltd., défenderesse. La cour dait faire entrer sous-la regie de no-; du Haye et le Procureur (.éneriu ue

demandeur tous les t-1^* 101 ‘F* pensensatum que les ex- ; Quebec et le 1 rocureur General *îu

n geignement.vertu de la loi des hc< idents du
travail. Il alléguait au soutien de son vêt tout au plus un caractère corn- ■<* Procureur Généra! de Québecc.

' e Procureur Général de Québec

Co.
•Atlas Garment Mfg. and Trading

i i ...a 1 mercal et ne tombe pas en conséquen , _action ce qui suit. La défenderesse ce g0Uf ,n réj?;0 (le „otre jo, (jt, Com-!ct le Procureur Général «lu Canada et 
exploite dans la Cite de Montréal, atiüIlj Tétrault et Commissaires du Havre,
une ecole industrielle, des usines, | , a 0()Ur fut (,.avi# que rnction du
manufactures et ateliers. F.lle <-x«* *jdemandeur ytait par lù. mal fondée 
ce des exploitations dans^ lesquelles ^ cn drojt et (jUe sj ce dernier avait 
il est fait usage d*- machines mues qut,]qu*dn {l rechercher en faute, il 
par une force autre que celle de . devan je faj (jans jes elJ vcr_
1 homme ou des animaux. , tu du droit commun.

Or le ou vers le 2"> avril dernier j Pour tous cek motifs, réservant au 
1922, alléguait encore le demandeur, demandeur tous les droits qu’il peut
il était employé pour la défenderes­
se comme instructeur et mécanicien.
A
demandeur 
démonstrations, eut besoin d’être ré 
paré et le demandeur fut requis, par 
le contremaître des usines, manufac­
tures et ateliers, de voir aux répara­
tions.- Pendant que le demandeur 
travaillait à réparer l’automobile4 en 
question dans les ateliers de la dé­
fenderesse et à l’occasion de son tra­
vail, il s’est infligé une blessure pro­
fonde a la main gauche. Comme 
cette blessure ne paraissait pas de­
voir avoir des effets sérieux, le de-1 
mandeur continua son travail. Sa 
blessure s’est infectée et a donné 
lieu à un phlegmon profond de la 
main et du poignet.

Comme résultat de cet accident et 
des opérations chirurgicales qui ont

avoir en vertu du droit commun. In 
cour a maintenu le plaidoyer de la

cette date, l’automobile <|«>nt le j défenderesse et débouté le demandeur 
nandeur se servait pour faire des ; de son action avec dépens.

CES ACCUSATIONS 
N'ONT PAS TENU 

DEVANT L’EXAMEN

Cowan et Ticonderoga Pulp. 
Vaillancourt et Ménard.
Raymond et Duval.
Corporation Trois-Rivières et Hé­

bert.
*Viau et Tolhurst.
Ferguson et Cité de Montréal. 
•Cité de Verdun et Yeoman. 
•Sweat Comings et London Gua-

Le dénouement d’une cause 
qui a attiré l’attention du 
public pendant des mois

LE JUGE OECARIE

deurs avaient prouvé leur
réclamation

— , +------

LA DEFENSE
-■ ^ ■

L’hon. juge Martineau a vendu ju­
gement dans lu cause Law Union & 
Rock Insurance Uo. va \V. J. Uhnfe, 
défendeur. L cour a condamné le 
défendeur à payer : u demandeur la 
somme de $802.ÜS avec .nterét a 
compter du <» juillet 1922 et les frais.

Les demandeurs réclamaient la 
somme «le $802.08. alléguant «pi'ils 
faisaient de l’assurante, le défemleur 
agissant comme agent spécial pour 
eux. Or 1«* -I avril 1922, le défen­
deur leur était endetté pour la som­
me de $980.19 en prime.* d'a-- urance 
perçues par lui d«- divers clients. De­
puis cette «lato, st-don le demandeurs, 
jusqu'au 19 juin 1923, le défendeur 
leur avait payé la comme de $333.61, 
laissant une balance de $652.58.

De plus, prétendaient encore les 
domandeusr, les 22 mois d’intérêt j» 
cin«j pour cent à compter du mois 
d’octobre 1921 jusqu’au mois» de juin 
1923 formaient une somme totale de 
$78.1(1.

En sûreté de paiement de la somme 
due, le défendeur avait placé entre 
les mains des demandeurs une auto­
mobile Chevroh-t qui avait été mise 
en garage à condition «le payer un 
loyer «le $6.00 par mois. Les deman­
deurs avaient dû,disaient-ils, payer le 
garage pour une so./.me de $7. .00.

Ils prétendaient être en droit de ré­
clamer cette somme.

1a- defendeur admettait avoir été 
endetté envers les demandeur* pour 
la somme de 1986.19 i<- 14 âvril
1922. mais déclarait l'avoir |»ayée 
aux demandeurs en argent ou autre- 

; ment, 1» suant une balance de $51.87, 
lu’il axait «»ff»-rt «U- payer aux «le- 

, mandeur* avant l‘a« tion. Ceux-ci 
I ayant refusé «le recevoir cette soin- 
[ me, 1« «1. iTndeur l'avait déposée en 
Cour Supérieure entre les mains du 
p jrot «molaire.

la- défendeur prétendait qu'aucun 
an alit ement n'était intervenu entre 
b * «lemandeurs et lui, disant que l’in­
térêt devait être charge.

Quant à l’automobile en question, 
elle fut « édee, selon de défendeur, 
aux demandeurs, en paienu-nt d’une 
valeur de $Iim». L'auto en question 
valait à cette date une moyenne de 
$600. Mais L- défendeur avait quand 
même «onsenti «le la transporter aux 
demandeurs pour le paiement de la 
somme «le $-100. Le transfer avau 
«-u lieu, il y a 18 mois, i-t depuis 
eette date la compagnie d'assurance 
en avait le bénéfice. De plus, pré- 
u-nduit 1«- «lél'i;ndeur, la compagnie 
avait tâché de vendre cette auto à 
son profit.

Le defendeur alléguait encore 
n'avoir pis été consulté sur le fait 
d» mettre l’auto en garage.

Les dt-nmndcurs avaient répliqué 
« ri a«-c« plant l’-ivi-u du defendeur à 
i Vit et que celui-ci leur devait la 
omme de $986.19 le -I avril 192? <-t 

persistaient à lier le reste «les allé­
gations «le la «léfense.

A pus avoir tlélibéré, la cour a 
consiiU-n* qu«- les demandeur» avaient 
prouvé le* allégations easentielles de 
leur demande. Elle a condamné le 
deft-ndour a payer aux (emumiours 
la sonum de $802.68 avec iittcrets a 
rompu i du i! juillet 1923 et les frais. 
La «-«-tir a o-donné la vente «le l'auto 
Chevr det pour satisfaire «mi partie 
mi ; a «-nient de la dette et que L «lé- 
pot fait en cour par !<» défendeur 
soit paye aux demandeurs.

COHR SUPERIEURE
DIVISION DE PRATIQUE

14 novembre 1923.
President: Hon. juge Coderre.
Jugements rendu» dans U’s causes 

suivantes:
Alfrc-il Lcgnult vs Georges Bélan- 

g«-r. Motion du demandeur pour mo­
de «le signification ; accordée.

B. Jasmin vs Dame M.-A. Breton 
«•t vir. Motion du demandeur pour 
i « unir causes; accordée, dépens à 
suivre.

Tra nu Canada Theatres limitée, en 
liquidation et Robert E. Meagher, li­
quidateur et Montreal Trust Ctt. re­
quérant. Requête pour autorisation 
a procéder; accordée.

; Wonder Securities limited, en li- 
quiilation et William-Wallace Mein, 
requérant, et George Whittaker, li- 
«pii lateur. Requête pour «tutorisa- 

| tion à donner un aviu dan» un jour­
nal anglais et français; accordée.

| Dîle H. Guerrier et al vs H. Ga­
gnon et al et Dame H 

! mis-en-causes. Motion 
I «leurs pour mode de 
: accordée.

ter ; aiTordoe, 24 heures de délai, «lé- 
pens «tans la cause.

Xavier l>ef«*bvre, ès «jua!., vs Natio­
nal Brick Co. «T Laprairie limitée. 
K« quete du demandeur pour cuter en 
justi«-e suivant la loi des accidents ; 
accordée, déptns à suivre.

P. A. Longpré, ès-qual., vs Valérie 
Cadieux et al. Motion «lu demandeui 
pour nuale «le signification ; aa-ordee 

Daim* Alma Godin vs Joseph ilenii 
Requête de la «lemantlercus»- iwur lu

Vanter et al, gard «les enfants ; accordée, dépens à 
des deman» suivre.

signification ; | Michael alias Mike Eleaci vs Can* 
jadian St«-«-l Foundries limitée. Rc* 

J.-J. Cusach vs Wolf Say«*r et Uel-! quête du demandeur pour eater er 
1er Inc. Motion du demandeur pour | JustL-e suivant lu loi des accidents; 
appeler défendeur par les journaux; ■ accordée, dépena à suivre, 
accordée. | Louis Abrumovitch va Solomon SiU

David Mc L. Wright vs Monar» h | verman. Exception dilatoire; eecor- 
Wire Products limitcii. Requête du.dée, $200 «te cautionnement, 2 nwis de

( demandeur pour ester en justice sui 
, vaut la loi des accidents; jugement 
'pour $1,797.00.

Paquette & Grenier limited, en li­
quidation et Paul-L. Turgeon, liqai- 
dati-ur. Motion du liquidateur pour 

' autorisation à vendre «les effets; a«- 
! cordée.
j Dame Annie Segal vs Jack Gold, 
i Jugement accordant la séparation 
| de biens.
1 Paul Villeneuve \s Damnse-Pierre 
1 Riopel «*t u! et T. Brassard, mis-on- 
j cause. Jugement pour demandeur.

A. Ferguson vs K mil»* Michaud et 
Masson & Sons limited, tiers-saisis. 
Jugement par défaut contre tiers- 
saisis.

Dame Florida Cantin vs I.éonidas 
Laperrière. Requête «le la «iemande- 
reuse pour ester en justice en sépa­
ration «le corps in forma pauperis; 
accordé»1, dépens à suivre.

John Ba/.ick vs William Davies Co. 
limitée. Requête du demandeur pour 

! l'ster en justice suivant la loi des 
accidents; accordée, dépens à suivre.

; Farmer Milford limit*4»*, en liqui­
dation «-t Joseph-H. Messier, requé­
rant. Assemble»- «b's créanciers; Her­
nias Perras nommé liquidateur et 
1L-S.-T. Piper, W.-H. Bi;v—ir. S. 
Brault. R. DeHaulle *-t Patrick i 
nier nommés inspecteurs.

Dame M.-E. Kennedy, is-qual vs 
Dame Eldt-a Lutreille et al. Motion 
«l»1 la demanderesse pour définir les 
faits par 1«* jury; délibéré rayé.

A. L. Vanhoutte vs Georges Bélan­
ger. Motion «lu «iemandeur pour «»r- 
donnancc suivant article 591 C.P. ; 
accordée.

Frank O. Garson vs Sam Levine et 
la marine marchande du gouverm'ment 
canadien, mise-en-cause. Motion «lu 
défendeur pour rapporter bref install- v

«iélai, dépens à suivre.
Ib-audem limitée vs W. E. Boucher 

Motion de la demanderesse pour règle 
N isi ; accordée, rapportable le 22 cou­
rant.

Mariotti Marble Co. vs Arthur Le­
duc. Motion du <l«4ft»ndeur pour per- 
misssion «ie plaider ; accordée en par 
défendeur payant frais de motion et 
défaut.

Urge! Lcgault vs Dame I.eah Blin­
der « t vir. Motion des défendeurs 
pour le rejet de l’inscription "ex par­
te” ; acc«>r«lée quant aux frais v» «le- 
mandeur, 2 jours pour piailler.

Paul Pilon vs Dame I.eah Rindner 
et vit. Motion «les «léfendeurs pour le 
reji't de l’inscription "ex parte” ; ac- 
cordée quant aux frais vs demandeur, 
2 iouts taïur plaider.

I .« ville LaSalle, requérante, vs 
Dame M. Lcgault et a!.. intjnu*s. Ite- 
tiuête pour possi-ssûm «le l’immeuble; 
accordée, <!« pût «le $1,000 à la Banque 
d'Hochelaga au nom conjoint des pro 
cnreurs «les parties, dépens vs la r»1- 
quérante. Dans la mémo «mise : Re­
quête de Dame Marie Lcgault pour 
injonction interlocutoire ; ueconiée 
quant aux frais vs ville «le LaSalle.

Ll-t CANADA eut Imprime et p«it*U#P»r 
LA Cl BS PB JMMII.K'ATION PP ÇA- 
NAT>A. Limiter, dont V. J B 
n |nt«> sut l« 'SAr.int-'JénArul. au t>»- 
r«au. No 73. ru« Saint-Jacq«l»».

<|l KI.I.K UI'K SOIT »«*tr* malaUlo. 
iriMihlr. |n-lnr. iiiiiu» utftr ImUituilr. 
I* r«>Kn«-rlr. « lunrrtte. «enr. <lmt- 
ill«e. «-««-. 3ietkod«* n<»u»«-llr. Infill I- 
Hlirt-. Ilémenaaé mrlllrnrp l«n-nlU#-. 
■iliix priver, »«rfk hApllill S«r-Jiik«lnr. 
l'rnf.'HNt-ur Kortlrr. I»7tn Ut-Ilkiilk.

Vêlements pour Hommes
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Meilleur chez 
Max S eau va is”

suivi, la main et le poignet gaucho. rvpnY pnnframQÎtrpc Hp 
prétendait encore le demandeur, sont COHU emaiireS UC U««4- n # b . % % a e ^.1: c c‘ /■» i f / x ^ i if rxo sim i vx «i r\ 1 «\o%«restés et seront toujours difformes. 
La main n’est pas encore guérie et 
elle nécessite des traitements suivis. 
Le demandeur ajoutait que pour 
toutes ces raisons, il a été incapable 
«le faire aucun travail depuis la date 
de l’accident et il sera dans l’impos-

cité trouvés coupables par 
le jury

L«' juge t‘n chef Décarie en C«>ur 
des sessions a trouvé Irénée Pierri 
coupable de parjure et l’a condamné 

sibilité absolue de travailler pendant i h »ix mois de prison, 
une autre période d’au moins «louze • Tel est le dernier épiso«le d'une 
mois à compter de cette date. (cause des plus intéressantes, vu qu’elle

En outre, prétendait le (k man. |-‘"f ' apportait à un n«im et à une per- 
deur, il est âgé de 34 ans, souffrira i 80nna,.'te ^ connus et dont on ne 
d’une incapacité partielle d’au moins ' »,ouva:t met rt> <*n doute 1 honorabilité 
30 pour cent qui sera permanente, lun *:mple ou,-d,,:c.‘et ce dan8 une 
lui donnant droit do réclamer uno ’ ^ uratmt. asserm«ntee. 
rente annuelle et viagère «le $150.00. !, ,, 'ern ,,ta,‘ ac«U8« d «voir le ou vers 
Au moment de l’accident, le deman- Ï! 27embre do lantnef dorn.ere a 
deur gagnait un salaire journalier de ' t:v*ont.réal- sciemment et de propos *ie- 
$2.50 et il devait, croit-il. être con- j I,be.ré ct par corrup ion, declare et de- 
sidéré comme étant un ouvrier ga- ')0*e sous dan^ un affldav.,t:
gnnnt un salaire annuel de $1,000. ,a> .f‘u,‘ R,,r ^,lham St,iv^rt' U,M d.e{s 

Pour les raisons ci-dessus allé- membres do • a Commission des li­
guées, le demandeur prétendait avoir , (»uefUrf!'. aurf';P7di‘nt 'f. nH'8ed.ct 
le droit de poursuivre la défende- transporté et fait
resse en vertu des dispositions de t,«nsPor^r «lueurs nlcoo.iques
la loi sur les accidents du travail,1 dans deu?c, autto.8 de îour‘snî0* ^sdlte.8 
pour lui réclamer $480 à titre d’in-1 ,:.q:U.°.ur_a à..de*
demnité pour 
jusqu’au 1
représentant le capit 
produire 
mandeur 
i* v n (ieresse
payer 1« somme de'" $2,980 avec in- f.ul^ aarRit. ''onleau «-^s. et 
terêt et les dépens. , 1 autre, 3a caisses, alors que les faits

La défenderesse avait contesté la 
réclamation du demandeur en en 
niant certains paragraphes. Elle 
ajoutait qu’à la date de l’accident, 
le «iemandeur était employé «oninu* 
professeur seulement et son rôle

«•clamer $480 à titre d’in-1 , (l.uours destinées a «les Amen-
our incapacité te.np«,raire !ca,ns- <,t,ctant ''‘‘ndu^ -^/--Ic-champ ' 
15 juillet 1924 et $2,500, i;chen?!nde 1 aco ,c; (b ^ unndci. u“* ! 

ant le capital requis pou^ tas •;ta,t lC!)nduit ^ L,UC‘on foulard. 
In rente de $150 l/de-, U,n ,.des, chauffeurs de la comm ssion. 
concluait à ce «,ue la dé-i‘'t -1 a.utro*. par. aV chauffeur accompa-1 

e soit condamnée à lui 1 «ne de str William Staycrt; un des,
^ . niMrxa nttvtiif /»ivt Idmii *' . t * o e n c «it ;

contenus dans ladite déclaration sont 
contraires à la vérité”.

Avant de trouver P-'erri coupable| 
et d«- prononcer la sentence, le juge j 
Décarie a résumé la cause. La î'ou- 
ronne, «lit-il, n fait entendre les té- 

Will am Stavert, Luciencomme tel ne consistait pas à répa- TV \ MaVV''' V
t er la machinerie. Bien plu-, pré- ?oula,d ct. ]v no,ta re. DuPu*s- Fos 
tendait la défenderesse, le denian- <.leUX frT Crî|.,jU-f qUC. f* {*lï*
«leur avait reçu instruction i|« ; énoncés dans l’affidavit sont faux, L.
jamais intervenir de quelque maui*-1 nü!a r,‘ ‘,apu,:.s-. ^ son a "tab!
re que ce fût. dans la reparation de lof.lu7r ‘tui a, la dé;
In machinerie «ni «les automobiles. !p08, ün bU d‘'c,arRt‘on dt’ 1 ^
L’accident était arrivé au mo, «.,, 1 a/l;SstCnT,ente'
où le demandeur essayait de répa- , ï poUr..sa .p«l F ‘*l),it:nue
rer un automobile en \ entravent on 1° : JT;* “ V V sa . honn‘* 
de ces instructions. La blessure qu’il ^

«1« fense m’a faitreçut à la main était caus» «», selon la * /
défenderesse, par sa seule faute et négligence. traxai

I la «ntense ma fait parvenir un », 
’l -travail sur ce «|ui conut'tue l'essence T 
. | «le l’offense de parjure ou de faux 1ren;rJn^U«.i,I!T!îlit "VT ia df* ’ arment, savoir: la connaissance plei- 

_ ‘ ’ t*] dL.bnUl Pf1 l"ani‘'lto ne «t entière, par re ui «|Ui est asser-
" I • " neg ig«-ii<*«- a prendre ( (j,. |u fausseté des faits (|u’illes soins necessaires apres 1 accident. aff?rnu,

D* plus, le demund«'ur est un infir-'*
me, ayant perdu une jambe bien 
avant l’accident «iui fait la base «le 
«et action. Sa capacité de travail 
s’est trouvée diminuée bien avant 
le dernier accident invoqué.

La défenderesse en concluait que 
l’acton du «i*mandeur était mal ton 
déc en fait « t en droit. Elle en de­
mandait le renvoi avec les frais.

Le demandeur avait répondu à la 
«léfense en niant certains paragraphes 
et en ajoutant «iu«- 1«- plaidoyer de la 
défenderesse était mal fonde en fait 
et en droit. 11 concluait en dcmumlant 
le renvoi «K- te plaidoyer a\cc dépens.

La cour, stêtuant au mérite, s’est 
tout d’abord po-e la question de sa­
voir si cette -u-tion «l.-vait être inten­
tée en vertu le la loi «les Accidents 
«lu travail ou bien vertu du droit 
commun, savoir les dispositions «ies 
articles 1053 «d 1054 «lu Code Civil.

1.'article L'r de la loi française du 
9 avril 1898 donne «Iroit, selon la 
cour, au profit de la victime «>u «je ses 
représentan*« ï une ind«-mnité à .'a 
« barge «lu ch*-f d'ei t reprise, a la eon- 
dition que rinterrunt'on du t*Tvai! 
a:t duré plus de <|Unnv «ou L’arti- 
ele 1er «le notre loi «le «•'>m,'M n ■•at on 
«tipule .de son « ôte, ou • les accidents

furvemm par |«- fait «lu travail, «m à 
occasion du travail, aux ouvriers ap- 
treatia et eirployt-s (lei-iipe« dan- l'in- 

uuatrle du bâtiment, usines, manu-

“ Elle invoque en conséquence que 
l'accusé avait raison «le croire que 
ses dires étaient vrais. Est-ce «jue la 
preuve démontre cet état d'esprit 
chez l’accusé ?

“ Entcmlu comme témoin, Pierri 
«lonne ses sources d information. 
Elles viennent «l’un nommé Pain- 
i-haud. «|u’il declare être le beau- 
frère «l«- Boulard ; 2o. «l’un nommé 
Larivière, entendu comm«- témoin.

" Je ne puis recevoir les déclara­
tions ..on corroborées de Pierri, con- 
cernant «•«• «im- Paitu-haud aurait pu 
declarer. Painchaud n’a pas été en- 
tendu comme témoin. Les déclara­
tions de Pierri ne peuvent être que 
«lu oui «lire rt en con équenco ne 
peuvent faire preuve. Larivière nie 
avoir fourni des declarations à Pier­
ri. Le notaire Dupuis a déclaré «jue 
lorsque l'affidivit fut rédigé, i H’a 
lu à Pierri «|ui l’a signé et asset* I 
menté.

” Je ne trouve ri«-n dans cette 
preuve t|tii « tnbli-se «jue l’inetllpé a 
pris les mesures «le la prudence la | 
-«lu. é'émeiitaiie, avai t «l'affirnii i ! % 
l«- f.-.'ts -i «dr on tuncies

“ .Sir William Saver., membre de 
In «-omiu.ssion «lis liqueurs do Que- 
lo-.-. «--t un nom et une personnalité 
trop connus |>our «iui-. sous serment, 
une personne l’ncci'ïc d'un acte ill«‘.- 
gal, sans prendre des informations
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il

ALETOTS
D’HIVER

Magnifiques Paletots amples 
dans les plus Beaux. Tissus, 
les plus élégants des Styles—
Modèles FASHION-CRAFT ct BURBERRY

IL n’v a rien (jue vous portez <iui attire plus 1 attention que 
vôtre pardessus. 11 doit attirer une attention favorable. 

C’est ce qui arrivera si le paletot est comme (1 faut — de style, 
d’ajustement, en qualité et on prix.

L’étiquette Fashion-Craft ou Burberry dans le paletot 
prend soin de tout ; elle garantit satisfaction. Choisissez n’im­
porte quel paletot dans ce magasin et notre garantie raccom­
pagne. Le prix est régi par notre nouvelle politique de légère
marge de profit..

Elégants 
Ulsters - *32.
«Yet «-«.f «u> Kauhlon-C’rnft «tuo^
|r stylo A dnuMo |«ur.-mxnl» Mmu-hx» ^ même ou lin alan M.xlêW-H «lan» un«* «j- ru'té d« nuance» |»»ur Jeunes gxns.

Chinchilla *30.50 
Luxueux------  * —
Al.piIAlo K i»ht«in-<'raft en «inatre coti- 
I. urM «llffêr« nt<-H. I ...s uju»lC M;tni-h«-> 

ou A mémo Toutes les grandeurs

Hobbs Woodrow etChapeaux Heauvuly, trois lign. •
populaires.
Itobbs. Sème Avenue.. .S9.00
Wood row. «P Londres.............. $8.00
M ., Iteauviiis. . £4#()() ^0()

Chemisesiudr?.1...... rl
«1.» patron t* l tans timtes |.-s p«i|tt Q ff

miches
«ItittH une >«ir*ét 
lei

lures et longueur- de mm

Chaussettes ü:
tiuanci-s assorties b-s meilleures mi«r- 
ou... Vttl. Jt.'t; L Ou. l.n ^

nu •'! paires pour
\

50 Modèles Ultra GJ 00 
Fashionables —

I conf.-cl Ion ei fini Kt»shlon-r*rafl. 
Modèles A dos ajusté, dans un.* variété 
«le nuun.-. s it'autres modl'les (PTifT A4A
Kashlon-» ’raft marquês Jusqu’Av * «'«Ul/

Burberry, ici $ ^ ^ 00 
seulement, p. —
Nous sommes les a^enis exclusifs de la 
liane Burberry pour b- bas de la ville. 
iSrande vmif-t*1 pour faire son choix

\ slmpl. * pnreint-nlr........... .. QQ

A d«>uld*-.s parements ............ $57 50
Kncore d autres niar«iues Ju«- QQ

Pvîsivnîac ,n ?,"l, ",'tte avec rayures 
* J JORIittW j.* satin et unie et perca­
les d«- fantaisie au pris d«- lé Qf»
K*»ri' marque d«* profit, savoir

'',l authentique Popeline 
vlcIVtlIvS, itf.yal Irish d’Atkinson. 

Marquées au i-rtx de Ugère /\/x
iiiar«|ue «le profit, savoir

Sous-Vêtements, ,„ns0debpur.-
laine liatrliway «sans ttniitnns) en tr«*l*t 
pvdantturs t'a«*heinlre naturel et blanc.

$4.00 .$4.50 A $6.50

ChniissurtM John 
Wmd pou; Hommes

La Chaussure 
I lean va is

N > i o> o*. .(Uf . ’es I la 111 I . «•
.-haussui es u .. , pu »• 'et. i,
Amérique Murquêt--* A •’"•C’in
nr d«- • I U

l-‘i bruinée», au «'atiala 
propt ei «pf-cifl ai loin 
M..i.iu«-«- A partir «le . . $7.50

'axSeauvais
^nuteei

229 Rue St-Jacques
N’oT \ :l’n seul miiKaein Max. H»-auvuls< Limitée, A Montréal A l’adresse ei-dessu* |
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IRREGULARITE LEGERE TENDANCE
EN BOURSE LOCALE A LA BAISSE

LES DEUX TITRÉS DU ASBESTOS LES VENTES~DE REALISATION
ONT SUBI DE FORTES PERTES. 
LF TWIN CITY A RECULE DE 
1 1.4 POINT. — LE TORONTO 
RAILWAY AVANCE DE 2 14 
POINTS.
La tendance des cour» a uti* asset 

irrégulière, en Bourse locn e. a la -e

LES GUCRES ET LES CAFES'LE MARCHE DES BESTIAUX
New Yoïk, 1». — Le marché d<» , |j y avait 170 bétes à corne», 60 ' 

.suert i brut» a continué d’étre ferme moutons et agneaux, 410 porcs et 
aujoimi hui, irais il n’y a pas eu de 75 veaux ù vendre sur les deux mar-

Changes Etrangers

ET A DECOUVERT ONT ETE i traM'u“'l't>,'8 L’option immediate
LES PRINCIPAUX FACTEURS. 
LES TITRES DU ERIE ONT ETE 
FORT EN VUE.
New*York, 14. - Le* cours des

stocks ont clôturé légèrement en
- . , ■ , , km»**'» a la séance d'aujourd'hui, à I ecinbre u avancé a

nrwe d hier; mais, dans . etuemo e, la Bourse de New-York, après une i options variant entre les prix
tendayee générale était p utot u ai lutte, qui a dure toute la journée. ( veille «t 7 points en hausse. Le

Cependant leg titres l as coté» «lu • commerçant» et les courtiers ache

du ( uba était cotée u f> 1-2 cents, 
plus le coût du fret, ce qui équivaut 
a 7.28, tous droits payés.

Sur le marché des sucres brut» fu­
turs, le commerce a été actif, au dé­
but de la séance. L'option de de­

ft.46, les autres 
de la

. . ________ H u. .v» ua Street, 14 — Le marché des
iateiehés ce matin. Les bestiaux étaient ‘‘tait encore ù la baisse. La
nts, ' communs consistant surtout en va- liVre sterling a degnngoié de près de

UN GRAND PROBLEME
A QUOI TIENT LA CRISE ECONO- 

MIQUE DONT SOUFFRENT LES 
ETATS-UNIS?
Toutes le» filatures de guingan de

bais-e. La -*ance n'a pas été très ac
t,Vtf, I groupe feroviairc ont encore muni* tnient les option» éloignées. Après meilleur» ont touché SÏo 00

Le» titres du Asbe to» Corporation teste une bonne vigueur, notamment avoir été de 5 D point» en hausse, Les pures ont baissé l« 
ont été 'uni d.es vi dctte» de la jour- ( !'•' titr«s du Kr.é et un Lui nombre de l«* murdié a réagi sous la poussée des , leur» ont offert $8 ‘'ft pour "b 
m* Un lot d- '-'OU part' de ce t tiv ,.-pe •inlités du groupe- industriel. , ventes de réalisation. A midi, le» ue boucherie I en* w.ru»- 
•‘est négoen a 30, uiu dégringolade j,,. groupe industriel a souffert de ' l,rix «‘^‘terit fermes, 
de 13 points, comparativement :» la , |a 
dernière vente en lot complet. Le ti- Vert, »ui

ches à lait, en génisses et plusieurs ‘loutre cent». Le Iranc français s’est ! la Nouvelle-Angleterre »ont en som- 
tetes ont été mise > de côté. La mu- de lu points. Les cours de .a meil. L’Ain >sKea, qui est la plus gran-
jeure partie de» vent» » «’est faite a ‘i*- ‘u Norvège ont aussi ; de filature des Etat» l n:s, la York,
ll.ftü 
$3.00. 
ché $2.

O.. v citr. ... ,.ul. __ , a |
par lu maison Jcnk»,

cernent sous .’action de la brise em­
baumée et chaude et "oil fleurit l’odo­
rant Magnolia,” voila L rêve qui han­
te la pensée de centaine» de Canadien» 
chaque hiver.

Cette année, il y aura l'exode habi- 
tuel «.e Canadien» rer» le »ud. Alors 
que les Canadiens qui resteront au 
pays feront du patin et du ski, ceux 
qui iront dans le «ud prendront d«-s 

‘‘ bain» de mer et «le» bains «le soleil sur....... uti » ru w» » * ti kuii: .. , | : . , „ ,, ----------1 , V,— ...... ' ..................i ouin» ue mer ei «ie» oains «le »oieu suret $2.50 avec un petit lot a. de’e^eo^nte sSr,,tLnM!^S^n i \,U1 •>'10U vienne».*, u.s laudes plage» sablonneuses, se
l;5i T^r?«' boni : Sür't.nt” \ *” "“U "rU,W“‘"'

on, rapportô ' î.os ^ - 5

•^K5««sr

t:v pr yi.cgk* ses' traito a (>". une , (jt. ja avance pre-
«hu • .le d«x points sur ih «lcrniei«t paraient une réaction technique; mais

I les offre» ont été bien absorbées, les 
Le H-'azilian, «iui a fourni la grosse ; pertes dan» la plup; rt d«*s cas étaUnit 

part des traiv. étions pendant 1er der- r. .treintc» ■> «les fractions, 
nii-i'i > 8 «'n ri et- > u été moins actif au-1 L«-• achats de» titr»-» du Krié, <|ui
jour ; hui. t e titre u *w un «Icp.ace- comprenu:«uit jj1u>: «l'un huitième du
nu-nt «le moins de quatre c ri» parts. tutu[ ,,,.s iransactions de la journée, 
l r cours u* ce stock a iiech de -*'4 [ ont suscite des rumeurs qui «lisaient 
point a ■> i 1-L L, 1-Ain < .t N. qui Ct.s .stocks itaier.t fort recher-
r\a,t autncc le trois po.- sa ta scan-. slJl. jt, mar(.kt4 libre. Ces trois

loupe in'lUBWiUl a solllI«-rt «le > “Ml u, lenuca.
atioii et des ventes a «lecou-j , L«» marché des sucer» raffinés 

ir prétexte «juo lu rapidité et ‘'1‘* tranquille et sans changeme

BOURSE DE MONTREAL

ce a debate a 71. so t un pain rie 3 1 
point; mais il a faibli continuellement 
pour clôturer à Ci', avec une perte «le 
1 1-4 point. Un lot de 25 parts du 
Montreal Tramways s'e-t négocié à 
155, uni as« ension de 5 points, sur la 
dernière vente, effectuée la semaine 
dernière. Le Québec Railway était 
plu» faible d’un demi-point à 15 1-2. 
Le T< ronto Railway a grimpé de 2 
1-4 points à 82.

Au groupe de» papiers, le Spanish 
privi'égié s’est alourdi «le 1 1-2 point 
à 1>7 1-2. Le Laurentide était plus 
faible de 1-4 point à 89 3-4. Abitibi 
était plu» ferme «l’une fraction, le 
Brompton s’est amélioré de 1-2 point 
à 39.

Au groupe de» industriels, le Do­
minion Glass s’est alourdi a 100, 
une perte de 1 1-2 point. Le Cernent 
était plus ferme d’un demi-point a 
8ft 3-4. Les titres «lu British Empire 
Steel «-t i«- Steel of Canada on: clôturé | 
sans changement.

t u. ont touché à «le nouveaux sont- ; 
mets, le commun à 19 5-8, le privilé- , 
g c à 29 3-8, le titre «bf seconde prio- 
rit,- :i 22 3-4; mais les cours de fer-| 
mature étaient de 3-4 1 1-2 point au- , 
de.-sous de ce niveau.

Les revu hebdomadaires sur l’in­
dustrie métallurgique rapportent une \ î'i!.’1,1,"’!l;'' ’ 
activité croissarte. United States vj;! i'iiem

lente». Les indications sont que 
a prix varieront de $8.25 à $8.ft( 

, changement, le» léger» de $8.00 a $8.25.
Le granulé type est cote entre 8.75 ; --------
et 8.90.

Le raffiné futur est nominal.
New-York, 14. Le marché de» 

cnfi » futur.» a clôturé aujourd’hui 
outemi, variant entre 4 points en 
hausse et 7 points en baisse. On es- 
tini.- les ventes à 6,000 sacs. La fer­
meture indiquait : décembre, 9.20 ; 
mar>. 8.42 ; mai. 7 99 ; juillet, 7.84 ; 
septembre, 7.63 ; octobre, 7.57.

L'option imm'diate «lu café était 
soutenue.

le»

Pair ( IU V. Ferm.
Ame. s^orlitiK . . 4 S6 4 36 4 3 4 "*
Fl'.i 1, in,- . , O.F.Ct U54» .0544
Italie*, Hri- . , . u.l:*a .04331'* 'i43: >i
H* Kl<|Uf. fr.UU: . U.1U3 .04 72 U466
A lt ••m . m 11k 11 23K x3 Till. xl Tril.
ÇuiHSit, fraiii: , . 
iTitllaiidf, florin.

0.1 !<3 .1751* .17 4:*
'» F l' 3765 3751

K.»iiaaii(t, |,it.vi ta. «. i:*3 .1301 .1200
Suèil<. couronne. lt 264 2626 .2624
Norvège, du «*.26» .’.437 .1436
1 •uneinui'k, ti0 . 0.264 . tôU» . 16 !* 6
Brésil. mllrelM . . 0.32 .0660 . • • •

‘ci
•.•I
30
10 U

lue i4 
• | 
ôo
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. <>ni|illn i lor

Ym II F I. |,Yt|
Am Int l’orp . . 
Am Ignseed . . , 
Am l.ocQin . . . 
\ m.Sliq» .<• «’oui. 

Am Soie!11uk . .

lin Abitibi.....................
* *uv 

.. 50 '*
Ferm 

■>3 4
205 Asbestos................ . . 3(1 30
2 H N do pref................ . . 6<l 6"
3 s; Brasilian............... 37-'* 37'*
25 Mont Tram .. .. . . 155 155
î" Hrotnliton ............. 3 s * * 39
50 «’ar........................... . . 26 26

115 •b* pref................ 73 73
1 Cernent.................... 85% S S N
1 :< 5 ' 5 lass .................... . . 1 "n '* ]""
2»i 1 Twin <’lty.............. 71 69

5 > «Ion Klect ............... .. 112 112
4 ' Québec................. 15 4 15 «*
5<l 1. «tirent Ide .. S3 '* S i* -4

l«:i T-'tt.nt" It.iüs .. . . 82 îi 2
215 H K S 2nd pref .. 13 4 nu
125 d** com............... 44 * **:oii y*o*-l "f «.'tin .. .. .. 63 69

41 Stvamshlfi» . .. . . 11 1 1
25 Fj-iinish pref.. .. . . 37 4 971 .
15 Sugar ...................... 15 4 15 4Ci Textile................. 634 63'*

Steel u clôturé 1 gè-einen*. t»n hausse, Am !«.«•« .suaar 
à *94, mais le» titn*» indépendants t»nt Nlil8
subi «le légères perte». ■ \m r‘;i! & f.

L’un des ‘ait» important «iu groupe Am «*otton ou 
industriel a été l’ascension des titr«*s 
du Maxwell Moto le titre A grim­
pant do 8 points à 55, le titre B de 
•1 1-2 points à 17 3-8, clôturant cha­
cun légèrement au-dessus du sommet .\m jsu'fl l’y 
«le la journée. L'achat de ces titn-s •'"> suy.tr 
était inspiré par les rapports «le né- 'jJJ '
gociations pour le merger d«*s compa- Àm \v...,:,u . . | 
gnies Maxwell et Stu«l«baker; mais An;i ,,,»i»i>er . .

rumeurs ont été démenties plus \ î âViri’t-1 «j a- \v i 
tard par un directeur de la Maxwell, iial.iwin i.oc.» . .

Congoleum, qui a grimpé «le 48 }; ;,u" <>hio . 
points depuis ;r.’i! est inscrit au Mro,..'kî>MteM r ; 
grand tableau, a dégringolé de 7 <,aiir i:.-trol . . I 
points aujourd'hui mais il a regagné ''i‘n l’m’ .....

1 cinq po nts, avant la fermeture. j v!Vo a.«l »‘C«, 0 !
Le prêt a vue a «lébuté à 4 3-4 pour i < ii.in.i Motors . ! 

cent, mai» il s’est haussé à 5 pour ;& '>hio . . 
cent avant la fermeture. 1^* marché ' îj'j ‘.f* St ; 
des fonds à t< rme a été tranquille, ; «'hic it isi in i 
mais -ans changement.

Les ventes de la journée se chif- 
; fr ont à 964.200 parts.
! Le ma. :h«* des obligations inclinait 
à la baisse, sou« la direction des titras 
etrangers.

\ \l.i: 1RS IIoh»-l.ls 11 ;
. , Achet.

' an IikI Alcohol «'o l.til. L’3
l('ryil«-n Puimt..............................
J''r»n(LMiMc Ureweric». ..
Iu l'vn t hie l*o w«-r . . .

o«l Mds............................
M.ii'Donulil j>fi| . .
Maltiy |* EU F Fo |,f.|
Mont Tram A- l'ow i „ .

_ do Mils............................
Nut Hr le It Fo .. ...

do |.fd.............................
Itlordon «’o f.td 
Soutli «'an l'ow «’o ofd.
X|>ui»i«h Ulv Mds ....
Si .M .urlce l'ow «'o I.td.

MlnrN —
•Y'Koliaiit «!.,!.| Mm «’o.
11 " : ! I u « i- r F , j Mi,, |(l,(.
Indian Min «'orp I.td 
.Montrt'al .v untario Min 
Tick Hughes u Min l,td

trulcu «lr l'uni mil.nilaM 
rreremitlHIru

Nat Mrlclt 7 a .',0. 3 50.
OhllKIItloilM

l.aurcntlde F — 5000 * 94 
Argonaut «S — -iun .\ .t!:' im)5nii A .02.
KuMtern F.ng 10 a H'i. 16 A 16

Wnd. I 
33'* |

O
•VJ Vj ' 

luo 
ItSIi

x Pour un dollar amérlcal'i.

calendrier'financier

profond marasme. Tels sont les prin- 
Icipaux éléments de la crue industriel* 
■ le qui vient de déclarer. Avant uu<‘ 
! le malaise ne nou» gagne, il est inté* 
I ressaut d’en étuuier les causes pus- 
I sibles.

On admet généralement que les 
i bonnes et le; mauvaises années se 
; succèdent selon un rythme inflexi- 
• ble. C’est ce qu’on a appelé la théo*
I rie du cycle économique. 11 est 
1 étrange «juc ?«* «oit en Amérique, !«■ 
pays «les combattifs et <1« s énergique», 
que pareille théorie à base «le fata­
lisme et do renoncement trouve «les

U«»
105'

.02

. 6 3 ’ i
i ! 17

\ F.VTFS IJK l.'W \\T-Mri)|

1 A
Abltild — 25 A 85 A
A«hc«to« «.*orp a 30.
B-.l Tel —-10Ü A 124 3 A 123a*.

123 1*. 3 A 133'•* 2 A 133'v
Brua . . : . ■

A 3,S l" A 37', 1"' A 37', 125 A
37 'j. A 37 .

l»r!t Km p Siee’. Cori>—25 A 4'-. 
Brompton - 35 A
«'.in Ffpi<mt 3'. A S5-1* 25 A S5Tt.
«.'.m Qtn Klec —45 ù 112 5 A 113',

3 A 112. 2 A 112
«'.in Sti-aniship I.inos — î a 111*-
I .

II nv.ird Fm.tli F.per lô ù 65. 55 A 
65 'a .

!. .!< ' of thç Woody _1 A 166 *■. .
Moal 1. Il A F « o—l A 12» . 25 A

12‘J.
Nat on.il Br* «•••• •.y - 1 o A 5 ''« .
Ottawa L H & 1* 5 à SI. 5 81

2 A SI 3 à SI.
tjui hrc Ity — 35 A 15'*.
8h:t winu.ii n 1 A 11:“*. 1 A 113'* 

2ü A IIS ,. 2 A 113.
Spanish H.ver —2 
S'.eel «'o of Fana«
St I.im Flour — ;
Toronto Hy — 10 

81 .
Tw n Fi iv — 60 A 

70. 25 A 70 :. 15 A 
Ti", tti A 7 ' >4 .
Seiluii* île priorité

-hi-stOH L’orjj
,i

Pr.t Kmp 2nd SO \ 13'.*. 6 A 13',
F.m t.'ur tic F> -4'J A 72. 40 A 72 

35 A 73.
«'un «' tn«nt — 4'• A 
«’ r. Iron F y — 6 A 
«'. ti l.ucomotlve—17 
«'m Ste.itn-h.p Kitie-'
!*orn Cannera — .■ ; 
l’.tm Fo31 — 15 A x
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A 87.
--75 A

A 621'*
69.

A G 3

( *.» n 
do 

Fan
A 82. 2 À SI . 1 A do

'1 23 A 70 ■ 20 A
do

«•••tt
0. lu à 70 i! IU A t'i.l:.:

•0 a en A 6‘». 6
(lit

Met!
1 >< ni

Ahltlhl F and F 
A«h.>loM «''Tp.. ..

d«> pr«-f................
Alla title Sugar ..

do pref ..............
Bill Ti N p...............
B <* Fishing .. .. 
lirasltlon T u . . . • 
Br Kmp Sti-H «'orp 

do 1st pr* f .. 
do 2nd nref.. .. 

Mi * * i ,i p 11 • 11 l'a p«*r .. 
«'.itt « 'ar Fdry . . ..

do pr«*f................
« 'an « 'ement...............

do pr* f .. ..r.m ConMTten ..
I • f
Fan Forgings .. ..

do pref ..............
< 'un «loti Klei't .. .. 

Iron Kdrleu p: - f
pi. f

."4

Voting Tru t
pref

IF .ittd Smelt 
in *'an Sugar..

pref.................
.Il i tilted Ity 
Bridge . .. 

l'otn « 'uiincra .. ..
d<» pref 

I *Oi «7o.il pref 
ti

Offre
5‘J
30
58
15 V»

123 Vi 
12 
38 

«V*
1 .t »*
30
26's

45
112

4 4

87.
1 A 4;

s. ,n
I «oin 'IV x t Ile — 3 A J1 
Howard Smith J'.iper
Finmi: • Ltd ■. a 08 
Slterwln Wllli ni 
Twli Cttj ... | • ■
'A g It 11

lliini|tit»M
«’oie nier.■<» 25 A 10

’
M ’ > , i
N’ov S- ,i i.*, À 
R®> • • : : 21*.
Un 1 ■

iM>il*iiitti,ns
« *' dut « Jt.ip.dy — ;.o

\ 233. 
: , : :

a
A

A

I>f»m Canne, • — l iAA 
Mont Tram î>eh - 2.3 1

7 V ’. T ■ I :
«."lehec Ity—li7(i 82 i

a m.
\ • i

? 7, 2 ^1 • * ? * >
77. mm \ , V

««Mini« iriif*rn%
l‘>«irvrnn|N \ Irfoln*

1024 —■ Taxe - 1x*:«ifi .» 1 
10'1 15. Ixl'-o A |n< .u',

t
1 u» a 101 ' .

F 2.: 'ix:.., a 108 n..
IPt «A.

1934 ,v
ft l"l . * 1 A p « i ^ •
ivi'ii a i 'i ri'. 2 % i r. • v,

i
JO J loi.

11*37 —
II* n ou i 

T. x -1

L. 4.500 ù

* K H. ; 00 *\
%2'i. Ko0
: KO A
7 K» < • ,i 
00 u ?u,

• ft«* 17 a 
192.15. lx 
1x1100 A

9* 2 v 10A
A loi AA 
2*r.5Af,

m «lin**» 
j du pref..............................

i ...................
- ■ ■ pref ..............

■I :. T« ' ' 1- .....................
I «J* IT-f.. .....................

Ui II Mfu ......................
nrel............................

«îoodwlnt* . . ..............
j HH ; < 11 ter i*'.* p. f
. '1 .w.ir J Smith l’apt r pf

11Biioi» Tract......................
! K.itnln.«tli|Ulii l'owi r xr. 

I.ak ■ of W ouïs pref..
Lu tirent ld<- .....................

' l.yull « 'on.-t........................
Macl " nnld ...................

j Muckay ............................
• Mon’ ' i «ns pref..............
1 .Mont LH............................

.M .nt 1.-an and Mort ..
' .Mont T«*i«'g ......................
i .Mont Tram........................
I N'.,t urewi-rl*'-....................
iugllvie Mill pref...............

« inf St •■• i I 'rod .. .. ..
( do pref .....................
I Ottawa LH..........................
l’en ma n» ............................
Prier Ut ...........................
l*rov Paper ........................

do pref .....................
Quelior ow--r......................

Inlgai ............
StH-t wFi Wllli inc-. .

f ..............
Itlvrr..................
r..............................

do pr 
Spanish 

do p.
st. .1 • r

1 •• 5 
5 7 
70 
63 

1"8 
100

11»

1 F21. i4 
12»
|(
51 '« 

155 
53’* 

117 
43 
85

146
4'*

lui'
» L

. Finie Copper . ,
Fhlno l'opper . . 
« ‘.*1 uni lu a 'Lis . .
Oduin Uraph . . 
«'ont «'an . . . . 
«’urn Prod . . . . 
Coadrn «Ml . . . 

i Crucible steel . .
l'ubu Can Sugar .

! I'avid.» Chem .
i ndlcott J...................
i Krle Hy..................

K.tm player* . . 
! Freep T e x a « . .
I Men Aaphalt . .
i 'lett Cigars . . . 

1 >em. i i Jen Klee .... 
6u"i ! «Jen Motors . . . 

<!ood rich . . . .
Oranhy Min . . .
«î. North pfd.

do «>rc . . . . 
'Juif S Steel . .
Insp Copper . 
Inter Nickel . .
I n t M e r M a r . .

do pfd . . . . 
ftit Paper . . . . 
Kan (' South . . 
K. Sprit gfl jld 
Kent! i.'oppe* . . 
Key* II ,1- Muh . 
I.i-hlgh Vail* y . 
I.oiw- Theatre 
Mid St ite- (*|1 . 
Mid Steel . . . 
Miss K & T. . . 
M!ss Pac . . . .
N'.n Knamel . . .

' N'ev td *• i 'opper. 
N, w Haven . . . 
N V \lt Mrake . 
N V .'i titra 1 . . . 

i N • /1 f \V • stern.
North Pac. . . .

I Pac Oil...................
Pun Am Petrol . 
Pennsyl UK.. 
I'Ar.. Marquctti . 
Phllud Inhle . 
Pierce Oil . . .
Pleri <• Arrow . .
I •r«-.s.si..| S Far .. 
Prod & Itef . .
Pullman . . . ,

. .
Ity S Springe . .

I Reading ...
ft* plogle Steel . ,

: Reput» linn A S
Sears Roehm-k 
.- !. -u1 e .<• S F

i Sin l.ilr «’on« . .
Ske;ly « >11 . . .

i South Pac. . . .
South R> . .

I «I pf*l ....
Stand - *i! X I . 
st <n*l **il c ,1 . .

, Htromb*Tg t '- 
Sttnh » .k. r 
Ti .xaay Oil . . .
Texas Pac . .
Tob »c Prod 1 ' ■
I'nlon M K p.te 
.•-'hell I'nmn Oil ,

Tram Power -- 5 A 10f*. 5 A lu'i. _ 
ù l " .

Indian Min— moo L .62'. 2500 A
.62'-... 1 4'0 A . 62'i. 4‘'0 A .62».*. f.uO A 
.6."*. 25"" A .62'.* 200 A .63. > A .*>::
1'""» A .63. 100 A .63. 500 A .63. I"" A . 63. 200 A «3.

hid Alcohol —5" A 22. 1U0 A 22. 10 A
Montréal A- Ontario Min - 1**00 A 

1000 A .33. 500 A .33'*.
V entra dr l'nprén-nildl 

Préfrrrntlr Urn
Mai-honnld — 5 à 33.
Southern Can Power — 5 A 91.
Hollinger — 5 à 11 40.
Argonaut «1 — '«>00 A .62, 1000 A .62
hid Alcohol — 50 A 22.
Montréal ei: Ontario M!n - 1500 

33'*.
Indian Min — 'Jii'tO A .63. 200 A G 

1"" A *•>3. 2"" A 63 5"0 A 63 5u0 
63 200U A .*'.3. 500 A .63'-.. 4000 i

.63‘i.

Mx-di> idendcK aujourd’hui :
Banque d'Jlochelagu, taux jiour adoptes. La vérité, c’est quo, duns le» 

cent payable le 1er décembre. Pays en pleine jeunesse et en pleine
The Canadian Bank «>f Commerce, U>rc«' prodm-'ive, comme les Etats- 

taux .'1 pour cent payable le 1er de- ^ n** (‘t 1(’ Uanuda, le» «ituationa éco- 
cembre. " . nomique» sont ce «iue leurs huhiLint»

Hollinger Consolidated Uold Mines, ,‘‘f' ,‘"u- Tou«e «rise, en effet, »e ré- 
t :i u x 1 pour cent payable le 3 déeem- -svimo à l'écart oui existe entre le prix 
hre. de revient et le prix de vente. Lors-

Imperial Oil, Limited, taux 75c pu- nue lu difference est faible, il y a ma- 
yab.e le 3 décembre. 'aise. Lorsqu:» le prix de vente tombe

Provincial K ink of Canada, (divi- •'*u-d‘‘ssous du prix do fabrication, il
demie spécial), 1'* pour cent payable -v, 14 t‘r'sV par arrêt de la production.

1er décembre. * ^ arrêt, privant «les ouvriers «le
terni à aggra- 

que ce n’est 
une crise s’at-

l’nion Bank of Canada 2 pour cent l4’nu<‘' c’l’sl ^ nue nos pères avaient 
i .62 payable le 1er décembre. compris. Aussi ne parlaient-ils pas de

Dividendes payables aujourd’hui : [«’rmeture d’atelier ni de grève aux 
American Rndiator Company, pfd, , uinieilos, mais, au contraire, 

taux 1% pour cent. ,l(’) travail intensif et prolongé sans
Can Conn. ’Cotton Mills, pfd. 2 relèvement du «alaire. Le prix de re­

pou.* cent. ” vient, de la marchan«lise étant ainsi
(En acompte sur les dividendes non a0:,,s''ÿ> ' " pouvait 1 offrir inoi'leur

11.50
.35

i le 1er décembre. ' fi arrêt, privant «les o
The Royal L..r.k of Canada, 3 pour leur capacité d’achat, ter 

î cent et boni 12 pour cent payables !e ver c'nSv*’ ** 011 il suit < 
1 1er décembre. ‘ P»i Par le chômage qu’un

au bureau *le.» billet» de la ville, *230, 
rue Saint-Jaeques (Tel. Main 3020c, 
p«»ur vous renseigner sur le service. 
Is s taux d’hiver pour touriste» sont 
présentement en vigueur avec faculté 
de r«»tour jusqu'au 31 mai et privilège 
d’arrêt à tous les points important».

186—9-15-23 20

r
TRIBUNE LIBRE —1

— JJ

Les Grains

paye»)
Canadian Conrertcrs Company, 1% 

33 pour cent.
Cedars Rapids Manufacturing *0 

Power, '>4 pour cent.
Cosgrave Export Brewery Co. Ltd., 

IH pour cent.
Dominion Bridge Company, Limi- 

' ted, 1 pour cent.
| Ford Company of Canada (div. 
comptant) 10 pour cent.

Kaministiquia Power Company, 2 
pour cent.

) Lake Shore Mine», Limited, 2 pour 
cent.

j Montreal Light H. & Power Com­
pany, 2 pour cent.

marché, faciliter la vente et finale 
ment accélérer la reprise normale des 
affaires.

Mais le patron, «le nos jours, ne 
connaît plus se» ouvriers. Alors que 
*on père en avait six ou huit, il en 
a mille et ceux-ci ne le connaissent 
pas. Les sentiments d’attachement de 
l’ouvrier envers son patron n’inter­
viennent plus dans le mécanisme de 
la production. On ne p«‘ns<‘ pas encore 

' a faire intervenir la bonté dans les 
rapports du capita1 et du travail. Aus­
si la lutte de classe s’annonce-t-eile 
farouche, terrible, dans les grandes 
agglomérations industrielles des 
Etats-Unis. Au Canada nous n’en

b.» *^4
18 4

Montréal Light H. <C* Power Conso! *ümmes P« C!U‘ore 144 .?l <7,’^ furt 
1 V*l* pour cent ^ nso * heureux. 11 nous suffit «I observer

A WINNIPEG
Winnipeg, 14. — Continuant

Montreal Water «C- Power *Com i 1,«voluti«!4.:1'',"I »,al. <luLnous ™fna (J2tyc ’ vum.’, fera peut-eîr*» demain. Quo: «ju il er.
“Monterai Water & Power pfd 3 y. s?,itj ,orsqU81 ic l»»'^ de vente tombe 
... • *IU" au-dessous du prix de fabrication, le

6"
16'l
.3 7 

124
38»-* 
4'* 

57
1.3»* 
3U »*
73
M> » •• 

1 "4 
82 
89

113
65

pou; cent. , „
de Ontario Steel Products Co Corn Patron d auJ‘,’*lld h411 " » Plu®nu une

se moquer des facteurs défavorable». 1 pour «'ont. ’ ’ l'easource: feimer I**» portes «le son
le Marché «lu blé s’est bien comporté tintm-i.» c * „ „ i r> .. usine et at'en.lre. I.e remède est ra-
aujourd’hui et a été s----- '-------
«lant toute la séance.
les cours variaient entre ceux de la cent.
veille et 3-8 point en hausse ; c’est Provincial Bank of Canada, (divi-

cent.
’ower Co. Coin.,

e. En fermeture,! Penmans, Limited, Ccir. 2 pour I («Sorvtje^ de^la^Rente). 
entre ceux de la cent. “ J
en hausse ; c’est Provincial Bank of Ci 

1 option «le juillet qui a enregistré le tiende spécial) 1 y. pour 
gain Le chiffre des transactions n’a Southern Can.* Power 
pas été très élevé, mais les expédi- (dividende initiai) $1.00.

of Canada, 2leur.» et les exportateurs étaient de The Sterling Bank 
bons acheteurs. H y eut «|uciques pour cent. 
op«‘rnt:«>n.» d'échange entre les up- * A. semblées : 
fions de novembre et d» mai et on L'assemblée annuelle «le la Shcrwin-
venduit aussi sur le marché d Chica- Williams aura lieu 
Ko

NOUVELLES DES
CHEMINS DE FER

MAGIEL’ATTRAIT DE LA 
BLANCHE

Telle est la vertu «iuo prêtent ù i celle qui

Connaik-toi loi-même. —Acheter chei 
nous

De l’Atlantique au Pacifique, les 
marchands détaillants du Domin'uu 
ont déclanché une agressive campagne 
de publicité pour faire l’cducatHm d'.: 
publie et pour l’engager à “Acheter 
chez Nous.’’ C’est une suite à la cam­
pagne plu générale inaugurée par 
I Association des manufacturier;: ca­
nadiens. Ces «leux campagnes sont 
hautement recommandables et les pro­
moteur» méritent d’être sincèrement 
félicités pour leur claire vsii.n «le ia 
situation et leur vrai pat ilotisme.

Mais si cette propagande de.» mai- 
chand» détaillants est louable, il reste 
à savoir s'ils pratquent le même évan­
gile «lu'ils cherchent a inculquer un 
public acheteur «lu Canada.

Par ignorance, ou par étourderie, 
ou par snobisme, un certain nombre 
de Canadiens ont incoinudérénu-n* 
donné la préférence à «les produit» 
étrangers au «létriment «le» produits 
canadiens ; mai» s’ils domnt ètro 
blâmés pour leur manque de patrio­
tisme, la plu.» grande partie du blâme 
doit retomber sur les marchand.» dé­
taillants qui ont contribué leur large 
part à cet état de choses alarmant en 
rendant possible la propagation 'les 
pioduits étranger».

La guerre, et les condition; «pi elle 
a développées dan» l'armature écono­
mique «lu pays, r. réveille les hommes 
«l’affaire» «lu Canada au danger u.li­
me qui le» menaçait.

La campagne «les marchands «létail- 
lants doit «‘'tre encoiragée par tou» 
les moyens possibles, mais i! est à pro­
pos de leur rappeler qu’il» doivent 
aussi suivre les consens qu’il» don­
nent en intensifiant, même forcément, 
la j-ente des produit» de nos manufac ­
ture». I!» doivent cjmprep.dr ■ qti’ii» 
seront les premiers i récolter l« s 
fruits de cette politio i.\ parce que la 
prospérité de nos iniu-tric» signifie 
plus de travail et, inuC’.e d’ajouter, 
excepté «ju»' pour les ta'ines, plus «h* 
travail signifie plus «le clients aux 
comptoirs des marchand» «létail’nnts.

En terminant ce» remarque* et em­
pruntant à un homme pratique sa vi­
vant** formule, je demanderais aux 
marchands «létaillants et au public 
canadiens également «le répéter t«>us 
les jours, suivant la mécnuii • Coué : 

La p'as tre qui rapporte le plus est 
e qui reste chez “Nous.” — //<!>'-

endait aussi sur le mar.'hé d Chica- ,, Jd*8ms aura I-pu cet at>rè*-midi, à c,. « harm&nt territoire “le Parc Al- ! dr 1,1 l»*’»**' inlentatioua'c, Qu.*-
.en*.eiîfe l0C„a„t C^rïeUrKl »“ b“—•"'f- bé-j P- Uaou, K^a;,!.. Uin^eur.

T'r •T,;“r? "°; . ** ":w- LE PRIX DU SUCRE SUBIT
amment 1 oige et le seigle, qui ont leurs du Quebec Power aura üeu au- ,* „„5 „nt i.mi .le s,.» nmti.emenfs UNE HAUSSE

6S

Si
'•'*

loi
7" ’ ; 
cr. » •

j ."*

!"*

121

111
121

fait
t am ment
bénéficié de bonnes avance». t)n rap- jourd'hui, à Quebec.
porte un bon nombre «le ventes pour____________ ~
exportution. Le marché du lin u etc 
fort, avançant de 2 a 4 points.

Sur le marché ; u comptant du blé, 
le No 1 nord et les ch. ses inférieures 
étaient en bonne demande. La de- ,
mande était assable pour l’orge et Rlusicur» permis de 
le seigle .

PERMIS DE BATIR

et <|ui ont joui de ses amusements 
d’hiver, pour lesquels le Canada est 
si justement réputé. Le “Highland Lp prix du gros pour le sucre rnf- 
L.n” ouvrira ses portes pour recc-lfjn,; a nionté à dix «ents par cent 
voir ses hôtes le 15 décembre. Ecri-j jjvrPgt ](.3 compagnies “ Cnna- 

- n- —•----- » Al....... da". ’ “St-Lawrence” et “Lantic’’vez à N.-T. Clarke, gérant, Algon 
«min Park Station, Ont., pour avoir 

_ une. brochurette, ou consultez n’im- 
ronstruction port(. aj.ent «lu Chemin «le fer

l’ayant vendu au pris de $10.10 V 
cent livres et la compagnie “Acadia" 
$10.25. I.'extra granulé s’est vendu

123',
«-*n cote

Blé :—

ont « té a c <i d-.'j par la ville hier. FMu- ^atjonaj tju ('ana«la, ou adressez-j j 10.30 (Âcadin, $10.45) et le sucre

Ouv.

45»,

m
i.n

l.r.f.

Hr P

M il J -

17.5 ' 
54

'
65

US'* 
1 "8

J

'nl«*n F 
t S Fli' ni I * -<i I 
(’ 8 1 n<! Atcoho). 
' H Full'

h; 8 s:*'.': .
F:;ili F.ii ae : 
Vt.nnfl Stifl . ,
'' Fur.q r'ij. *n 

| \V ib.iKli A. . . .
s\ - 11" I.-I.I'U - *'
\Vh11•• Motor . .
V*i!-« i\. rliiml 

' Wur'li 1 Mini n .
llltttKftll*i|*N

I* l’tin 5. 1920 . .

Nov. . . . 97 3-4 à 5-8
Déc. . . . 90 ft-Sà 3-8
Mai. . . . 98 5-8 à 1
Jail. . . ,, 99 3-4

Avoine * -
Nov. . . . 39 3-8 1-4
Déc. . . ., 37 6-
Mai. . . . 4 1 3-8
Juil. . . . 41 7

Orge :—
Nov. . . .ô‘2 3-8
Déc. . . . 50 3-8
Mai. . . . 54 1-4 I. 3-8

Lin
Nov. . . . 208 1-2
Déc. . . .,194 3 4
M 1 . . . , 200

Seigle 
Nov. . . . CI
I )t?C. . . . 03 .'J-H
Mai. . . . 08 t - i

Ferm.

97 5-8o 
93 3-8o
98 080 

100 l-8d

39 1-4 
37 1 -2 j 
41 1-4 
Il 7-8«l

53 1-4 
50 7-8(1
54

sieurs sont pour l’érection de maisons 
a trois étage» dans divers «iiiurtiors. 
Nous rclev «ns notamment une cons­
truction qui coûtera $96,000, et qui 
doit être érirÿe dans le quartier No- 
tre-Dame-dc-Grnce et qui compren­
dra 24 log‘.T. ntv.

Voici les principaux permis «jui ont 
«’•té accordés nier:

! Rue Saiiu-Iluhert. quartier Saint- 
Edouard, une maison tonnant un lo­
gement, J.i X t,,j pieds, a II étages* 
coût $5,000 
2314, rue

vous au bureau des billet» de la 
ville, 230, rue Saint-Jacque». tel. 
Main 3020. 185-8-22

SERVICE DE WAGON-LITS 
M ontrca!-Petcrboro-Lind«ay

Le Chemin de fer national du Ca­
nada fait circule.* un wagon-lit.- en­
tre Montréal, Pctcrboro et Lindsay, 
quittant Montréal à 11.00 p.m. tous

en bloc pour café ou thé, $10.70. Le 
sucre granulé «e vend 5 cents de 
plus en barils qu’en sacs et 20 cents 
de plus en demi baril. Jusqu'à pré­
sent la hausse qui s’est manifestée 
dans le gros n'a pas influence le dé­
tail qui vend encore le sucre à 1 ! 
cr-nt.. la livre mobile, «d 11 cents et 
demi la ivre en paquet.

Depuis h* milieu de l’été, le su- 
« rc a rubi des ! ai e: et des hausses

se ven- 
ubis ai

207 1 2o 
19*; J-4o 
-’03 5-8o

C
63 
68 3-1 »

les jours, saut le samedi, arrivant à
00. Propriétaire: G. Lemire! l'cterbom à K.00 et à Lindsay a 9.1 5 j fréquent* .-. Le 50 juillet, il f 

. 2 Saint-Denis. ’, lt lendemain matin. Au retour, tié- dait $10.00. Le 20 août il si
Rue Frontenac, quartier Rosemont,1 l,ar* do Lindsay à 8.12 p.m., tie IV-1 me bai e et descendait à $9.10. A

terboro a 9.10 p.m. tou» le« jour» ! partir de ce*te date, il commença à 
«rrivée a Mont-! mon.or juiqu’uu 28 septembre, dote

______ ... où il s'est vendu $10.70 II y eut cn-
Faul. j )'„ur plus amples renseignements.uite une baisse générale. .» la suite

Rue Muv.uti. quartier Notre-Dame- Lts, etc. . .uit,"'«er a tout agent ciu 1 (K- rapports favorables reçus des con- 
-Grâce, 12 maisons formant 21 1<- < hemin (!*• i'e»' national du Fanada très de production. La hausse actutl-

1« marque le commencement d’un

«-eu une mai m lonnant cinq logements, terboro a 9.10 p.m. 
3-8d 25 x 50. à 3 «liages; c* ùt $5,500. Pro- sauf le d'rnanche; J« 

priétaire: L. Pcllerin, 183, rue St- real à 7.00 a.m.

d*'-(«
getnents. 23 < 57 pieds, u 3 étages ; ou au bureau d » h llets de *a ville, 

" ’-'io coût $96,000. Propriétaire, Bndg'ey ' 230. ru: St-Jac«|Ue.-, tel. Main 5620. 
13 3-4o Construction. ‘t 185-t;-8-10-22-29

mouveme'it 
du .sucre.

ver.» une autre liait e

îlf. t^ 
?xa
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1x3 » i 9S

A 1"1!• On. Ix!"" a J"2 nn g \ ! T ■
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A 5
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A 1
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^ 45 3 x I AO 1 '1
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200 A 30.
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v» vu < ni;
Asht-sifOR Forp 
A*' ‘.ni s u «.te .
Bell Tel l a 1 ■ . .
H «' I
H
n:it Krr.|» St».
Hr >mr »>(.
« 1 n F , r A l'y 
Can Cernent 
F n «J* a KIc<’

112’*
Cuti S'*'» m lu fi f. • •• 4
l'itfii T» ittll. 1 •■..t 1
t.:it| ••rnti*|i- 35 a V* 1 .
>'ii«-ki*v 111 .111.'
Muni î. H A F < ■„ I s u 
M<»nt Tr ' tn 1 15 .
1 1 e be* R j
Shs v nifc.iti ; * 1 : v 1.
S*te) <‘<* <•' 1 1 25 .. .
B* I..W !•*’<.u.- A 63 
Tw In Ctj k 88
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Prix au comptant :
Ble No I nord, 'e3-4 ; No 2 nord, 

94 5-8 ; No nord, 89 5-8 ; No4, 83 
1-8 Nu 5. 77 i.j . \ru r| 73 5.. 
picotin, 7o ;'*8 ; sur voie, 95 5-8 ; No

UNIVERSITE
DE MONTREAL

*>21 : 
I ,

1" F, U * ’.. 
100 ' '•

Rue t’e Snint-Valicr, quartier St-
E louani, uii»* mai'<oi fnrmat t trois SOUS l.L éOl.t.lL DE LA (.'ALI* 
logements 2o x 52 pied», u 3 étages; i FORNJF.
‘•/ùt $»!,.•)*)**. l’ropr:<’'taire: E. M.»rin. Des ccntu'ne» de (Canadiens iront '
2381a, rue Saint-Hubert. jouir ««-t hiver dans la Californie en- f ...p- pimi ~ri<îi \nr-

( mquiem*. avenue, quartier Ko»,.- sohdllee Ue la beaute de se.» bos- Pè-îih£Juc-5LATIG ‘
•l niellé. 85 5-8 ; No .» niellé, Ji’l-8- mon*' '4rîc iTi“'sDn formant 3 loge- qu«'t.» d’ora»i"« r3. *le se.» poivriers et! tUMiviEKClALE
Ne, i niellé, 78 5-8, ’ ’ inciite, 25 x 10 piid», à .’! étages; coût «Je .»e» palndors, dans ce pays d'été! *'• A!«»xandie Gerln Lajoie, avocat

vb.dOO. l,.o.i'*'i't:iir ■, .1. Tremblay, perpétuel. 1 et «loctcur en droit, continuera ce soir,
1231, rue l’arthenais. 1 Le.» attractions de la Californie ! h' Lr» novembre, à H.15 heures, .la»'

Rue Shcrbr loke-est, une nieiaon sont nombieii e:. Kl!»* pus:»e pour le la -ali" dt dro't romu;n, à la Facu'l"
formant .1 logements, 25 x Hd piedi plus grau» . '.raM tic jeux au inonde de «Ireit de i’Universitc, i.s.< rue St

Denis, -on cours publie do léjri.-datio'i 
i»mmercial«'. Il traitera de» ociét»

HS |
ïill __ ___________ _^

- • [[Marché du CotonJ

\voine No 2 CW, .39 1-4 ; No 3 et 
extra Su I picitin, 36 1-1 ; No 1, 
54 3-4 ; No 2, 32 , ; rejetée, 30
1 --J ; aur voie, 3;. 1 -•»

Orge No - t W W, 53 1-2 
CW, 1-4 ; rej* , 46 o-4 
•Jtî 1 -4 ; sur v.*:»., 51 7 8.

Lin No J NWC, 207 5-8 ; No 2 C 
W . 20.J 5 8 ; No 5 ' W. et rejeté, 
177 1-2 ; sur voie, 202 1-4.

Seigle Nu 2 « Av., ÔC 1-2.
A CHICAGO

No i 
jucitin,

a »! étage.»; coût $11,000. Propriétai- s»ius un ciimat d’hiver sans ptreil. La 1 
rr, A. B. D ph j.»sê, 690, Sherbrooke- gloire de se» ••ht-.;»'•» de iiioniagne:, « 
est. ______

! ! E MARCHE ALIMENTAIRE
l’liii'igo. 14 !.. m.iri'ii* n!tai<iit.tlr<>

virtalf. en frrmetun. in:i» une l.n,.».

N’t w- Vork. 14 - 
f»,rtM. Fermeture 

Janvier . . 
Mars ... 
M • . . .
Juillet '. . ..
Décembre • »j

I extll*

- I'> 

103

1 \ M
à 41

•F I*
M itit 'I *.«
Sut Br» m
• »i< ! \ l«- >
<•lF.lt l i .S 
F»*.n:
•t '

mg
•I I'r"»l

41 '
30

.Shi rwlt 
Steel 
W.l > Mfci

lt> .. .
I’"r*-r . 
vv Ilium...

».; ,

r»i

I. »,•*. i. ljn!i>t'” t ( ,
Il » ut m dldtlnx 

I.i v* r(n>'i I 4 I ,'»»iit !
' :* ».- trtinqu::.- . I.<•.•( t>t i

faible.».
Mnluling atnOrica.1 
M'»n ni.»! 1'. n a 
l'ieln nndi'llni; 
Middling
M.** nildd.iriK . . . ,
H'tti »r*i nain* . . .
* trdlnuir*!

I.e» %.•nt*»*> »Je J.
I 006 ballot» d**

I.e» arrivagc

K» futurs ont cl»,

33.25 A 33 
•33.41 A :»..
73 36 A 6i*
33. M A 15 
«3.63 A 73
i*.'*s oïl t *.nue

3 4 23 
Imm»*<11 a t e 

:tal«nt plu.

« >n coti 
Bl.'»

r*Ac. . 
.Mal . . 
.lui!. . .

.
i »«’•»■. . 
Mal . .
JUil. . .

A vu a» 
t » f . . .
Mal . .
tu

<»" v Max. .Min. F»*r;n
. 1"3

lu» ’ ,

n *v
M’*

! «3 T*j».»,
106',.

.
74
7» V
42
44

102-v;
1
J"» ^

103f'* 1 OR a, 
J'JU1..

7.V-.

47 
I ' 'llu '

<!*• 2 e»nts t une b.iUKH* 
I..1 fertile ure liidlqiiait :

«*uv. M.tx.
8a indoux, le e* n t •

.lanv....................1 ] S3 ll!»3
Mal . . . . 11S2 JJR7

«7ûtel* lie», le cent :
.lanv.................... î* 43 945
Mal.............................................

Je 17 cents. 

Ai n. Kc 1 ni
J1117 
1IK2

912

1 : :*o 
Us;

t* 4
1* »#.i

t0 31 
t* 71

a 70.

?r 00

t*em
Ou
*1'*

Vlet.
dn

(t»,ll|*it(|l*n<i «lu (.01, v ernentr nt i__ j
dont

. . . . 10.51
..............  1 . U
.... IR 16

. . . . 171»
16.66

journée >t,nt de 6 - 
I t Ou a.TiArlealn».

»'*nt d- 11.000 ballot*

81J ; \i
dur, 10r.

11*»-* -*1Sf* '’t* ••t* * r-rn: __ n 1 •. *f;
l> • -••**(4 v '••■••l'rr

ir,*t_T v, 1* a no
I'-* •t e 1 «nt * * 1 v • 'rn
1.v»3 iyn » ut -t, ■> x !f 0 a 1f ( «o

S ’ 1 4 «n A ; ■ 1 '.n
' 1 :
IV 7 _ ■* 4 11 V * - 1 x FO ' "lft6 * •
f4*f .'21 — Taxe - nx!«in a io 6)

3 ft r> 43
1«43 — Tixe 1 t 1 f 1n A OS 4', 7t»<

ft »« 4" ' i -R F ' 0 A ?S 4; 2 x ! 00 
ù 91 S5 1x500 A 04 FJ

«F»
Jîennu*- 

do S 
Ilrt-h.-»' 

do 1

FC.
I'*3t
11*37

:1 3 2 7 1 'iA J
’ >u4
1037 

11

102

10.»

101
l«jn. S5 

J 02.6‘J 102 7') 
}' 15 100 25
102 «M) ..........
1 ‘ 4 ô'I : 1 4 6 I 
101.»0 102.0 J 

......... 1 '*4.75

I.IMi iin.ér.' uni*
. f-tuis ont *lo» soutenus.

Prix au compta.it 
M ih No •’» inèb *

.’l roux, loi ; No 2
106.

Avoine No 2 blanche, 4:1 |-î à 4,", 
N’u .’{ blanche, 4- a *’2 1-2.

Seigle No 1, 09 à 0 
O.'g;, 58 à 7,
Graines de mil, 6.75 à 8.0 
Grumes de trè“ , 15 00 à 23.75.

SERVICE AMELIORE 
ENTRE MONTREAL 

EâGRANBY

1 -t -crii*: :ble. On pytit pécher o;i.«i corp> non con-tiliFs. «Je !« tir • «#i g 1 
haute mer, faire de l'aut imobilisnic, rt'sxtiDn, fonrtienmment, «Iroit et 
jouer au golf et se livrer a toute.; au. responsabilités. 
tr«*.4 ;ortf4 d’ rc^réatiuns. [ —

Le.» «:hemin.4 *!»• fer nationaux cn-j M. A. HEBERT GAGNE LE
ntt'Jim? cffu'-il t.-tux ipcrinux e: i cpnAN “OVFRI A Ni Fl” 
une grande variété de rout. . aller ci' Ox-.L/Mli W V C.i\l^c\lTL« 
retout, a truv rs lt* Catu.iu (Van-j M. Avsene Hebert, n4 rue de Gr«ml 
couver, V ict >*'ia, et« .) ou les Ktats-1 r,’é* , l l,J,u,ur <iu ••m‘'io 465B, e, 
Ijnij,. : l’heureux gagnant dun “Sedan”

Pour p! u » amples ronseignernen.j,1 Pvt,l’,u7,1•.‘I44,' ftV • été »ffert lors «le
St Jean- 

fuit hier
«la ou au i>ur . .1 des liil!**t.- de la vil-j®‘dr, «levant une •'«-'istance «le hui 
le, 230, ru - CtJacqu.K, Tel. Main .•■»'»« personnes environ, à la suite 
:;620. ! d’un t uehre «pii a crmporté un grand

6-15-23-27 18.'{-G. o •««•».

Cour pin» amples rcnseigiiomen.», 1 ^ m11
lit.*?, rtCo a(iic*>m i* it i >ut a/cnt cJ<*.s toJiibula ue la paroisse 
ehemma <le fer iiat.oni.u < «lu < ana- Baptiste. Le «rage s’est

LE NIVEAU DU MARCHE
•32

• :i.

13

L.K 1 A'» X DA irnprtmt* »t puMtO par 
l.A <11. i»K l’t.’BM mTIO.V [.C CA- 

AI > A. l.»li-ltéf *1ont M. J M !*»• 
piont*. « «: )*• («ftrsfi* OOnftr * :. mu bu- 
r*au. No 71. ru* b*lnt-Jücqu**.

New-York, 14 -— La moyenne de 
l 'î.eo vingt titre» du groupe industriel est 

un 20 tr» 45 de 90.41, une perte de .31. 
u» 20 .5 Maximum pour l’année, 105.38; mi- ferme pour hier et les jours corres

nimum, 85.76. pondants
| La moyenne de vingt titres du grou­

pe ferroviaire est de 83.67, une perte 
de .24.

Maximum pour l’année, 90.51; mi­
nimum, 79.61.

A r* >. •« plion d un fourgon ••!* (tru­
que et d’une vo turc «!*• mnorque, mui 
U* matériel touiant com.nandé cette 
année par I*1 Montreal and Southern 
Counties Railway a été 11 v ré et est 

j maintenant «m service. Quatre «les 
nouvelle» voitures font le trajet entre 
Montréal et Granby. Ce surplus de 
matériel a grandement faciliic le tra­
fic au cours de iu saison dernière.

Toute» ce* voitures électriques du 
1 type interurbain sortent des usines de

________  l’Ottawa Car Manufacturing Compa-
Le tableau suivant indique les arrl- by. Cette usino doit en livrer deux 

vage» u Montreal tir» produits de la autres en décembre.
Lt* bateau-passeur entre Longueuil

QUELQUE PART EN FLORIDE _ , .
Kir* quelque p.i; l en Floride, OU le * ol Ittireau. No '.2 I•tinOicxti

• d* il lu t <•« i.tijimimi.t, oit li » oi'Huge» °" 1 °1' **•» t ipn*. ll•|».^l<• b, . , „ 'tiifliblCM. iiij.'.'.i *•» 1 cin*M>uri iifcft*. Servie,
don ■ r'n'i''iit <11 gi.app".» aux ar-, ylolllj(t t,| rapide. T6I. l'Iateau 223,
brea, où le» palmier se balancent <lou- 1 lu-l'Ann 1 n

LES ARRIVAGES

1923 1922
14 nov. 7 nov. 15 nov. 

Oeufs, caisses. .. 5176 3781 3953
Beurre, boites. . . 412 95 299
Fromage, mies.. 5850 4650 4324

ct Montréal ne voyageant plus après 
huit heures du soir, la Montreal and 
Southern Counties Railway Company 
a décidé de mettre en scrvico sur sa 
bgno un tramway extra pour accom-1 
inoder les voyageurs à cette heure.

G. & J. Esplin Ltd
Manufacturier de boites en bois 

216 rue Duc
MONTREAL. - - - - - - - - - - - - TE MAIN 3647

TôTnfnTmTrrîr
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^ % TRANSACTIONS

QUARANT *,SLPT VENTES EN- 
REGIS 1 REES, HIER, DONT 
VINGTC-UX DE $2,000 ET 
PLUS. — VENTE PRINCIPALE 
DANS NOTRE.DAM''.DEGRA. 
CES i $20,000.
I..i journée d'hier a elt* trê» active, 

au hurtuu d enreKiKtrcmeitl ou, 
ni piuh de l'J" actes qui furent 
b'istr a, un u enreiciiitré quarante, 
aopt ventes dont vti.m deux puur du»| 
inonuiits de* $‘d,uu'> et plue représeit* 
tant une valeur lut. le de $2dd,Pou.

CET APPEL EST 
MAINTENU AU

CONSEIL PRIVE
- —’ » —

La valeur en litige était de 
$1,500,000 léguée par

testament
- ——^........

LA COUR SUPERIEURE

îSSSHSBI FEMME EST CRUELLEMENT
BATIIIE ET VOLEE DE SES BIJOUX

Le C’on 
I vue 
j mie
■ . artir.e tWÿ du Codé civil. 11 croit que 

article UM* et suivant* H*»nt amp *- 
ment iuffiiiHnt» pour penuettr# aux 
tentateur* de pourvoir effectivement à 
a geition d.* leur* hn-n* par doc ad*

| minintrateur* pour le bénéfice de* !é« 
tfaUin** dé «igné» jiar ,e te*tateur <*t | Une étrange histoire d*assaut dans une conciergerie du
d# retenir bien* en cu> possewic* nord de la ville. — 1. escouade de narcotiques opéré 
tout :»• temp* stipule. une importante arrestation.—Un jeune homme tente

j comme dan» ^ï.tl “V-nue^1* de»'bu-n* de voler un laitier à la pointe du revolver.
Hunt laiüncH à dca adminintrute. a pour j -».» —
et ic geré» et que eoux-ci sont obligé* ; H;cr a pré h-m di vers six heure*,, bouteille de morphine en poudre et

CARTES D’AFFAIRES

de payer les revenu* qui en découlent '

ASSURANCES
tmaue

I LACET VOS ASSURANCtS-
I» A \ s 1.1 ( Il V||* \NIl't

COURTIERS

ASSURANCE SOCIETY
(I.1MITICK. I.UMmiiH. ANU.k 

KoMtier r a 1714 A. O.
HORACE J. LAURECQUE

A * r u t (.«•ii*r«l liem. VrawvMta 
**u ru» M-Jae«u«». rei. Mali» uoa

uni une valeur ul. le de S-do.fuu. . i ' : • , f pm.,. à de» peruonneH dé.igféM durant une un^ Ummt cl
Lu vente p» ncipale d- la journée a UU IMOll (It ( CUt V°U période limitée, i! n'v a rien dan» t»1 Victoria, 
u..- laite dans le quartier N-tre.; SC* tTOUVC» par la maill- l’article en question, permettant à état ; elle su
vÏM'il iw“c“ ““ tenue I»» •>«••«<'**. » nui i, ,i. i. „«r.i« ,«i i,

n 7.. iu .r« j ^__ *ucce»A.on e»t alonné, cî'îiuUter pour au cour* d’uniQ uriicr Notr».Dani«.d**Gr*c». — un partage qui venvornerait l’inien- oui lui aurait
Ayi,|lwî' f.rwdi' ,m®’ Sinf 4<i‘i “ 47Ü’ 1 !>r:v^' ‘•««du jugement tion exprimée uhiis le test.-.meni cm.- Itvmwi a!

lot iHl-loK, batiSMà. l’erram 64 x

une femme était transporte* à l'hdpi* 
dan* un bien critique 
uffrait de b'esHure* ge- 

lui auraient été infligée» !

une autre bouteille de la même drogue 
en cubes.

Le montant de cette anisic ro chif* 
fre à environ $2ü0.

Se doutant »an» doute de quelque

AUTOMOBILES

Le t'on*eii Privé a rendu jugement 
récemment rnainienant l’appel porte

44 5>lu p.ed*. Wilt rid l>c*luuriera j par feu air Alexandre l.acoate et au 
vend u Samuel Diamond. $2i),00Ü. —
A. Archum’ uit, NM'., lü^d.

Cité d'Ouircniont—Uue Durocher,

1res exé-uteur.» testamentaire» <lu 
testament du défunt Honorable Char* 
le» Wilaon, <i un .jugement de U mur 

Mo* SOI u «U.S, !u l-’* S r. «I»* 32-7-j du Banc du doi pour lu province de 
l'J, ^w.isae*. Dame Louis Brown et Québec, qui maintenait une décision 
al. vend .. Max Diamond, $16,U0O «*■ la Cour .Supérieure, ordonnant la
J. A. Nnvignue, N.P., 11123. ! repartition des biens de la succès*

Avenu* ilartlund, No 76U, lut 44. sion entre le* héritier» d’un frère et 
32, bâtisse». Terrain 38 x lui) pit*d.s. d’une nièce du testateur.
Hurton W. St. John vend à l)uim* (/action demui liant le paituge de 
i’ho ms P. Thornton, $13,300. — E. la sue ces-ion, actuellement évalué* a 
Càolette, ...P., 11)23. j $1,500 000, avait été portée par Mme

Bue Duroihur, No 027, la 1*2 S. de* Mary-Margaret Ducheanay petite fil- 
32-3-li), b i».-*». Terrain 2ô x 100 le de !a défunte Dame Margaret Wil- 
P)*d». George W. Goodbody vend à J. • son, nièce du testateur, qui avec une 
Hyrnan Golt, $13,000. — W. B. 8. ! autre nièce. Anna Maria Wilson et 
Ueildy, N.P., 11)23. 1 un frire Edward Wilson, avaient par-

Kue Champagi. ar, Toi 3,-131), \a- Liripe au partage de lu succession 
rant. Teriuin 30 x 00 pieds. Dame L’Hon. ju-c Surveyor,
J. Armai.d Koch vend à Dame Joseph cour Supérieure, avait 
T. McCurlhy, $3,375 —J. A. Na- i pwrtage des biens, entre 
deau, N.P., 1023. : nuit héritier*, descendant

Quartier St-? ul — Hue Galt, Nos »'»ît Wilson, qui avait épuu 
1160 à 1166, 1 t» 31)77-2. 3, bâtissei., fiant-colunel Ducheanay, 
l’err.»in 60 x 132 pieds nnm>. l.Aun. 1 Wilson

'une lutte avec un individu chose, Uerscuvitch envoya un com-
un partage qui renverserait i'inien* qui lui aurait ensuite volt- pour envi 
tion exprimée atn> le testament cou- ron $'>,0iK) de bijoux, 
cernant la dispoaition du revenu. Voici ce qu’a raconté la victime :

* * l Sf Pourquoi le» membres du j Hier après-midi, e:> aurait invité 
(onaeil Privé avisent humblement 8a 1 hex elle deux homme» de ses con- 
Majeste que l’appel soit maintenu et ' naissances pour y passer l’après-midi.
I action renvoyée. Les frai» des np- Elle était en ce moment aevopipagnee 
pelants et du défendeur, «levant être ; d'une amie, l.es deux étranger» au-
fix» s vomme ceux «.te un solliei- riitint passe l'après-midi à l'apparte* policier» qui font partie do l'escouade
ti ur « t un clien* au t'onseil 1 rivé, et mmt de la victime, mai* ver* f> heu- ,|u lieultnant Gr«goire ne se laissent

misqonnaire voir s’il y avait quel­
qu’un dan» sa chambre.

Le» policiers suivirent l’éclaireur et. 
après quelques cents pieds de marche, 
ils se trouvèrent nez à mr. avec l’in­
culpé qu'ils mirent sous arrêt. Ce 
dernier essaya a faire un peu de ré­
sistance, mais mal lui en prit. Le»

rectification
ce CYiiN0RE$'j.*"^v,";;ri;
l)upl«flgi:*t Hezier & Valiquet
37. St.AI»xaudr< Plateau 3463

I KKTS st'lt 11 Y »'« «TliKiqUKt
A. JETTE & CIE

50 Nolre-ltume (•ut-ai-.-cauiukre 22 
k-iUifitT Itululh

('««urders eu iiiiineuUles
Jblsi><-ria en uropnei#» (Ittnl'llN 1 »\J> ri'««(a »ur nreaitère

et (IruMdme liypotlt4uu«’S; -- udiat» 
«t'Iiypothèquea et bafancea ii« pria 6e v»||t«a,________

ESTAMPES

WALKER t CAMPBELL
OJ run inetiry Uaatréal

T*l. IMateau : Ktd
l'alluM» » eoln eu etiuii tekuu<« •( 

,-it«rl^ue» ru «-ultra
8c« aux pour notaires et corpora­

tion» «te.

ENTREPRENEURS

BOUCHERS

1 f | 1 é » I ....... ........' , ........ .u... .r uu Jll-llt « TWI II I VlIt^VAilA IM-
les rn.iB 6e toute* les partiea en cour !e<, une discussion se serait élevée ,,us intimider par le premier venu. Le 
inferieure doivent otro payes en de- entre cl.e et un des visiteurs, et <e : oopain de Heracovitch fut mis hou» 
Hou. ue la aucccsrion. nermer se serait porté à des voies de arrêt an nié ni mmnnl.

W. TREMBLAY REELU
porte

faits graves contre elle 
«oir cruellement battue, "individu lui haut, c'est sur la rue Vitoria que la
utlVk t A •« ! .m t , A ..... . 1. i t — _ ....

arrêt au mém momnt.
Après l’a- ; T«q qu* nous le rapportons plus

PRESIDENT DE L’ASS. 
DES BOUCHERS

aurait enlevé scs bijoux qu’elle évalue ^aisjé fU( opérée ; il nous est eepen 
a près de cinq mille dollars et serait dtmt possiblo d’ajo

! disparu
La victime prévint alors le poste de 

j police lie l’avenue Laurier et le lieute- 
! rant Trépanier s.- rendit sur les lieux.

_ inter que c’e*t entre 
les nies Sherbrooke et Ste-Catherine 
quo le» inculpés avaient leurs cham­
bre».

Avec un travail comme il s’en fait

Dame Léan. I
dre Monc'.te vend à K. Urocquc et ‘ ui; “'‘“L Ont été élus : président. M. WJ. 1 mis Ledot.-:, $ 10,000. ~ K. Du- ^ ‘?n ^ur dü Banc du , fri(| TrtMnbJ lei! vieeaf)ré8ident. M
mouche), N.P., 1923. | R«* et le juge Howard j Joi< MeunierV2e vice-president, M La victime a dit s’appeler Neville

Huo Hrthy. No 120. lots 2929-237 : îiwfc g*"»? .»'• ,"«>•? j i T' N’"

Patrie Brunet, !f.r),ü00. — (J. Beau- 
regard, N.P., 1923.

Rue Bielle, Nos 74, 76, lots 4041- 
5-1, 4040-8-1, bâtisses. Terrain 20 
x 10.*» pied». J. M. Octave Poirier 
venu à Louis Rolland, (4,200. —- R. 
il. Beaulieu, N.P., 1923.

et avaient soulevé beaucoup d’intérêt, 
étant donné i« valeur des biens en 
cause, et le fait que ce testament da­
tait de 1877.

I>a décisi.)!. du Conseil Privé, a été 
reçue hier par lu société légale de 
Kavanagh, Lajoie et Lacoste qui agis­
saient comme appelants. Le jugo-

----------- --------- ------- ment a été rendu pur l’hon. juge , ... .
Quartier d'Hochelaga — Rue Cha-! Duff. Ont a^si-té à l’enquête le vi-! e;us* l'olVm<? u:i lH‘.ut constater et 

pleau, Nos 230 à 240B, lot 173-759, comte Haldan*, Lord Sumner et le Jl'un i)®0 témoignage de confian- 
oartie de 173-260, bâtisses. Terrain juge Duff. Les ai pelants ont été ve-i™ P°ur 1 executil, M. Henri Geof- 
15 x 100 pied», rançois Gobeii vend j présenté! par A. C. Clauson, C.R., ,llun a etc 1 objet dune ovation par- 
Erédéric Brizani, $8,000. —
Turenne. N.P., 1923.

Rue Iberville, Nos 698
C.R., et J. P. Lanctôt

E. Dussault, assistant-trésorier, M. H. 
Godin; secrétaire-correspondant, J. K. 
Larin.

Commissaires ordonnateurs, U. I-a- 
marche et E. Gagnon. Audite 
Dufresne, Au mais et Mont petit 

La plupart des officiers ont été ré

ou'a maintenant, il est imnossiblc de j L’n nommé E. Boulot, qui fait un 
savoir s’il y a eu arrestation à date commerce de lait dans le nord de la 
dans cette affaire. ' \ille entrait dans son écurie hier soir,

1 lorsqu’un jeune homme, la figure en­
veloppée dans un mouchoir rouge lui 
cria de lever les mains.

Comme Boulot n’obéissait pas, 
croyant à une farce, le jeune homme 
pressa la gâchette d’un revolver qu’il 
avait à la main et qu'il pointait vers 
sa victime. Un déclic se produisit,

monts sensationnels 
dans cette cnu«e.
UNE IMPORTANTE SAISIE 
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-•ItetrnUrUk-". « ofl rr«i-rorl». r*r4«>a 
«la \ «lUIra. ne.—k’Iut-MMa an alchal.
270, Ctaig E»t — 2806. Sl-Hubarl 

Nluln oiiô i 4 al. 2674

173-308, bâtisHea. Terrain 25 x 11.3 
pieds. Napoléon Senay vend à Joku- 
bas Sruckennas, $4,500. E. H. Lé- 
veillé, N.P., 1923.

Cita da Verdun — 5ème Avenue, 
lot 4071-184, bâtisse». Terrain 
2,325 pieds. Wedgewood Construe-

- J. B. i H. Gérin-Lajoie, C.R.. et l'honl Geof- : tieulièrement chaleureuse quand on 
frev Lawrence. Lu défense était re- annonça qu il était élu pour lu vmgt- 

, 600, lot | présentée par Mo Eugène Lafleur. j c!nflu»°me fo,s tresurmr de 1 Associa-

*ur» MM I !.. ^ . narcotiques, sous |naia k. reVolvcr. sans doute en irau- ,
et t' l,eUU,nant, je1' j vais ordre ne fonctionna „aS. !
nt été ré- ‘ a. •SOim‘ (i ?,lor I S’apercevant alors à qui il avait

<irtanteei’arrtf^at,on8 affaire, Boulot se saisit immédiate- ic erV a T - "S ,,f- ' ««ni ^ teereu» individu et a,,„eU.
i * 1 nus lu ma,n * la police. Le détective Brabant fut dc-

« -.n'; Tur'irs ^ dr^ue». qui, en pélVhé sûr les lieux et mit le jeune^ .juK(*or r)îir la ! Iiomme sous arrêt à l’accusation «le

pineau, Nu» 2553, 26D5, lot 211-20, 
bâtisse*. Terrain 20 x 57 pied». 
William Matte vend à J, Emile Car­
rier, $7,600. — A. Ri vest, N.B., K 23.

Quartier Ste-Annc — Rile Wel­
lington, lot 272-1, bâtisse» "Unity 
Hull". Terrain 58.K x 108 pied». Lu 
succession Edward May vend â Fme- 
rie St-Pierre, $11,000. — L. A. De- 
orme, N.P., 1923.

Quartier St-Gaorgaa — Rue Uni­
versité, partie de 1814-E, bâtisses. 
Terrain 25 x 136 pieds. Le shérif 
de Montréal vend à Wilfrid Dam- 
phousc, $15,075. —- 1923.

Quartier St-Jean-Baptide — Rue 
Marquette, No 171, lots 1-343 à 345, 
bâtisse». Chaque lot 25 x 113 pieds. 
C. Edmond Lamoureux (insolvable) 
vend à Mark Fisher Sons & Co., $1U,- 
<>00. — J. M. Savigrme, N.P., 1923.

Quartiar Maitonneuva — Rue Or­
leans, Nos 744 à 748, lot 18-474, bâ­
tisse». Napoléon Dcsluuricrs et al. 
vend a Dame Zutiquc Duchesneau, 
$7,000, ~ -

Sn',«„fmde™r“Si/.*ir> f*is?-i,c"-t 1 tentative de vol à main armée. , 
de etunéfianta k 1 t n <l,'tllll| On constata alors que le revolver

tion. I l e raid -i iu„ ,, ,, I était chargé et que ce n’était que grà-
L’actlon portait sur l’interpréta- ! L’assemblée a surtout discuté Ion- de la rue Victoria où'les deuxTocSb 

tion de certaines clause» du te»ta- ^uement la question de fermeture de ,,es avaient loué une chambre der- .un.^honnne a dom é "è nom le
ment et l’application de certains ar-! ^Ums etuux, qui. sous prétexte mèrement. L? propriétaire de la mai- V® T u ° l,ommc a t,on,ît
tide» du Code Civil. La réclamation j‘!U ij* ne vendent que de* volailles et son, il va sans dire, n’était pu» au , ..ï,’
en partage était basée sur l’article ne font aucun tort au commerce, res- courant du commerce que faisaient ^ MH ^ ...vT.-r,
16 du testament, déclarant que les j ^ ouvert le dimanche et vendent ses pensionnaires et il fut des plus 1:N PKDNANl SON DINER

Un nommé Murphy, demeurant rue 
Marlow, No 283 est mort subitement 
hier midi, dans un restaurant de la 
rue Saint-Laurent.

Murphy avait eu une attaque de 
paralysie l’an dirnier et depuis cette 
date il n’avait jamais eu une santé 
normale. Bour cette raison, il ne sor­
tait jamais à moins d’ôtre accompagne 
de son chauffeur d’automobile.

lier midi, il était a dîner dans un 
restaurant île la rue Saint-Laurent, 
accompagné de son chaufteur, lorsqu; 
ce dernier aperçut un ami, Le chauf­
feur demanda à son patron de l’excu­
ser un instant et il s’en fut causer 
avec l'ami qu’il venait de rencontrer. 
Quand le chauffeur revint à lu lubie 
da »on patron, ce dernier, pris d'une 
syncope avait succombé.

Le coroner MacMahon disposa du 
cas hier après-midi, rendant un ver­
dict de mort naturelle.

l‘n Jeÿ p.^u*J“n^ep Ma™;n'’ $7'000- majorité6 ay,'nt °bU*nU leur j Israélites resteraient ouvert le diman-J saient à trou ver dans l’endroit deux

Quartier Ste-I
Nos 43 à 47, lot 
rain 20.7 x 88 
Montreal Realty 
seph Phimeau, 
rome, N.P., 1923.

Quatrier de Lorimier — Rue Pu- t#mcnt’. le P«»tnge (k*s biens de la
succession

il me Margaret W ilson et de tous les t iation. ("est lu un beau succès et qui, ^ 
enfants du défunt Edward W ilson. ; fuj^ honneur à cette organisation de —
Jusque-là, aucun des petits-enlnnts, ! boucher». Lu campagne se continue Civil annoté, le Répertoire de la Rp
ulleguuient-ils, n avaient le droit de .......................... ....................
demander le partage de» biens.

__ 4 , .qui provoque parmi
«•a u que d après les termes du tes- Montréal le plus vif enthousiasme. I Ils continuèrent cependant leurs re

Dans la seule séance d’hier, près de cherces et elles furent couronnées de
™ doUtVous I vingt-cinq nouvejiu^membres ont_été succès, car quelque» instants plu» tard

sur une petite

EXIGEZ LES Fl'SEES ÏU KJIV"
REN0UVELADLE8 T

LES PREMIERES LES MEILLEURES
RONDELLES FUSIBLES —Faite» à Montréal — CARTOUCHES

408 ea-j.n o.

CIE DE QUINCAILLERIE DURAND 
Ar--.i.. ». Mon.,.. 370-372 Saint-.) aciiuesFerronnerie pour construction
Coutellerie, utile. TEL: MAIN 7466-7467

lüJ-ca-j.n.o.

TEL : MAIN im.
IMPRIMERIE MERCANTILE

EUltrar do “MONDM OtViUEH'’
ImprranioiiN de (nu» a«-urea GUSTAVE FRANCO,

9 et 11, Hue Saint-Euul Ouest, prop.

Tél Main UOOT Klabtl en IN75
MONTREAL STENCIL WORKS LIMITED

r!TAMim:h k\ caoii rcnorc. et ivitn i:t acikr
Patronn et av**ei»»olre» » niurqti<-r. Srrnux poor nutulr^n et «'orporatleae 

221-223 RUE McGILL, MONTREAL
n04-ca-J.n.o.

----------------- ---------------------------------- -- ------ ----- -------

Le Conseil Privé, après avoir soi­
gneusement suivi les débats et étu­
dié les clauses du testament, a dé­
claré que certaines rentes viagères 
stipulée» dans le testament, ayant 
pris fin, le revenu des bien» de la suc-

très activement, sous l’oeil vigilant <lu| vue Légale, Répertoire général de la . I AK I ■ LIIjLiYt. Als 
président Tremblay qui an a été U:, jurisprudence canadienne. Il avait
secours mutuel et de bienfaisance des I the* l’imprimeur deux ouvrages at-
principnl instigateur. | tendus avec impatience par les avo-

_ — “" cals de tout le Canada.
VOTERA-T-ON EN BLOC LE ! !; S:

LE BUDGET MUNICIPAL? ™:,";,"'cession .si* trouvant augmenté, le 
montant du surplus de revenus dis- _
tribuabl® se trouvait a augmenter | A la dernière assemblée du conseil QUI SERA REINE DU 
«gaiement. Le ( onseil Privé fut d'a-1 municipal, une question a été soumi-> FFSTI\/AI PYITQ ITI IfC “> 
vis <iue le testament se rapportait h qui n’a pas été considérée, mai»! i
In distribution de tout le surplus uug-, qui n’en a pas moins son importance.! n . 0ffi<.i„i|,7„'„lt7# . .
mente de» somme» payable» aux bé-j II s'agit «le l’estimé mudgétnire de la {,e com it é du félt îval^d Wom,^ îï 
neiiciaires ayant droit au partage ville pour le prochain exercice Klks. que Mile Lucienne Paul-Hus»
des rentes données en vertu des arti- cier. Le budget pour l’excrcice 1924 j candidate de John Lttle ltd . «it fZ *’ 5 1,1 6 d" *“ <I«im- j nera-t-il voté en bloc, ou .'il le XollîLm !ta‘nTi.

---------- ---------------- - ^ artlcvlt‘ U ’ continue le juge-j C'est M. l’échevin Bray qui a atti- i1 patordre des^uHetinR dè^vote les
K. B. Bertrand. N.P..1923J 1îïent’l,ar rt,,“du appartien- ré l’attention du conseil par le pru-

SANS ALLIANCE 
EN ONTARIO

C
LIMITED

Edifice de U Canada Cement Company, Montréal.

wuMo

6583®
CU C NT

BUREAUX DES VENTES
Montréal. Toronto. Winnipeg. Calgary.

1 •« « j j j - n - j i»:

C’est ce que veut le chef du 
parti, M. W. E. N. 

Sinclair

PAS UN FIGURANT
« I >«'l>ivh<* «1«- la l’ri'
Toronto, 14. —

i *auu .1 lt>n ne )
"Si je ne dois '

Commercial Plate u.a.s A&EitranceCd.
Isidore Ctépeao: Directeur Gerant.

1410 Boul. St-Laurent. Immeuble Isidore Crépeau
Toi. St-Lo u» 0 101

Nous transigeons le plus sro* chiffre d’n((»ire» ic. et nos facdilts pour 
exécuter le» remplacement» promptement no sont 'US fiUrpusséçv*

AGLNIS DEMANDES

être qu'un simple figurant, je ne 
veux pas être chef du parti libéral".

77

N. P., 1923.

Quartier St-Edouard— Rue de St- L,1.t“.n< e ,u lî'onU! n,‘‘nit*re et «n nières années, parce que l'on est à la concurrentes se suivent de très près, C’était la première loi. qu’il parlait 
\ aller et Bélanger, lots H-457 à 5, 8-i | 7 i i'1.1 ,*111 d l.^s v^hvetif» veille «les élection» générales munei-'car jj n*y a j,as (Jeux cent» votes de en public depuis qu’il a été aj>peié
468-1 à 4, vacants. Duncan J. Me- ^int,b°u a une au-1 paies et que certain*» changement» • différence entre la première et la à la barre du parti. 11 eu a profité 
Luren vend à Dame Richard Fon-) .... , i "!, . e*t pourquoi ‘ sont possiohs tant dans la représon- dernière de la liste. ! pour déc’aror que !<* parti était indé
laine e* al., $5,500. — W. J. Broulx, i r, q * t’tl)1v,vunt , Uli. oU talion dos divers quortiers que dans |.n ruine du festival sera officielle-j pendant do ious les autres groupe*.

i ici s e n ant» de Maga-j'ochoix dos membres du comité cxécu-j ment présentée au cours de la semai- "Liberaux, dit-il, uni -ons nos fur-
ne du festival des Elk*. du 19 au 24 ! ces et eessom tout, dispute dans

nos rangs. Montions qui* le libéra- 
umme, j lisme n’est pas ur.i* force épuisée", 

tes H »e prononça ensuite contre tou- 
habi j te alliance. "Le parti iibéral en On

e «le ren «leur Pcs* basé M-n- <• t : ,v iuvn >■ u ..mu." o vu aouviendront j tario, fit-il, doit être tout simple
Gus-1 ticb* m* reiiver»»' un» 1'intMnVu.m ♦* «* cn fat preparation actuelle- sans doute. Geneviève Novelle, la seu- ment le parti libéral sans allian-e oui

tua ne renverse pas l intention attri- nH>ntf car jj düit être produit vers le i le femme de cette troupe, est l’une des "" " ' 1 1
lir décembre prochain, ce qui fait J plu» belles femmes qu’il y ait aujour- 
emore à |>cu pro.- quinze jour» de ilé-j d’hu. rur la scène ot fut l'une de» con- 
lui. Entre temps, un parie de $24,000,-; currente* hourcuses d’un concours «le 
000, de $26,000,000 «*t même dej figure ci de la personne récemment

Ahuntsic-Bordraux — Rue il ___
pé, No 3270. lot 2643-524, bâtisses. |n, 
Terrain 20004 pied». Dame Hor- 
misdas ('harbonneau vend a G. Hors­
ley Towiuend, $3.500. - R. B. Hut­
cheson, N.IL, 1923.

Cité de Wsctmnunt — Avenue 
Grosvenor,

Ville Montréal-Est — Rues Notre- 
Dame. Brincc-Alburt et Victoria, 
1100 lot», vacants. I.o shérif de 
Montréal vend à Lu O i mission Mé­
tropolitaine de Montréal, $11,500. 
1923.

et* nu testateur par lu défendeur 
qui prétend q"o tout pctit-i‘iifant 
faisant partie de la eiasse mention­
née a le druit, avant obtenu »u majo­
rité d’entrer en possession dea biens 
pour su part. t’ette interprétation

onseil 
portée*

r;:::;--; N<? r'Vr Jo1 ^^^F-Lbu-j manque, dan» l’opinion du Consoi 
sse». Torrani ,>,f>.»0 pied». Dame Brivé, de tenir compte de la porto< 

^ranns D Shallow vend à C. G. Roy des parties «L* l’aiticle 10, qui ne peu 
P^U |ooa ^ ‘ — ^* Dickson. N. vent pas étr • nigligco» et du aecum
1 3• , paragraphe plus particulièrement.

CANADIAN CARTAGE & STORAGE COMPANY !.«««*,
Entrepreneur», entreposeur», camionneur» et charreliei».

AGIONT HH TKA.XM’OIt I* PÜt lt

La (’ontpa^nie du Cirand-Tronc 
Les chemins de Fer Nationaux du Canada, etc., etc.

38. CARKE VICTORIA.
Il, Il Kl. COI HT. ) têHKlent. 
14. l IIHlkTUC. ^ee-Tré»

K. (K I \ >, Oénint.
Tllos. MIMiTO.V, Sur’t. Toronto.

Tel. Main : 4 0 0 0 - - 3 0 2 0 — 3 8 1 3

Kecond
.... . articulièreim

"Le paragraphe déclare explicite­
ment que la 'lunation de corps est 
sujette a toute» les rentes et legs 
donné» par ce t .•.-lament. Cette décla­
ration semble .is»«/. claire pour ma-

$28,000,000. Le» uns croient que l’es-( tenu a Atlantic City. Mil Novelle re­
time va être réduit considérablement, : présentait le» National Vaudeville Ar- 
lundi» qir* d’autres sont d’avis qu’il lists ot Amorça. ^ ^ 
sera augmenté. _ •■—~— jOn pourra exporter de
DECES DE MONSIEUR 

J. J. BEAUCHAMP, C.R.
or temporairement

« t »i-|M'-elo- do 1» I*rc»s»e CnnadlciMir) 
Ottawa, 14. -- Le ministre des fi-

------— i nanof* ai ieçu cet après-midi une dé-
L«* Barreau «le la Province do Quo-1 légation ine.-enU* par Thon. Lhar-

publié un i tendant une phi» •impie étude d<d excellent» i’on»eus

affiliation a quelque groupe ou me.; 
veinent do classe que ci* soit, mai 
il doit aider à atteindre les fins de- 
autres groupe» ou classe.» qui le mon 
tent et qu; ne »or.t pas incompatibles 
avec ’c bien-être général".

ROBERTS *
INCULPE SOUS

Ta!1
ui mtstti ÊBÊiÊmaÊ»MWKBmM*amM*

MAISONNEUVE BOX & LiJ^BER
LIMITED

BOITES EN BOIS DE lOUTES SORTES
i I.oumi-oii» ru fniitt*. t'Iirt-llr» pmir ehur-

euterle. e<iii(lavrtr rie., purte-ilmpcrle tyulrit» uii»u< ((<-<»
«t raluurea.

4(>5L HO< HELACJA ANGLE SICAIU)
Tâl. LaSaBa 3416. !<«». La t

La bouteille contenait 
un message

(DéplVIio do lit Près»)* A*»ocK*e)

Miami, Floride, 14. On a trouvé 
sur lu plage, aujourd'hui, une bouteil­
le contenant 'e message suivant:

"Vapeur Nieciu, Gibraltar, coub1, 
tails perd us. 1er novembre 23." La 
bout cal. éta.« bien bouchée et la note «h ur ei conec.i.' 
ecr te au crayon ctah uhoolumcnl sè 
chc

tesidu du revenu, «l’apres ia clause II 
du testsment, vu augmenter ic» rente* 
mentionnée* et il con^klère qu'aucune

grand nombre d’ouvrages «pii font 
autorité aujourd'hui et que chaque

distinction n’est possible entre la part I «vo.‘’n, ‘lH"s sa ^•l»>'otl'*‘‘|u«*
d'un hcnoficiaire tei que mentionné ! B était age de « 1 ans.

question «i'un embargo sur r«»r, des 
permis seraient accordé» aux mines 
d’or canadienne» pour exporter leur» 
produits.

aux article* 4, et 6 et iu part dévo­
lue au même bénéficiaire dan» le ré- 
sidu du revenu, d’aprè* le partage tel 
«pie demandé par l'article 11.

Le* membre* «lu t'onseil prive ont 
adopté le* vue* des juges Tcllier et 
H •waiti. a i’« ffet «lue .■ «liott au J).«r- 
tug.* m médiat r.’clttme j’ar le défen- 

p.*r lu four di* Qué­
bec. ne peut pa.« êtie t évoque en «lou- 
u*. pmnettant aux enfanta «le M arga­

li laisse dans le deuil, outre son 
épouse, née Elisabeth Décarie, six | 
tille». Marianna. (Mme T. Jodoin);
Blanche. (Mme R. Barrault); Eugé­
nie, (Mme L. Scheuer) ; Marguerite,
(Mme A. Gamuilu*) ; Jeanne. (Mine 
Rem Fnulki’er': «( Mlle Germaine; 
un fil». Kmil en. Il laisse de plu.»
18 petits-enfant».

Il était un des syndics pionniers | ship-," annmc- que »on service du 
des Franciscains, fondateur d«- la Re Saguenay a pii* fin officiellement sa-

Le service
Montréal-Québec

sur le Pleuve
« ' •C-iH-rin
Québec

«I**
14.

lu |*u**»t* (*nilAd|r;iite)

La "Canada Steam-

Il nie sa culpabilité.—Remis 
en liberté sous cautionne­

ment de $1.500
(U*p*ch< il«* ht l*n »»o A »m tv<*)

N«*w Yt'i'l», 14. John-H. Roberts 
éditeur de :’"Axc" de Montreal, a 
comparu devant le juge Joscph-F. 
Mulouccn. d«v< M sions générales, au­
jourd’hui, sou! trois chefs de détour­
nement. Il a nié sa culjmbilité et ob­
tenu sa liberté sous cautionnement de 
$1,600.

Robert» est arrivé de Montréal hier
et sY t mis a la disposition des auto- 
rit«*<. D'aprA- ron avocat, l’ancien a»- 
sistant-procurcur «i«* «Lstrict John 
Fitzpatrick, il retournera au r.inada 
en attendant son procès. M. Fitzpa 
trick a déclaré que Roberts était en 
état de pio’ivcr sen innocence.

L’accu-sateu** de Robert- est M.

«.ées le 22 mars portent que le •',[,£ 
août, le 6 septembre et le 5 5 septem j 
ore 1922, Robert.» a tiré de? choques 
sur la compagnie au profit de son 
fils, Lcslie-M. Robert», <u* Montréal <■'> 
Le montant de ces chèque* suivant Ur 
le» accusations est de $260, de $4 15 Bav”, 
et do $300. dit

Le prix

(CftbP* «l.«
Stockholm, 

de littératur

Nobel
de littérature

la Preexe Associée)
5 1. — Le prix Nobel 
a été décerné à I’imj

navire se tire
d’embarras

‘ch.- cJo :>i P^o.«^. ranaJieun«) 
kvdie, i l. Le vapeur "Asl 

> ciiant u<* l’ort-Colburne. et si 
reant vo i Montréal, s’est échou- 

pa un enai» brouhlard durant lu r.uü 
pro - de Bay vie a. 11 a pu r,c tirer d« 
sa noiition lo* t;ue le brouillard «Ys 
i«* <)!*• ce matin. 1! n’a pa.» été endom 
mage. ____ __

(• Ab’.e «le la rrt**m«« AssociOî) 
Pari», 14. — La police a arrèD

au,iou* d'hui
l'hô’.el de v

dan» u! 
Ile Léon

vestiaire (h 
Midol, le non

leur irlandais William Butler Vcat» • * ' •idc*.* municiral. qu’elî:
M. Yeats est poète et dramaturge chéri nu.i «ii *u’.» son retour do .Suis**

On croit qu’il s'agit d'une farce, car I ret Wiison et d'Edward Wilson dclvu»* franciscaine. Bar mi ros ouvrages J medi demie-. Le dernier départ entre I Richard Tor'i)k:t’*on. président de la 
n'jr a w»* dû naviru «iu nom indiqué | jouir «L Uur» part» r•sp8«.•tiy•A dans I Juridiques,a il Jaisse The a Jurisjiru-1 Quùboc ut M«mtr*«l aura lieu joudi, | "Untiidi aiu1_ t’olotiiul Company", de

11 e-’t une de» lumière» d.* la nouvel­
le école nationaliste irlandaise. 11 
a éu* nomme sénateur de l’Etal ibre 
en 1922. 11 est né en 1865. Il a épou

ou il avait <>rh:ipp< ht juitice, upr«î 
i:*. grève des chiminot» en 1920. A1 
«loi était secretaire «in syndicat di 
cheminots du l'.-L.-.M. et fut condxm-

Jan* la bouteille. le surplus du revenu durant leur vit. dence of the Privy Council, le Code le 22 novembre.
»e on 1917, Mlle Georgia Hyde Lee», né a la prison pour le role qu'il avait 

New-York. Les accusations pronon- dont U a eu «leux enfanta. '.oue dans la grève.

7
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H. F. C. LABERGE EST ELU PRESIDENT 
DE L'ASS. ATH. AM. NATIONALE

. - — ---- ■ ! neur au prochain dâjaunar dj Club
. . , . . . . . » • *ura lieu eamadi11 est choisi à 1 unanimité, hier «oir, pour diriger les desti- prochain, 17 courant, aux «aion* du 

née» de cette grande a»»ociation canadienne-françai- Dr.„.r !r.iUr. d. |
se. --  Le président sortant de charge, M. J. N. O. Le* cation et dee Minée dans le nouveau
doux, fait une revue du travail accompli pendant ^ueb#c”- __
Tannée écoulée. — L'élection des nouveaux direc-! BANQUIER ANGLAIS
teur‘ - - - - - - - - - - - - - - - - ! AU CANADIAN aUB

OUVERTURE OFFICIELLE DU ILE CONSEIL DU BOARD OF TRADE ET 
PARLEMENT-ECOLE, DEMAIN LA TAXE DES VENTES

M. Edouard Montpetit, lieutenant-gouverneur, prononcera Les membres s'assemblent sous la présidence de M. John* 
le discours du Trône. — Plusieurs projets de loi subi- W. Ross dans leur nouvelle salle de délibération^. —
ront une première lecture. — Les honorables Georges Quelques suggestions au sujet de la taxe sur les ven-
Héon, premier ministre, et Armand Poupart, chef de tes. — Les perspectives d'affaires, 
l'opposition, adresseront la parole.

T’n Lei enthousiasmo rôKnait hier des frais généraux contenu dans le 1 
so r p u nii n membres à vie de l’As- rapport finar-ier.il trouve que les ilé- 
soi'.atiun Athlétique d*Amateurs Na- penses sont trop fortes et suggère 
■tional^, qui, sous a présidence du pré- que le nouveau bureau de direction 
sid.mt m uitant de charge, M. J. N. O. pratique un peu plus l’économie. U 
J.edoux, ont tenu leur 
Tuie.lo et procédé au

I.'un des banquiers unglai» les plus

Comme on l’a déjà annoncé, de­
main soir aura lieu dans la grande 
salle des Chevaliers de Colomb, 852

assemblée an- fait allusion il l'impression de l’An-1 ciale qui aura lieu vendredi de cette 
huix <ic leurs nuaire annuel vie TA-sm iation et de- semaine. I! s'agit de M. Walter I^-af,

intéressants en meme temps que les 1 ^4‘11 ^ U’1 bî:0o^t' <‘s^* ] ouverture olfi- 
plu.s distingues sera l'hôte d'honneur 4 , . 4 U 1 arlement-Kcole de la I*a- 
ilu Canadian Ciul> à une réunion apé- de Droit tie ! I mveisite tie

t'eiveaux t-ff fiel s, pour le terme 1‘J2S-, mnitde le pr x que paye l’Association |résident «iu cartel bancaire connu
24 | à l'imprimeur, M. Lausm» (membre sous le nom de London County, West-

paR à vie), pour cette impression. Le ren-, min 1er and J*ari.s Hank.

Montréal. La séance commencera a 
huit heures. Le public sera invité à 
toutes les seances de la Chambre.

Nos jeunes députés procéderont 
tout d'abord à l’élection de l’Ora-rtiftcussion,

e imdienr'f-française.
Lf*s m vibres à vie étaient rom 

b mix h: soir
n
port 
prêt 
fut 
eux.
p. >■*. 
fl f 
ror"

tre
p,
ch •i,..
lion 
d • ' 
nv
f o M

qu .

nt
et tous se sont vive- 
ô !■' i • .dure d,>; rap- 

aux d’s’our.s qui furent
•i !' i q l’à la discussion qui 
r par plusieurs d’entre 

don fut en grande 
. et ceux qui firent 
n- 1* seul but <le

•mJi
très ?.m{ 

ncrgestioni
h ?> ’ v " ment 'i * \sso-
n n'onb’ô'- n: nas <le reconnal- 

• ' • f-v il ?ccnm pli rav e
-t dir-Ttcurs ;ort°rt de

■ r i « - reçurent d’ail- 
n •op'ace d'npnrécia-

:■*. C. s
•n Vf 

ca*- <'■•! « n

part à rétablir les finances de [-u,, des membres fondateurs de la
sociation. ^ Chambre de commerce de Londres

M. Ledoux répond brièvement aux dont il fut le président en 1SK7. De 
remarque s de M. Hige.m et declare 1010 à lî/2I, il a été i>résident de 
que les depons'1*, pour le dernier ex­
ercice finun .'icr, ne sont pas plus eon- 
siiiérables qu’auparavmt. L’impios- 
sion des circulaues. des lettres, des 
enveloppes, etc.... le personnel, l’en­
tretien de l'édifice, les réparations, 
coûtent cher, et il croit qu’en cela, les 
directeurs ont bien suivi la ligne de 
conduite a 1 opt ce par leurs prédi'çes- 
seurs en pratiquant le l'ius 
l’économie.

l’Institut des Banquiers.

LE DERNIER RAPPORT DE LA 
JOURNEE DU COQUELICOT
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de :’.\

d.. ’.’A

g
de
fl-

C
vn
TV

h: b:’'1' * 
. en Vu;

suffri g s 
: quand vint le mo- 

’ < charges honori- 
ation.
i‘. !*v -! que in pré- 

<1A. Nationale a 
jû un homme 

i n s 1rs membres.
• iouvre avec une

r o progresser j;.;m-fict8 poss;blcs. 
'I. F. C. T.nbçrge

Los derniers résultats au sujet de 
la collecte provenant de la vente des 

po sib.c coquelicots et des couronnes, ainsi que 
des souscriptions faites par des purti- 

CONTINUENT culiers, ne seront pas connus avant 
„ _• rassemblée générale qui aura lieu à

Fn ce qui concerne 1 impress on de I h6te! Mont-Royal, demain après-midi, 
l’annuaire, M. Lcd ux a» 1 f>uf * *• à 1.15 heures, et à laquelle assisteront 
l’.g on a mauvaise uiuce d m • { tous ceux et celles qui ont pris part à 
que !e bureau de direction a méconnu cette grande collecte.
>e« offres. Lors du dernier contint. U Slîr un totu| de 1(j00 boîtes (j .

! Les membres du conseil du Board 
La curiosité des auditeurs sera am-(of Trade se sont réunis pour la pre- 
plement satisfaite. i mière fois, hier après-midi, dans leur

Plusieurs projets de loi «ubiront nouve]ie Sttue (je (Jé|ibé|.aljüns> Tous
admiré lu bruaté oomn.r

faire amender les Statuts Kefon- la implicite de cette salle sur les 
dus de la province de Québec, à l’ef- murs de laquelle, en plus des portraits 
tVt d’imposer une taxe sur les no- ! du roi et de la reine, ainsi que de quel- 
Mes qui .se permettent de faire leurs ques-uns des anciens presidents, on 
voyage de noees aux Ltats-l.ms. Le n.marque avcc plaj8:,. celui de M. W. 
parti ministonel considéré ‘iu en M. Hirks, qui fut président lors de lu 
adoptant une mesure dans ee sens, célébration du centenaire du Hoard of 
la province bonéficit*ra df* 'iVado, en 1^22. Ce dernier portrait,
dépensé par les prodigues qui se per- peint à l'huile, est l’oeuvre du peintre 
mettent de tels voyages. bien connu, Horne Russell.

Le discours du 1 rône contient, i Les marchands de merceries en gros 
nous dit-on, une foule de mesures a ont demandé et obtenu des renseigne- 
la fois intéressantes et instructives, i mcnt.s t|u Hoard of Trade au sujet des 
L’une d’entr'elles demande 1 aboli-1 résolutions adoptées par le conseil 
tion du chaperonnage. Il contient ; concernant les règlements nouveaux 
aussi un grand nombre de mesures (iu ministère des Douanes. Le» ren- 
sérieuses, telles que celle demandant, seignements tendaient surtout à ren-

petit. Le député Maurice Lambert 
et', proposera l’adoption, secondé par 
le député Andre Demers.

L’hon. Armand Poupart, chef de 
l’Opposition, prendra ensuite la pa­
role. On s’attend a lui entendre pro­
noncer une verte critique des prin­
cipaux projets de loi que contient le 
discours du Trône. L'hon. Georges 
Henri Héon, premier ministre, se ré­
serve, nous dit-on, de tomber le chef 
de l’Opposition sur plus d’un point.

certaines réformes à apporter au 
code civil, celle qui se rapporte a l’é­
change d’étudiants entre les univer­
sités canadiennes et les universités 
françaises.

Le parlement aura deux autres 
séances avant le premier janvier. La 
Chambre se compose actuellement de 
91 membres. Les divisions électorales 
de Montréal n’ont subi aucune mo­
dification. Mais on a augmenté le 
nombre des divisions rurales.

Les étudiants comptent demain 
sur une assistance nombreuse. Plu­
sieurs personnalités politiques et re- 
Mgieuses assisteront aux débats.

O. T.

q’.i.ir.'l i! fut 
>rès que M. J. 
i par M. A. L. 
'•> ch-trge nnurl" i • t r*

t..... i*? *v" »’'n’’ ert hon- ]ue '. Assoc
_ c, .n„ , e. e. d’ 'Voir ac- vente de 1

• ' > e*i ♦'ivn','nr.t nour d'annonce, i
....... i id- p l’oenvr*» nu'i: a et de c(*s <•*

r»*-*>nr. 1 •- . -.il*-officiers é’u* ment réal s
VM. P *: Momau, 1er vice- . d’environ

F”

!•-1 h ci*

.\. ,,0^ ! ('V.nut. 2e vice- 
\ F N'-.’•h ***:». Psuî 

: T> R J Igue I.a-
•• c* ’ * jr. e* V Dr .T.

■ * • v : J. N* n.L<»-
}- t-nt-vj "bon.F.

, théâtres, les grands magasins et plu 
M. Lnuzon, membre à vie. et celui ; sieurs autres lieux d’amusements, 

à (jui le d'rnier contrat rut acconle n’ont été retournées que mardi, la 
peur I’ nipression de l'annuaire en banque ayant été fermée dimanche et 
quest on, ajouta que lorsqu'il £ uggéra i lundi (jour de fête).

aiion voit elle-même a la i Le dépouillement des boîtes n'a pu 
annuaire et aux contrat, être fait non plus durant ces deux 
! promit quo do cette vente jours, ni durant les heures d’ouvertu- 
nlrats, on pour ait facile- re de la banque, de sorte que le comité 
f r un bénéfi. e total net. n’espère pas avoir de rapport complet 
l.'OO ou pi is. Il se d t en- avant lu grande assemblée de vendre- 

ore en mv-ure de prouver cette as-jdi après-midi. Les résultats seront 
sertion et ajoute» que si i’A-sociation annoncés par districts et par comités, 
•ivait les agents nôcessaiic.c pour ce| tjut comme le résultat total, 
travail, citte somme pourrait être fa-j 
ci ement réalisée.

LES PAVAGES A LA CHARGE
DE TOUSLES CONTRIBUABLES

Un projet de M. l'échevin Bédard voudrait que le tiers du 
coût des pavages permanents fût supporté par la ville, 
c'est-v’-dire par tous les propriétaires et locataires. — 
Le tiers des paiements faits depuis 1919 serait rem­
boursé aux propriétaires.

dre plus explicite l’objection contenue 
dans l’une des résolutions, à l’effet 
qu’il n’est pas juste de permettre aux 
manufacturiers et aux marchand» de 
gros licencies de no pas payer la taxe 
sur les ventes, pendant que cette taxe 
est imposable aux manufacturiers et 
aux marchands de gros non licenciés. 
Une autre résolution du conseil re­
commande que les ventes aux manu­
facturiers et aux marchands de gros 
non licenciés soient faites sans l'im­
position de la taxe, laquelle pourrait 
être simplement mentionnée au bas 
de chaque envoi.

mie dans son application a nos indus 
trk a.

Le conseil a exprimé l’espoir que 
tous le» membres intéresses dans lee 
lignes d’industries où la chimie jou* 
un rôle prépondérant assisteront er. 
grand nombre à cette causerie.

L'assemblée d’hier après-midi était 
présidée par M. John-W. Ross et, par­
mi les membres présents, nous remar­
quions : MM. H. H. Mackenzie, Ier 
vice-président ; \V. O. Dodds, 2e vice- 
président ; Arthur Vaillancourt, tré­
sorier ; A. D. Anderrson, K. G. M. 
Cape, Armand (’haput, A. O. Daw­
son, Krnest W. Foulds, Geo. Hender­
son, G. Laffoley, William Macdonald, 
A .T. McKergow, D. II. McLennan. 
Walter Molson et Robert Starke.

La section de la province de Qué­
bec, de l'Association des Manufactu­
riers canadiens, organist» une série 
d'assemblée» qui auront lieu durant les 
deux prochaines semaines et au cours 
desquelles la taxe sur les ventes se­
ra tout particulièrement discutée. 
Une assemblée a été convoquée à 
Sherbrooke, où l’on discutera la taxe 
sur les ventes et, demain, une autre 
assemblée sera tenue à Montréal, dans 
l’édifice du Board of Trade, où on dis­
cutera des amendements à la I/)i des 
compensations. D’autres assemblées 
sont eédulées comme suit: St-Jean, 19 
novembre ; Trois-Rivières, 20 novem­
bre ; Montréal, 21 novembre. Vendre­
di, le 28 novembre, aura lieu une réu­
nion conjointe de l’exécutif de l'Ovor- 
seas Export Association et de l’execu-

La section de Montréal delà Socie-itif de l’Association de» manufactu- 
ty of Chemical Industry, par l’entre-1 riers canadiens, en vue de préparer 
mise de M. A. R. McLean, président I la réaffiliation de la première asso- 
du comité des programmes, a écrit pour ciation à celle des manufacturiers ca-
inviter tous les membres du Board of 
Trade à assister à son assemblée ré­
gulière qui aura lieu à l’hôtel Queen’s, 

le 19 courant, alors que le Dr Chas. 
F. Herty, président de la Synthetic 
Organic Chemical Manufacturers As­
sociation, do New-York, et ancien édi­
teur du “Journal of Industry and 
Engineering Industry, donnera une 
causerie sur la “Chimie. — Un besoin 
national.’’ Le conférencier tentera 

! do démontrer l'importance de la chi-

nadiens.
M. Robert Babson adressera la pa­

role devant les membres de l’associa­
tion, à un dîner qui aura lieu à l'hôtel 
Mont-Royal, lundi, le 20 novembre. 11 
parlera des “pronostics du commerce 
pour 1924.’’

Les membres du Board of Trade, do 
la Chambre de commerce et de l'Asso­
ciation de publicité de Montréal ont 
été invités à prendre part à cette réu­
nion.

• *iiic,!e fut ouverte
pa r le -nr (b'P *- gQ r r\ •nt ■ie chr.rge. M.
•T. v. c). ! ( ■ :lou!\, nui. i co i v* d’une
bn*ve aile CU* : nn. fit U!•r » revue du
tr­ n r*mpîi *IU r ou vî de l’année
ee*)Ulét». Il . •. !n qu rmm*» ies an-
né)e- pré • ■ Ion’ ■ i, "■ * :cr!de j final

«ii : v! » n* j e ■cnule- 03 ’ imenca avec
un défiicit i jue rcs co! !è:tU“3 **t lui ont
e;-!: yé de ccn ■ . n encourageant
ll'S dive r se ^ c: *'i étions p portives pou-
vaiut rabno rte»* des rc ce!;t*?s et en ( r.-
courait eant surtout le rerrutement
ilr '- me mbres actifs o t à. v:*». I.a plus
stricte écor•om iie a ét#'* P '•■itiquée. avec
Je lésUiltat que le de r it annuel est
dirn'nuu, cc (|U1 est un PC u plus encou-
ni*rean T(iute C V

. res ti* encore une
bo mat * rc* à comb! L*r. et le bureau
de dire etioi i a i.•ru bon1 d’organiser une
i- ■inde cminnu•ne de rocTUtemont qui
dé ;à, n■'eliriré qu’elie f«oit à peine !r.n-
eéi>, n v bons ré..•ultats. Ici. le
pr. , „, eait i•emarquer■ que ia cais.-.e
do : \ a -OC' atio n corn pt:' une somme
a i ditio nnel le d’envi ron $5,00ü, (|Ui
n‘; ipna;rait pa s dms 1 e rapport de
l’a nnée et qui provie nt de* souscrip-
toi n» dles nouv L*aux membres inscrits
d) iui< 1 (U verture de la campagne.

CONFERENCE SUR LE 
VIEUX BEAVER CLUB

M. Lawrence-J. Burpee, F.R.S.C., 
président de la Canadian Historical

M. A.-L. Caron, ancien président, 
p vice-n^é.r/dent ho- so leva alors peur discuter cette quos- 

T’ Bor.in, 2n vice-pré-1 *i"n et faire à son tour que ques sug­
gestions. Il croit que l’Assoo.at on a 
pavfa tement raison en prenant a son
compte l’impression de l’annuaire. Ce .... i • • .irait une excc lcr.te source de reve Association, sera le principal orateur 
„ si ( „ pouvait o -cra.rs r convenu- a a reunion mensuelle de la Société 
blemcnt cotte vente. M. Caron dit (.n. <* Arch.oiogie et Numismatique qui 
su:te tout l’ ntcrét qu’il porte à l’As-! ai>ra «u chateau de Ramczay, de­
viation a laquelle il appartient de- ‘»ain ^ Burpee, dont lu confe-

nu s sa fondation. Il s’y est dévoué F™4’.* 3*ra augmentée de projections 
inns la mesure du possible et nVst pas lumineuses, parlera du vieux Club 
la ns certes, de la voir grandir I Beaver» un «lub qui avait ete fonde

..... En ce qui concerne le recrute-!
ment, il croit que la campagne com-i 
mène te avec tant île succès constitue 
l’unique moyen prat quemont. de pour-) 
voir à l’administration de l'Associa-j 
tion.

M Caron fait remarquer que le 
nouveau bureau de direction devra 
faire tout son po-'sible pour attirer 
le pl u i grand nombre de personne»1 
nossible à la palestre. Il conseille à l 
ceux qui assument di s charges hono-j 
rifiques de réaliser plu.-- l'importance 
de leurs fonctions et d’y consacrer 
un peu de temps. Il regrette 
exemple que ceux chargé» d assurer 
le suce <les soirées dMr.r.é*,s par 1 a*- 
osciatiun, songent plutôt a s’amuser 
eux-mêmes qu’à voir à ce que les vi-

*‘.L- crois, .Ut M. Ledoux, que nous 
devrions mer’. • à bien cette campa­
gne de recruitment. Notre as.socia-

On projette actuellement de faire 
amender ia charte de la cité de Mont­
real de façon que la cité paye le tiers 
du coût du pavage et les propriétaires, 
les deux-tiers seulement. Ce n’est ià 
qu’un des côtés du projet, qui est l’un 
des plus importants du genre à èto-e 
soumis au conesil municipal, car on 
\eut encore que la ville rembourse aux 
proprietaires qui ont été tenus de 
payer le coût entier des pavages de­
puis 1919, le tiers de ce qu’ils ont payé» 
jusqu'ici et que '.es rôles préparés au 
sujet de ces pavages soient amendés 
de façon que les mêmes propriétaires 
ne soient, à l’avenir, tenus de payer 
que les deux-tiers du coût des pavages 
en question.

Tel est en résumé le projet que l’on 
veut faire adopter par la cité. On 
sait qu’à l'heure actuelle, tous les pro­
priétaires qui ont des immeubles en 
face desquels des pavages ont été 
construits, sont obligés de payer le 
coût entier de ces pavages. I^e projet 
aurait pour but de faire assumer le 
coût de ces travaux non seulement par 
ces propriétaires en face dos immeu­
bles desquels on a construit des pava­
ges, mais par tous les contribuables 

fait avoir fait un voyage aux postes sans exception, qu ils soient locataires 
de commerce des territoire» du Nord- ou propriétaires, f e serait changer 
Ouest. La compagnie a existé durant complètement la méthode de paiement 
environ cinquante ans. actuellement existante.

Tous ceux qui s’intéressent aux cho- Le projet est de M. l'échevin Be- 
ses de notre histoire sont cordialement ! dard, membre du comité exécutif mu- 
invités à la réunion de demain soir. | nicipal. On ne sait encore ce qu il ad- 

** * * i viendra de ce projet, mais après la
réception que lui a faite le conseil 
municipal à sa dernière assemblée, on 
a raison de so demander s’il finira par 
être adopté. I! a été présenté au con­
seil sous forme do deux motions mais 
dans chaque cas la motion a été ac­
cueillie par un “next meeting”, qui en 

(née Alice i a eu raison pour le moment, mais r»en 
Dr Elzéar n’empécho que la question soit de nou- 

Pollotier. secrétaire du Conseil supé- veau soumise au conseil a une assem- 
rieur d’hygiène do la province de : blée subséquente.

LE D[( ELZEAR PELLETIER 
PERD SON EPOUSE

Nous sommes au regret d’annonoor 
,iar la mort, survenue hier après-midi, de 

madame Elzéar Metier 
Burroughs), épouse du

nnmes proposé. Que chu-j cbartt°’
I.e notr.’n

nous nous s
cun me te l'épaule a la roue. Que les 
nu mbri. à v e s'y ntéressent plu», et 
le -ucci nous sera alors assuré.’’

Un terminant ses remarques, le 
pre-iic.'.l ren.trcle tous ceux qui lui 
ont accoidé leur appui depuis les dix- 
huit uni. ' •- qu'il s'est efforcé de se 
iKvüu * r pour l’oeuvre du National. Il 
croit u\ >ir accompli quelque chose et 
forme le vo* i que l'Association con­
tinue ii grandir, et que la population

çaiae de cette ville déficit 
s'int ’r •se de plus en p.u» a son pro- 
grè.» en l'encourageant de toutes fa­
çons.

M. Ledoux se déclare alors prêt 
a recevoir toute motion concernant 
l’adopii'.n du rapport annuel dont eu-

fie avait e • aires.ée a tous les m o m - 
res a v.o. M. Achille Racicot fit

Québec
Feu Madame Pelletier a succombé 

à une maladie qui l’a terrassée à son 
retour de cnmjagne, à la fin de la 
saison estivale. Elle contracta alors

Plusieurs raisons sont exposées par 
M. l'échevin Bédard n l'appui de son 
projet. D’abord, il croit que le paie­
ment du coût entier des pavage» per­
manent* par les propriétaires intéres-

Raoul Dumouchel, an- une pneumonie qui se développa ses, tel que a chose se pratique ac-
cion président, parlant a son tour, il 
croit qu’il manque de l'-nthousiasme 
au ..eir. de l'a> ociation .'t * ut parti­
culièrement parmi !*s nombres a 
vie. Il s’étonne qu'aux fêtes comme 
aux démonstrations ou le- jeunes du 
Nat'mal figure-.t toujours avec hon­
neur, les membres à v . ne semblent

gravement et eut v*ai.son de la dé­
funte qui l’a soufferte avec un beau 
courage. La défunte était la fille 
de M. John Burroughs, ancien proto­
notaire de la cité de Québec. Elle 
résidait à Montréal depuis trente-
cinq ans. . _ . ....

Elle laisse pour pleurer sa perte, i dans i intérêt de tous les contribuab.es 
res pressé*- d’y nssi’ter «’t de ver-er ! outre son époux, deux fils : Bur- i sans exception, qu’iis ^»ient ocataires 
Fim ob Je dans le bu' de couvrir es roughs l’clletii r. ingénieur civil at-!ou propriétaires, et qu ils sont utilises

tuellement, est injuste pour ces pro­
priétaires et fait encourir a ia plupart 
d’entre eux des dépenses dispropor­
tionnées m la valeur de leurs immeu­
bles.

Une autre raison serait que les pa­
vages permanents sont construits

les manufacturiers, que par les con­
tribuables appelés à en payer le coût.

malheureux a»- i-êr, < haque tachi à la <’ie de Fulpe do Chicou-, détériorés plutôt par ies grandes
année. C’e-t avtde l’cnMiousift-me timi ; et René Pelletier, ingénieur ! com!)aFîll'-s> es tfr0:i commerçants et
qu’on mènera l'oeuvre a bonne fin et des mines, admis à sa profession au
il fait un chaK» roux aprel à tou-» les cours de l'été dernier. . . • , , . . ,

Les funérailles de Madame Pelle-1 ralson cst unp ,ie' principales
lier auront lieu a Québec, sa place | ,na,s 1,ne autor'tv nous fai-
natale, mais le ’"our et l’heure en se­
ront indiqué» plus tard.

Nous jirions le Dr Pelletier et sa
alo-'s remarquer qu’on avait omis dejriorjélus de voir » ce que les dépen- fumi’le l’accepter no plus vives

ympathies d» ns le eduil qui le»

membres à vie pour qu'.L 
sent plus aux activités i!' 
tion. M. Dumou'jhe! e t 
la r'.duct on des dépen

s interes- 
Pasiocia- 
ussi pour 

•■( et eon-
il.e fort ment aux nouveaux offi-

faire mention Ju ciub de Hockey Na­
tional, dans !< rapport et de mention­
ner .“;»i ultmcnt que cette équipe a 
remporte. Jurant la dernière raison, 
le championnat de la L.gue de la Cité. 
1! croit que le rapport devrait faire 
ailution a ce fait. Il insiste donc pour 
que le proposeur et le secondour de 
l’adopt a du rapport annuel ajou­
tent une i te dans ce sens a leur pro- 
I v it on, et la (h-, >.* est accueillie fa- 
vi.rao. lient par toute l’asiembiôe <iui 
i. loptv. le rapport a l’unaninnté.

M. André Lalib-rté, gérant de l’As- 
< i suae quelques mots, 

t du résultat des opé.a- 
•• > io l’arm e, malgré 

<; que les recettes fus- 
- en ore. Toutefois, M. 

L iiiberté rr ,.t avoir fait lui aussi 
son devoir v avoir mérité, ce témoi­
gnage qu’;l • encore celui qui parmi 
le - adni.n.s c ■ irs du National, pos­
sède l’un !• trin’.leurs records. Ce 
'•on., J meni qu'il -’adres-ait peut-être 
bien involonf . rement fut confirmé 
par l’a -iiiV’-f qui l'applaudit Ion- 
guenunt, tojj reconnaissant ear.*

voc ation, u
1.
tions Loan 
qu'il eut !• 
rent me.île

ses soient moin i fortes u l’avenir.
Aprè« qucJqte» n marques, on pro­

céda a l’élection des nouveaux offi- i 
ciers avec le ré.ulta. que nous don­
nons plu* haut. Ber dant 1*» dénouil- 
lemcnt du scrutin. MM. l’élix De ro­
cher» et K. (’. St-P-re, M P., ancien 
pré 'dent, adr< - èrert quidqut- mots 
en favour du recru'. .r'*nt intense 
commencé. Ils f re: • a» ■ • i . mem-
bres a vie.leur demandant ne s* order 
le. effort de. recruteurs, en ame­
nant ii l’cnsociation. un r < mbre cha- 
• un, ce qui contribue ’ait beau» oup 
au progrès de l’oeuvre. Tou» deux 
furent fort applaudis.

frappe.

Congrès de
la construction

Ottawa, Il Le congrès annuel 
de l’A sociation canud enne des in­
dustrie» de : (instruction aura lieu n 
Wind or, Ontario, du 22 au 25 jan­
vier.

De barbier
devenu banquier

puis forçat
i (DOp^ehc <1e la Prenne

Boston, 14. — Jo-eph P. Marcir.o. 
barb er devenu banquier, a été

douta le cévcuenU' it dont u fait 
preuve M. Liberté depuis qu’il e*t I de
ap^e é a su veil.er l’administration | condamné aujourd'hui ;• quatre a- 
interne de l’Association, : et trois mo n de pénitencier aprè.

L’un de» membres à vie, M. A.-P. s’etre reconnu coupable d’avoir aide 
Pigeon, après avoir été rappelé à l'or-! à d !ap.d»»r la nomme de $200.000 a;i- 
dre plu»leurs fois, finit par ne faire partenant à la I* irst National Bank, j 
entendre et commença la critique de ( de Warren. Ma !.. en février der- 
ia derniure administration. Sur J’item nier.

mais
sait remarquer, hier, au sujet de» lo­
cataires. qu’il serait un peu difficile 
de les forcer à contribuer au paie­
ment de ces pavages parce qu*» d'or­
dinaire les propriétaires, quand on 
construit des pavages en face de leurs 
immeubles, haussent leurs loyers en 
conséquence. Les locataires se trou­
vent donc a contribuer indirectement 
au paiement du coût des pavages et 
les forcer à payer sur ie même pied 
que les autres, serait en quoique sorte 
ies mettre dar- l'obligation de payer 
deux fois.

Se basant enfin .-ur ses deux rai­
sons que nous exposons p u-, haut, M. 
l’échevin Bédard prétend qu'il ne se­
rait qu*- juste que le tieis nu moins du 
coût de- pavages permanents soit 
payé a même les fonds généraux de 
la cité, pour ne aisser à ia charge dos 
propriétaires que ,* s deux autres tiers 
du coût.

M. l'échevin Bédard suggeie en 
conséquence que l’on se prévaille de 
l’article 455 de in f’harto pour ne 
charger aux propriétaires intéressés 
qu’une partie du coût des pavages 
permanent», c’est-à-dire pour ne char­
ger aux propriétaires des immeubles 
en face desquels des pavages nerma- 

3, inert t seront construits à l’avenir, que 
| flfl 2-3 pour o!»nt du coût de ces pava-Couteau de 18“ de long. J* ba:an~e. savoir, 33 1-3 pour
| cent devant être paye a meme les 

^*arlrf>u<apr n • fonds généraux de la ville. C’est ia
o alll CSacr a • j permière partie du projet.

70 O* fonmipu ' En second lieu, M. l’échevin Bédard
4»j UJHA|UvB^ | suggère que la ville rembours*» aux

Montréal 1 propriétaire* 1« tiers du coût des pa- 
:«i-D-m-J-a. vage» qu’iis ont payés depuis 1919.1!

A VENDRE
Un planeur pour cliche- 
rie de la manufacture 
R. Hoe & Co., No 407. 
Grandeur 4‘ 6“ x 3. 
Course de 6‘ 6“ x

suggère que l’on insère dans les pro­
chains amendements à la charte une 
clause à l’effet de rendre retractive 
ies dispositions de l'article 455 de la 
charte, dans le but de permettre à ia 1 
cité de charger aux propriétaires 
d'immeubles en face desquels des pa-1 
vages ont été construits aux frais de j 
la ville, dans le passé, les deux-tiers ' 
seulement du coût de ces pavages ; la j 
ville devrait payer l'autre tiers. Par 
conséquent, elle serait obligée do1 
rembourser aux propriétaires qui [ 
étaient tenus de payer le coût entier ; 
des pavages construits depuis 19191 ~
devant leurs immeubles. Je tiers des, Lcs amateurs de sports d’hiver, et 
versements qu iis ont effectues jus-. en particulier les favoris du patin 
qua préesnt. Et en meme tempsj, n fjcvron^ s'empresser d’adresser leurs 
es. demande que , on amende .es ro.es joniandcs aux autorités municipales

LES PATINEURS DEVRONT SANS 
DELAI S’ADRESSER A LA VILLE

Tous ceux qui veulent le concours de la ville pour 1’ouver- 
ture et l’entretien de patinoires feraient bien de faire 
une demande immédiate» déclare le Dr J. P. Gadbois. 
— La ville est prête à ouvrir 75 patinoires, si on les 
demande.

qui ont été préparés au sujet de ces 
pavages de façon que les propriétaires 
soient, à l’avenir tenus de ne payer que 
ies deux-tiers du coût des pavages en 
question.

La proposition de M. l’échevin Bc

s’ils veulent avoir en temps voulu 
l’aide de la ville pour l’ouverture et 
l’entretien do leurs patinoires, cet 
hiver.

Le Dr J.-P. Gadbois. directeur des
dnrd, sur ce dernier point, était ù cet tf‘rra>ns do jeux municipaux, décla- 
tff0t : rait au représentant du “Canada ,

“Que la Commission de législation !hier' 41U4? seu,e trois de™«"'le!4 
soit priée d’étudier l’opportunité'd’in- «valent etc reçues par son doparte- 
ciure. dans les prochains amende- ment au su-jet <ies patinoires. Il nous
ments à la Charte, une clause à l’effet 
de rendre rétroactives les dispositions 
de l’article 455 de ladite Charte, afin 
de permettre à la cité de charger aux 
propriétaires d’immeubles en face 
desquels de» pavages ont été cons­
truits aux frais de la ville, dans ]o 
passé, les 2-3 du coût de ces pavages

charge donc d’avertir tous les inté­
ressés de prendre leurs dispositions 
à l’avance. Nous somme» prêts, dit- 
il, à ouvrir soixante-dix ou soixante- 
quinze patinoires dans la ville, soit 
une moyenne de deux patinoires par 
quartier, mais il faut pour cela 
qu’on nous en fasse la demande à

la cité devant payer l’autre tiers, et bonne heure. Autrement, si on at- 
dc rembourser aux propriétaires tenu-i tendait trop tard, il serait difficile 
de rayer !e coût entier des pavage» de satisfaire toutes les demandes en 
construits depuis 1919 devant leurs même temps.
immeubles, le tiers, dos versements Fn même temps, les autorités étu- 
qu ils ont effectués jusqu’à cette da- dient un projet qui serait sans doute 
te. ainsi que d amender, les rôles qui accueilli favorablement du public, et 
ont et * préparés au sujet de ces pa- a (•{> même sujet le Dr Gadbois lance 
vnges de façon que jesdits propriétai-( ua appel à tous les citoyens qui pour- 
i es ne soient, à avenir, tenus de raient disposer de lots vacants pour 
payer mie .es 2-3 du coût des pavages l’inauguration de patinoires. On pré- 
en question. . .. voit le moment où il faudra emprun-
. 1'“ ProJet se trouve à rester ce qu’il j ter ces lots pour plus d’une année à 
i ta:t pour le moment. j ]a f0js> Ea viile les emprunterait

----- — ■ — l pour dix ans, elle y installerait les
| services d’aqueduc et d’égoût et elle 
s’en servirait l’hiver pour des pati­
noires et l’été pour les jeux. Natu­
rellement. l’entente tomberait si le 
terrain venait i. être vendu pour des 
constructions quelconques, et en mê­
me temps le propriétaire se trouve­
rait à bénéficier de l’installation des 
services d’eau et d’égoût, qui rendrait 
la vente de son terrain plus facile.

A l’heure actuelle, le département 
des jeux prend des proportions de 
plus en plus grandes et l’on prévoit

...................... J’ou-
ieux

ECRASE ENTRE UN PLAFOND 
ET UNE CHARGE

L’ambulance de ’’hôpitn’. Notre-Da­
me est ailé cherché hier un jeune 
homme du nom de V'ictor Ouellette. 
19 ans, demeurant au No 91 rue Mai­
sonneuve.

M. Ouellette, qui est à l’empioi de
M. Manseau, était à entrer une char- ! «veut longtemps la nécessité d 
ge de bois dans un passage de cour, i vrir de nouveaux terrains de j 
N’ayant pas bien calculé la hauteur d*» 1 permanents.
ce passage, il fut pris entre ie plafond Au sujet des demandes a faire nu 
et sa charge. Il fut roulé entre ce-; departement des Travaux publics 
deux murs <*t on du le transnorter À | pour l’ouverture et l’entretien des 
’.’hôpital, -'.offrant d<» contusions gé-! patino! es cet hiver, le Dr (îadbois j 1» urs terrains v 
ncralcs. déclare: ti01’ des autori

Après avoir été pansé par 'e doc- "Nous voulons ouvrir au moins 
♦ eur Arsène Bernard. M transporté à deux patinoires dans chacun des 
l’hopitji!, fu* décidé qu'il ne devrait j quartiers, de sorte que les intéressés 
pas quitter 'institution immédiate-' doivent s’empresser d

cial de pompiers, avec voitures et 
boyaux, qui voyageront d’une pati­
noire à l’autre pour faire l’arrosage. 
Il y aura aussi d’autres employés 
chargés d’enlever la neige”.

Quant aux patinoires publiques, 
elles n’offrent pas de difficultés aux 
intéressés sous le rapport des tra­
vaux à faire. Tous les travaux de 
préparation et d'entretien sont fait* 
par les employés de la ville. Les pa­
tineurs n'ont qu'à chausser leurs pa­
tins et à s’amuser. 11 y aura treiz » 
de ces patinoires cette année; clics 
sont faites d’ordinaire dans les parcj 
publics.

Pour les autres patinoires, on em­
prunte au public des terrains conve­
nables et situés en autant que pos­
sible dans les centres. L’usage de 
ces terrains est emprunté pour un 
an d’habitude, mais le Dr Gadbois 
déclare que l’intention est de pou­
voir en emprunter plus tard pour 
dix ans. Naturellement, l’emprunt 
cessera nu cas de vente du terrain, 
mais on choisira en autant que po— 

.‘ible des terrains où des construc­
tions ne sont pas prévues d'ici à 
quelques années. “Nous pourrons, 
dit le Dr Gadbois, améliorer les ter- 
rains en y installant les services d’é- 

i gout et (l’aqueduc, de sorte que ces 
services seront déjà rendus sur les 
lieux quand il y aura des construc­
tions".

“Je veux être eluir, ajoute-t-il; il 
n y a pas actuellement de règlement 
en ce sens, mais je dis que nous nous 
acheminons vers oc but, et il vien­
dra un temps où, si on de tels te-- 
rains, on ne s’en servira pas seule­
ment en hiver, mais aussi en été 
comme terrains de jeux”.

Il remarque que ro.s terrains doi­
vent en même temps être dans des 
centres, car autrement 1er mères ne 
permettraient pas à leurs enfants de 
courir les dangers de la rue, des 
tramways et des voitures, pour se 
rendre à un terrain de jeu éloigné. 
Chaque terrain devra être dans un 
rayon d’au plus 1,500 pieds des mai­
sons.

I.e Dr Gadbois lance un grand ap­
pel à tous les citoyens de bonne vo­
lonté. leur demandant de mettre 

néants à la dispos!- 
autorités pour permettre 

aux enfants de s'amuser.

ment.

LES DELEGUES DU CLUB 
LIBERAL G0U1N

Lt club liberal Gouin, u une as-

parvenir leurs dcnuftides le plus tôt 
possible. La saison est déjà très 
avancée, bien que l’on ait été favo­
risé d’une très belle température ju.s- 
qu’ici, mais il peut se produire un 
revirement soudain et l’on tisquo de 
se trouver tout-u-coup '-n pleine ‘ni- 
son rigoureuse sans être préparé.

“Ce ne sera plus le temps alors de 
présenter des demandes, car i! y aura j<-'l,r3 «mis 
du travail plus qu'on n'en pourra ne-! bienvenue.1;.

DE LA RUHR ET
D’AUTRE CHOSE

I ci est le titre de la conférence 
que fera M. Olivnr Asselin au pro­
chain dîner-cause rie du Cercle uni­
versitaire, le samedi soir, 24 no,*ein 
bn*. à 7 heures 30. Lt. membres du 
Cercle sont cordialement invité» avec 

Les dames seront las

cal, a * hoisi le Dr Ernest Fouliu, ex-
M. FM’., et M. l’avocat Tanner pour le 
représenter auprès de In Fédération 
des clubs libéraux. Le.; deux délé­
gués ont été choisis sur proposition 
de M. H. Lemieux, appuyé par M.
N. d’Amour.

Le président, M. Tcllier, n annon

semblée spéciale tenue hier soir, sou < ’‘ "mplir et il sera impossible de *uitis-; 
la t résidence de M. L. Tnillcfo \ avo-' f»'»’'’ toutes les demandes en meme,

temps. La meilleure chose, si ton} 
veut notre coopération et celle de 
la cité, c’est de faire parvenir les 
demandes immédiatement. La ville 
se charge de faire aux patinoires 
tous les remblais, de les arroser cet 
hiver et d’en enlever la neige. Il faut 
par conséquent que les intéressés 

cé ensuite qu'il ferait des démarches ! pr«nnent une décision immédiat,'| 
auprès du ministère de l’Intérieur |P°ur lIoe travaux préliminaires
pour obtenir le film pri» pendant s°i®nt faits a bonne heure. nr. v i iiiami*. - Kn cettr viiie u» i
l’oxp *dition du capitaine Bernier, au Le Dr Gadbois ajoute qu il y ava,t ! jurant i r*go de 71 *ns la mol. e*t 
cap Sabine, dans V nord du Groom l’an dernier quatre-vingt-cinq pat.- Jn7V‘'HT-HjitVt" LL 4 “
land, et le représenter devant les • «‘nr?*» moi8 *' croit (jue ^c était un 
membres d 
M. Tellier
dition, serait en état de fournir des 
explication* intéressantes sur ce 
film, auquel le gouvernement atta­
che un prix inestimable.

rr i/j cacniui uivuni ica ------- ------ -,--- —
du club. On considère que nombre un peu considérable a cause 
r, cjui a accompagné l’expé*. travail imposé aux employés mu-

nicipaux, en outre de leur travail ré­
gulier. “Mais nous nous améliorons 
runs cesse, continue le Dr Gudbois; 
cette année, il y aura un curua sue-

Chas. 0. de Lorimier
TRI.. Iir.l.l, KSI ISM 

Fleura Naturelle# et 4 rtlflelelira 
-Ml ni’K SAINT-DRNI». IIONTIlKa !..

(VIh-A-vIm ThAfliro Ht-Denls) 
SpfHalIt^ai Tribiifa tl«»r*u« funCru'r* ».

DECES

Avis de funérulUeti plu* lard.
m-i-u

PKM.KTIKII. -- A Montréal le H 
novembre. Alice llurroughs. épouse du 
I»r Klséar Pelletier et fille de John 
llurruiiKhn do (Juébrn. Lan funSraillaa 
uuroui Itou U guébec.


